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SEMINAIRE ST CHARLES-BORROMEE
1 i K N S El ( i N E ME X TS DIVERSÜ ?

Le Séminaire de Sherbrooke, fondé en 1$75, par Mgr 
Ant ltacine et adilié à l’Université Laval en 1878, a été 
incorporé par un acte du Parlement provincial en 187!*. 
Etant dirigé par des prêtres expérimentés dans rensei­
gnement classique et commercial, il joint au bienfait 
d'une éducation chrétienne la garantie d’une instruction 
solide et pratique.

Le plan d'étude comprend un Cours Commercial suivi 
d’un Cours Ctussiqne.

Le Cours Commercial est de trois ans, non compris la 
Classe /ire/tarafoire. Il peut se faire en plus ou moins de 
temps, selon les dispositions on les connaissances de 
l'élève. Il embrasse toutes les branches d’une instruction 
commerciale anglaise et française. Les principaux objets 
de l'enseignement sont l’arithmétique, la calligraphie, la 
tenue des livres, le droit commercial, la géographie, l’his­
toire du Canada, le dessin linéaire, la banquerie et la mu­
sique. La sténographie est une matière facultative. 
Des diplômes de capacité sont accordés aux élèves qui 
subissent avec succès l'examen sévère dont on peut voir 
les règlements ci-après. Le Bureau des Examinateurs 
nommés par le Surintendant de l’Instruction publique, 
»e compose actuellement de MM AV. Murray, marchand 
de Gros, Sherbrooke, Président, t). (tendron, gérant de 
la Manufacture de corsets de Sherbrooke, Secrétaire. 
I1 La FRANCE, caissier de La Banque Nationale. Québec.
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A. 0. LeDOUX, comptable tie la banque Easier it Toieushi/i. 
Granby, L. C lapin, marchand de Gros, Sherbrooke, 
h. Olivier, comptable de la banque Eastern Township 
Sherbrooke, P. I. Bazin, gérant de La Banque Nationale 
Ottawa, et de MM. les abbés J. H. lîoy, Supérieur du 
professeur de la Classe d’Affaires, l'un des professeurs 
marquants du célèbre Collège Masson, at P. A Lefebvre. 
A. M. directeur du Séminaire. C’est dire plus qu’il ne 
iaut pour rassurer les parents et le public en général sur 
la compétence de ce Bureau en fait d'instruction commer­
ciale. Il faut toutefois remarquer que c’est le seul Bu­
reau dans la province ainsi établi par autorité
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mais ils n’ont pas, il faut

■
valeur,i

en convenir, ce caractère de 
notoriété qui distingue ceux émanés par le Bureau des 
Examinateurs du Cours commercial du Séminaire de 
Sherbrooke. Aussi, les positions lucratives 
geuses occupées par les gradués de ce cours témoignent- 
elles hautement de l’appréciation favorable portée par le 
monde commercial sur la valeur de ces diplômes. Nous 
devons mentionner ces choses, en justice pour ceux qui 
se rendent les dignes porteurs de ces diplômes et pour 
l’information des parents qui nous confient l’éducation 
de leurs enfants,
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La position exceptionnelle du Séminaire de Sherbrooke 

dans la province lui faisait un devoir de donner à 
eleves une éducation commerciale dans les deux langues, 
suivie d’un Cours classique. Aussi n’a-t-il reculé devant 
aucune dépense et épargné aucun soin pour répondre aux 
besoins de la population des cantons de l’Est et des pa- 

qui désirent taire instruire leurs enfants dans les 
langues françaises et anglaises. Sans compter les régents
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ot les surveillants, pas moins de huit professeurs, dont 
quelqu -s-uns comptent plusieurs années d’expérience dans 
l’enseignement, sont employés dans le cours commercial 
seulement. Une division de temps spéciale et une elassi- 
lication praliculière au Cours commercial du Séminaire 
de Sherbrooke, permettent aux élèves d’entrer c-n tout 
temps de l’année scolaire et de profiter sans retard de tout 
ce qu'ils ont appris dans d’autres écoles.

Convaincues qu'une éducation commerciale ne consiste 
pas seulement dans la seule addition des chiffres et dans 
1 entrée machinale d’un compte dans les livres, mais sur­
tout dans le développement du jugement et. la 
s ince pratique des affaires, les autorités du Séminaire 
ploient tous les moyens pour atteindre ce but. Par 
1 établissement d’une Banque, dont on peut juger de l'effi­
cacité et des avantages par la s mie lecture d -s règlements, 

è s au courant des opérations
Umjjira ri oi \ unves un ces institutions monétai* 
Ua pratique du commerce de gros et à commission, 

ainsi que celle des assurances et des opérations de la bour­
se, font l’admiration des visiteurs qui ont occasion d’etre 
témoins du soin, de l’intérêt et de l’exactitude que les élè­
ves de la Classe d’Affaires apportent à ces transactions.

Quoique les aspirations d’un jeune homme ne doivent 
l’as se borner à la seule position de teneur de livres, il 
doit cependant se familiariser avec cette fonction, p 
qu il la remplira probablement en attendant l’occasion ou 
les moyens de négocier à son compte ; il doit de plus 
s appliquer à la correspondance commerciale et à la 
nière de la bien faire ; c’est pour cela que l'on insiste tant 
dans les classes sur l’importance de faire cette correspon­
dance avec honnêteté, clarté et précision.
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Quant au cours do Calligraphie, auquel nous consacrons 
un d mi-heure par jour, il a toujours été suivi par les 
éiov s avec un .succès diurne do leur professeur, lequel est 
Han i cou) redit, pour n > pas dire plus, l’un des meilleurs 
call (graphes des cantons de l’Est. Les modèles d'écriture 
sont des formules de transactions commerciales, billet 
ordres, rçus. etc ; ainsi, tout en se formant à la bonne 
écriture, les élèves se familiarisent avec ces différentes 
formules d’un usage journalier.

L '* j ‘unes gens ainsi préparés se présentent avec tout - 
coiiiiamv devant le public, certains d'y trouver innné- 
diatem ut une position <>n rapport avec leurs légitimes 
aspirations vt,digne de leurs mérites.

L’action du Séminaire eu faveur de ses élèves s'étend 
plus loin ; grâce à ses relations étendues et à 

cours commercial donné dans les deux langues, c’est à lui 
qu’on s adresse lorsqu’on veut s’assurer les services d'un 
jeune homme lidèle et capable ; et ces demandes de la 
part des manufacturiers, des commerçants, des banquiers 
et des compagnies de chemins de fer sont toujours si nom­
breuses qu’il a été impossible à M. le Supérieur de répon­
dre à tontes jusqu'à présent. Les jeunes gens formés 
Séminaire et dont on a pu apprécier les mérites sont na­
turellement ceux qui bénéficient les premiers de ces po­
sitions aussi honorables que lucratives.

Le Séminaire profite de l’otvasion pour rappeler à 
anciens élèves qu’ils peuvent toujours s’adresser 
confiance à M. le Supérieur lorsqu’ils désirent obtenir de 
telles positions.

Le Cours Classique se fait en six ans. Il embrasse les 
cours de sciences, de philosophie, de littérature, d’histoire, 
l’étude des langues française, anglaise, latine et grecque,
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tontes les matières enfin requises par l'affiliation à l'Udi­
versité Lavai.

'îisaerons 
par les 

‘quel <>st 
neilleurs 
l'écriture 
, billet 
a bonne 
Ifcreutes

L'année scolaire est de dix mois.

Les paiements datent du commencement du mois, et 
doivent être faits d'avance. Aucune deduction n’est faite 
pour une absence moindre d’un mo.s. Un 
mener se paie en entier.

Pour obtenir la rentrée d'un élève, il faut avoir pavé 
tous les arrérages.

Les couchettes doivent être de ter. On peut mi louer 
du hem inaire, ainsi que tous les diets néeessaiv s au 
cher, aux conditions ci-après.

Tous les élèves dont les parents ne résident pas en ville 
doivent être pensionnaires internes. La maison de p -n- 
sion est tenue et dirigée parles Sœurs de Charité, 
lirmerie se trouve dans cette maison, et h-s élèv s n’ont 
aucun déboursé a faire tant que l'état de leur santé n’vxi 
ge pas de veilles et de soins particuliers.

Lorsque le médecin déclare qu’une maladie est 
on de longue durée, nous en avertissons les parents, d si 
c’est possible, nous renvoyons l’enfant vh.-z lui, sinon, 
nous le faisons transportera l’hôpital.
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Les dimanches et jours de fête les élèves doivent por­
ter une red ingot te noire, une casquette noire et des pan­
talons noirs. On excepte cependant de cette règle les en­
tants qui 11e sont pas encore d âge de faire leur p-emièro 
communion.

-r à ses 
-er avec 
(tenir de

asse les 
histoire, 
grecque,

Les élèves doivent avoir un habit de chœur

|
33

S3
CË

=r
—

—
.

v-
35

-

jfg
gg

*
3



I
\I

H
— 4G2 —

Nous acceptons les élèves de croyance différente, mais 
ils sont su jets en tout et partout à l’ordre général du Sé­
minaire. '

Le système d’éducation est paternel : les professeurs 
s'efforcent d'unir la douceur à la fermeté, et ils emploient 
de préférence les moyens de persuasion afin d’éviter 
tant que possible ceux de la contrainte.

L’immoralité, l’insubordination, la paresse habituelle, 
et les fréquentes absences non motivées, sont des cas 
d’expulsion.

A chaque trimestre, un bulletin de la conduite, de l’ap­
plication et des progrès de l’élève lui est remis : les pa­
rents doivent? le réclamer de lui s'ils désirent en prendre 
connaissance.

Toutes les lettres aux élèves doivent être adressées 
Séminaire ; pour les envois d’argent, il vaut mieux les 
adresser directement au 
avoir le reçu par le retour de la malle.

Lorsque les parents mettent en même temps trois frè­
res an Séminaire, l’instruction est donnée gratuitement 
an troisième.

Tous les effets doivent, autant que possible, être mar­
qués en toutes lettres, ou au moins de manière à être re­
connus facilement.

Les élèves ont à leur disposition une bibliothèque où 
ils peuvent trouver, moyennant une légère, contribution 
mensuelle, tons les livres de lecture dont ils ont besoin. 
Il ne leur est pas permis d’en avoir d’autre, sans l’autori­
sation de M. le Directeur. Il y a de plus dans la maison 
un magasin où se vendent les livres de classe, le papier 
et :es autres choses nécessaires pour les études.
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Instruction, par mois.............
Instruction et étude,/w mois 
Instruction, étude et coucher, par mois
Instruction, etude, coucher et pension, par mois 
Prix de la

$2 00
•ofesseurs 
m ploient 
iviter au-

2 50
3 00

11 00
pension, par mois 8 00Lavage, par mois............................

Loyer d’une couchette, pour tannée. 
Couchette, lave

......... 1 00abituelle, 
t des cas 1 00

main, miroir, bol et pot, pour Vannée, 
Memes effets, plus matelas, oreillers, lit à ressorts ”
Lit complet, par mois...........................
Abonnement

2 50 
5 00 
1 00“, de lap- 

! : les pa- 
prendre

. médecin, (obligatoire). Vannée .
Serviette, service de table, leur entretien, Vannée .

En résumé, un pensionnaire auquel il faut fournir 
h complet et voir au lavage de ses effets, doit payer 
$13.00 par mois, plus $3.00 le premier mois, dont SIM 
pour le service de table et $2.00 pour le médecin

au
2 00
1 00

un
essées au 
ieux les 
yen d’en

Les parents sont responsables de■ „ tout dommage causé
par leurs enfants aux meubles, boiseries, etc. Le Sémi­
naire ne recule pas devant les dépenses pour fournir aux 
eleves 1 ameublement le plus perfectionné ; mais d’un 
autre cote, il pretend qu’on en prenne le soin convenable. 
Jusqu a present, les classes ont été graduellement four­
mes de tables et de bancs qui offrent à l’étudiant tout le
confort possible ; il restait la salle d’études, mais on vient
de combler cette lacune en y installant des pupitres qui 
ue sont pas surpassés pour la solidité, l’élégance, le con-
°r et la comm°dité ; complétant ainsi un ameublement 

scolaire qui ne laisse rien à désirer.
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Its sanitary condition
This institution, founded in 1875 and incorporated by 

an Act of the Provincial Parliament, in 1870, is de light - 
fully located at the confluence of the St Francis and Ma­
gog rivers. Its commanding position in the centre of 
Sherbrooke, the metropolis of the Eastern Townships of 
Canada, gives it all the benefits of country atmosphere 
and aspect with the conveniences of city life. Nor 
the appendages and interior of the establishment less 
conducive to healt than the salubrity of the climate. Ex­
tensive grounds and a spacious recreation hall afford 
every desirable facility for youthful exercise and 
ment.

The study hall mis been refitted with desks and seats 
made on a pattern especially drawn for the Seminary by 
experienced men. They are perfectly noiseless and being 
made with highly polished ash and black walnut, they 
combine all the advantages of solidity, elegance, comfort, 
and commodity. Nothing superior in that, line has ever 
been put on the market.

Sherbrooke being the convergent point of 
railways, viz : lo the Grand Trunk, 2o the Boston & 
Maine, (Passimpsi<; division), So the Quebec Central, 4othe 
Canadian Pacific railway,—has immense facilities of com­
munication with all parts of Canada and the United 
States.
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Aim and method of teaching
The Seminary is conducted by experienced priests both 

m classical and commercial education. Its object is to 
impart such a general education as may fit youn«- men 
ior any calling in after life. It combines therefore the 
manifold advantages of a Christian education 
of a thorough commercial and classical

The Commercial course may be followed either for its 
own sake, or as preparatory for the Classical course. It 
ls <‘<)l“l)lvt«‘d m three years, and comprises the English 
and French languages, Arithmetic, Commercial Law 
Ienmanship, Book-keeping, linear Drawing. Geography 
History, general outlines of Geometry, Banking, Music,' 
and Shorthand. Diplomas are confered on those who 
Pas!a satisfactory examination on all branches connected 
with practical commerce. The Board of Examiners, ap­
pointed by the Superintendent of Public Instruction in 

1C 1 rovince of Quebec, is actually composed of two 
wholesale Merchants, a Manufacture Superintendent, a 
bank Cashier, a bank Manager, two discount Clerks, the
‘ and 1)irector oi'thH Seminary, and the Principal
°. i ic Business Class. The positions now occupied by 
the former graduates and the continued patronage of the 
public in general fully testify to the worth 
plomas.

1S' moreover’ a Preparatory class for younger stu-
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The Classical course, principally taught in french, is 
« csighed to impart a thorough knowledge of the Greek 
Lit’n, English, and French languages and Literature .’ 
Mathematics, History, Geography, Philosophy, Natural 
sciences, and Music. The Seminary being affiliated to IT;
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Laval University, Quebec, since December 18th 1878 its 
alumni, after due examination, are entitled to the degrees 
of Bachelor of Arts, Bachelor of Literature, and Bachelor 
of Sciences.

On entering, each student is examined and placed in 
the different classes for which his previous acquirements
have prepared him. Thus, a pupil, who is, in most sub­
jects, in the Second Class, may be in the First for Arith­
metic, and in the Third, or even lower, for French, 
ring the course of the year, any student judged 
tent for a higher class may be promoted thereto.

Du- 
compe-

The sum of class marks of each day is read twice a 
month by the Principle to the assembled students, in 
presence of their Professors. Thus the conduct, appli 
Lon and standing ol each student are made known in a 
way eminently calculated to encourage progress in beha- 

and knowledge, to reward the dutyful and studious 
and to stimulate the remiss to praiseworthy emulation, 
At the end of each term, a report thereof is given to the 
student.

ea-

viour

*.**

Admission
Students are admitted at any time during the scholas­

tic year ; nevertheless, the best time for entering is at 
the begining ol each term, when the requisite instructi 
preparatory to introduction of new matters, or of more 
advanced parts of matters already studied, is usually gi­
ven in the several classes.

To be admitted into the Seminary, applicants from 
other Institutions must present a certificate of good cha­
racter.
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students are not admitted, save on condition that they 
attend at least one month. Should a student leave with­
in the month, no reduction of fee is made in his favor 
A month is always counted from the first.

The collegiate year, which is divided into three 
commences on the first week of September, and 
about the last of .Tune.

terms,
ends

---- to-oÿ-----

Disci]».ine
The system of education is paternal. The Professors 

endeavor to unite kindness with firmness, and make use 
oi means of persuasion and encouragement in preference 
to those of severity. For the exact observance of disci­
pline and good order moral influence, likewise, is had 
recourse to, as an incentive to the duties prescribed.

Serious infringement of discipline, habitual 
of language, and introduction of 
causes of expulsion.

All books, papers, or pamphlets received by students 
aie previously submitted to the approval of the Director 
who also inspects the letters.

bach student should be provided with the Seminary 
vmform, consisting of a black frock-coat, with pants and 
' ap of same color. It is to be worn on Sundays, festivals 
and public occasions.

profanity
pernicious works are

—0-0 —

Monthly feesTution... 
Board .... 
Washing 
Bedding

S3.00
8.00
1.00
1 00

S13.00
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On the first month, an extra of $1.00 is charged for a 
table set. and of $2.00 for the professional services of a 
doctor, throughout the year.

All charges are payable at least each month, strictly in 
advance. It is advisable to make the payments by ex­
press, money orders, or bank cheques ; a surplus of 25 cts 
should be added to cheques to defray the cost of their 
collection.

Students have the use of the Library at a moderate 
monthly fee.

Drawing and vocal music entail no extra charges.
The college Band receives excellent training, and is 

provided with a large and choice variety of instruments. 
The students who wish to enter it have previously to 
make a special arrangement with its Superintendent.

When ill, the students are confided to the care of the 
“ Sisters of Charity ” who have the management of the 
Infirmary ; a moderate daily fee is charged extra.

Any damage caused by a student to the furniture, ins­
truments or books of the Seminary is charged to his ac­
count.

Books, stationary, &c, may be procured at the Semina­
ry, provided a sum equivalent to the required expenses 
is deposited with the Treasurer.

—Î-0-Î--
To Parents

Parents are earnestly requested to impress upon their 
children the importance of practising economy and 
avoiding extravagant expenses for clothing, &c., while 
at college. Many unnecessary expenses are avoided when 
what is deemed requisite for needful purposes, is trails
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COURS D’ETUDES
*****

COURS COMMERCIAL

Classe préparatoire
1. Aiujlais—Grammaire. Lecture, 

phrases anglaises et françai 
-■ Al'onçais—Gram maire.

Epellation.

Epellation. Manuel de
a. ses.

Exercices. Analyse.

•i. Arithmétique Les 4 règles simples et les fractions

Lecture.turc, ins- 
:o his ac-

décima­le'.

t. Calligraphie—Une demi-heure par jour.
5. Instruction religieuse—Le Nouveau Catéchisme 

jours. ’
Chant Principes de Plain-Chant, une fois par semaine.

Troisième
h Anglm»- Grammaire, les éléments. Analyse. Lecture 

j.cllaUon des mots d’une et de deux syllables. Manuel de 
plnascs. Exercices. Versions.

Français—Grammaire, les éléments.
01,111 x et écrits. Lecture.

°' An^métlQ^~Revue de l’année précédente, plus les frac­
tions vulgaires et les réductions.

e Semina- 
expenses tous les

pou their 
lomy and 
ce., while 
ded when 
, is trails

Analyse. Exercices

— 4«9 —

mitted directly to the Treasurer of the Seminary In 
many instances, this would also be the wise course to 
adopt with regard to pocket money, of which the more 
modeiate the supply, the better, in general

To avoid delay, mistakes, or other inconveniences 
money, bank drafts or cheques, should be always addres­
sed to the Treasurer of the Seminary.
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4. Calligraphie—Une demi-heure pur jour.
5. Instruction religieuse—Le Nouveau Catéchisme, chaque jour. 
G. Cluint— Principes de Plain-Chant, une fois pur semaine.

Seconde

1
h

pur sei 
11 R 
12. Ci 

mairie.
Lu d 

d’après

1. Anglais —Grammaire, en entier. Exercices oraux et écrits. 
Epellation des mots d’une, de deux <,t de trois syllables. Lec­
ture. Version de l’anglais en français. Analyse.

2. Français—Grammaire, en entier.
Lecture. Art epistolaire et politesse.

3. Arithmétique Revue de l'année précédente, plus les règles 
composées, les proportions, le percentage, l’intérêt simple et 
compo-é.

4. Tenue des livres—En partie simple et double.
5. Géographie - Notions préliminaires, ainsi que l'Amérique 

du Nord et du Sud. Cartographie.
G Histoire— Histoire du Canada, notions générales.
7. Calligraphie —Une demi-heue par jour: formules de trans­

actions commerciales.

I

Exercices. Analyse.

,
I

1
L !

I
1. La 

VEpitom 
Thèmes

2. Fri
style. ' (

3. Mis
4. Oie

et les I le
5. Inst
G. Cha

■
■L 8. Instruction religieuse—Le Nouveau Catéchisme, une fois | 

semaine.
9. Dessin linéaire—Une fois par semaine.

10. Chant—Principes et solfège du Plain-Chant, une fois par
semaine.

rai1

i

Première
1. Anglais—Grammaire, revue. Exercices. Analyse. Epel­

lation de tous les mots. Lecture. Version de l'anglais en fian­
çais. Lettres commerciales en anglais et en français.

2. Français—1Grammaire, revue Exercices Analyse gram­
maticale et logique. Lecture. Art épistolaire et politesse, revue.

3. Arithmétique—En entier.
■ 4. 'Tenue des livres—En partie double. Banquerie.

5. Géographie— En entier.
6. Histoire—Histoire du Canada, en entier.
7. Géométrie - Traité pratique de mesurage.
8. Calligraphie—Lue demi-heure par jour : formules de 

transactions commerciales.

1. Lat 
Virgile,

2. Grec 
d’FsoPE.

3. Frai 
positions
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5. Géoy 
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Droit commercial.

10. Instruction religieuse—he Nouveau 
par semaine.

11 Dessin linéaire—Vne fois par semaine.
^Giant ~ Solfège et exercice du Plain-Chi 

maine,

4>aque jour, 
semaine. Catéchisme, une fois

ix et écrits, 
ble*. Lee-

mt, une fois par se- 

' les élèves
Ti. 8 av,l"isC8 dan« chaque branche:
J>e 8 a 1 Oh. A. M.—Anglais.
I>e 10* e 11* ” —Arithmétique.
Pc 2 à 3*h. P. M.—Français.
De 3* à 4h. ” —Calligraphie.

La division suivante du temps permet de classifier 
<1 apres leurs connaiAnalyse,

' les règles 
simple et

* «
l’Amérique

COURS CLASSIQUE
Grammaire

1. L^m-Crnmmaire, éléments et syntaxe. Traduction de
JP> °me’ du De mns' et ,los Métamorphoses d’Ovide. Versions 
Thornes oraux et écrits. Analyse.

-• français et anglais—Ruvim des
style. ' Composition. Mythologie.

3. Histoire — Histoire ancienne.
elL1S™lt.,:Amé?ae ”plenl,ional8’ centrale
y,', U,lof»Ph|e rapport avec l'histoire ancienne.
! *»<««■»» rt*IWMe-Catéehi.me<to persévérance.
0. Chant - Une ou deux fois par semaine.

Versification

is de trans-

me fois par

grammaires. Leçons de
e fois par

pse. Epel­
ais en fran-
<.
lyse gram- 
asse, revue.

wf £2!Ti‘'e °n °"'1"'- Pro“odie- Iradnction de
\irgile, Cicéron, Salluste. Versions. Thèmes.

Drec—Grammaire, les éléments, 
d > sope. Traduction des fables

i»Jti™S«%'0e‘C0mP08i'i0n- A-y <*•««■«. Corn
l'CS.

4. Histoire - Histoire romaine.
o. Géographie—Amérique méridionale 

phie en

>rmules de
et Europe. Cartogra

r apport avec l’histoire romaine.
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nique 
vue (li

3. i
4. (

G. Instruction religieuse—Catéchisme de persévéïancc.
7. Chant -Une ou deux t'ois par sema.ne.

Belles-Lettres
1. Latin—Grammaire, revue. Traduction de Viroile, Cicé­

ron,Tite-Live. Thèmes et versions. Vers et compositions,
2. Grec— Gram mai le, en entier. Traduction de Lucien, Ho­

mère, St Jean-Chrysostome. Versions.
3. Français—Poétique. Composition-. Analyse d’auteurs.
4. Histoire—Histoire du Moyen-Age.
5. Géographie —Asie, Afrique, Océanie. Cartographie en rap­

port avec l’histoire du Moyen-Age.
G. Instruction religieuse - Catéchisme de persévérance.
7. Chant - Une ou deux fois par semaine.

Rhétorique
1. Latin—Grammaire, revue. Traduction de Cicéron, Ho­

race, Tacite. Versions et compositions. Analyse littéraire 
d’auteurs.

2. Grec—Grammaire, revue. Traduction d’HoMÈRE, de Dé- 
mosthène et des SS. Pères.

3. Français — Rhétorique et Eloquence. Discours. Analyse 
littéraire d’auteurs.

4. Histoire—Histoire moderne.
5. Instruction religieuse—Catéchisme raisonné de la foi.
6. Chant -Une ou deux fois par semaine.

flfeè“Les élèves ont de plus à revoir toute l’histoire, la littérature, 
c’est-à-dire tout ce qui est exigé par le programme du Baccalau­
réat ès lettres.

I
i

Art.
compos
P. J. A
vros, ne

Art. 
juin. ]

Art.
capacité

Art. 
au moin 
taire ou 
S'il n’oh

Art. 
un exan 
du Bure;

Art. 
sont enti 
servés si;

Art.
candidat

Philosophie .junior
1. Philosophie - Philosophie et dissertations.
2 Mathématiques—Arithmétique, Algèbre, Géométrie, Trigo­

nométrie, Astronomie.
3. Instruction religieuse —Catéchisme raisonné de la foi.
4. Chant—Plain-Chant et musique vocale.

Philosophie senior
1. Philosophie—Philosophie et dissertations.
2. Sciences—Physique, Chimie, Minéralogie, Géologie,Bota-
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CONCERNANT

L obtsnUo® djs Jiploines de {ours {oiintemal
ET

L'Inscription au Cours Classique.
o

Art. I.— Le Bureau d’Examinateurs du Cours- coin mcrcial se
compose de neuf membres, savoir: M. le Supérieur, M. l’abbé 
I. J. A. Lefebvre, et sept citoyens experts dans la Tenue des li 

nommés par le Surintendant de l’Instruction Publivres
que.

Art. II.—L’assemblée du Bureau a lieu le troisième mardi de 
juin. Le quorum e-tde cinq.

Art. III.-Le Bureau accorde des Bvevets ou Diplômes de 
capacité dans la Tenue des Livres et ses branches accessoires.

Art. IV. Tout candidat désirant obtenir 
au moins huit jours d’avance 
taire ou

son Diplôme doit 
donner avis par écrit au Scci"é- 

Supérieur, et renfermer deux piastres dans sa lettre, 
pas son Diplôme, cet argent ne lui est 

Art. V.—Tout candidat qui n’aura pu obtenir 
n examen, pourra se présenter à 
n Bureau II n’aura aucun déboursé à faire.
Art. Vi.—Il est tenu un régistre des examens, dans lequel 

sont entrés les noms des candidats et les points qu’ils ont con­
serves sur chaque matière.

on
au

S'il n’obtient
pas remis.
Diplôme à 

assemblée subséquente
son

une

Art. VII.— Chaque examinateur a devant lui 
candidats. . , «ne liste des

Apres 1 examen d’une matière, il inscrit le nombre

reglements

nique, revue des cours de Mathématiques et d’Astronomie 
vue des questions pour le Baccalauréat ôs Sciences, 

d. Instruction religieuse. -Catéchisme raisonné do la foi.
4. Chant—Patin Chant et musique vocale.

en
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de points qu’il juge avoir été conservés pa:1 le candidat. C’est 
la moyen nç do ces points (pii est enregistrée.

A Ri*. VIII.—Tout candidat doit d'abord écrire 
d’au moins vingt lignes, texte imprimé in-8o. La dictée

autre indication que la simple lecture. Si le résul­
tat de cette épreuve contient trop de fautes d'orthographe le 
candidat pourra être renvoyé sans autre examen.

Akt. IX. Pour obtenir son diplôme, il faut conserver les 
points indiqués dans la troisième colonne du tableau ci-après sur 
le français ou l’anglais, la tenue des livres, l’arithmétique, l’ai t 
épistolaire, le droit commercial, et conserver de plus sur les au­
tres matières assez de points pour atteindre le nombre de 170 
points.

Am 
d’or li 
tinctic
ainsi

Art

tout él 
deuxiê 

Art 

pour c< 
mois d
d Intern

dictée, 
se fera

nue
1 sans aucune

S

il
S

' t
Points

accordés
Pour

Inscrip.
Pour

Diplôme***
|i|

Dictée française........ .
Grammaire française.
Dictée anglaise...........
Grammaire anglaise...
Tenue des livres
Arithmétique...
Droit commercial..
Art épistolaire.......
Histoire du Canada
Géographie .............
Mesurage ...............
Calligraphie............

DES E20 15
10
20 15 15 Dans cet 

1, (îradu 
tion ;

10 0

I orale 5
écrite 25 21

30 20 1878. M25
10
10
20
20 1870. M
10
30

220

m
Art. X.—Tout- candidat qui, ayant conservé les points indi­

qués dans la troisième colonne, obtiendra les quatre-cinquièi 
des autres points, c’est-à-dire 100 points en tout, 
médaille d’argent et sera gradué ; 195 points, gradué avec dis­
tinction ; 200, gradué avec grande distinction ; 205, gradué 
avec très grande distinction.

1880. Mncs
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Pour
Diplôme

15

15

Liste
DES ELEVES QUI ONT OBTENU LEURS DIPLOMES

***
ans cette liste, le chiffre qui suit le nom de l'élève indique le Degré obtenu •

’ t,on %aVr rh'S grande fi8t>ction i 2, Gradué avec très grande distinc­
tion , 3, Gradue avec grande distinction ; 4, Gradué avec distinction ■

5, Gradué. 1
1878. MM. Eugène Poulin, 4 1881. MM. John Hayes 2

•Medenc Lapierre S Oscar Brodeur.
Alfred Lut rance, fi 1882. MM. Richard Poirier 2

mm. ÆA, s sa* fsssi 4
Alph H Morrier, 4 Alfred Bilodeau.
A ti ed Duludo, 5 Moses O'Bready.
Alexandre Lippe. Thomas Henry.
Joseph Laforce. Jules Bousquet.
Alt'ed Lanctôt. Lucien Morin.
Hilaire Renaud. 1883. MM. Arthur Lespérance 3 
Arsène Lemaire. Josenh Tôt., i ’1880. MM. Edouard Guilbert, 1 Philippe Bazitet, 5
A phonsc Pomer, 3 Oswald Vandal.

5 Ruoul Plam°ndon.
Chm les Stenson 5 Amédée Frégeau.
Félix St Denis, 5 1884. MM. T"
Guillaume Morin.
Nazaréen Dumont. Docithée Lalane, 

Alfred St Amour,

air
srip.

5
(i
5
(1

U

£~2-
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Art. XI. S il obtient le nombre 210,, . . points, une médaille
<1 or lui est accordée, et il est gradué avec la plus grande dis­
tinction. Ces degrés, le nom du Séminaire, celui du lauréat 
ainsi que la date sont gravés sur la médaille.

Art. XII.—Pour obtenir l’inscripli 
tout élève doit conserver 
deuxième colonne.

Cours Classique, 
moins les points indiqués dans la

on au
au

Art. XIII.—Le lendemain de l’entrée, il y aura un examen 
pour ceux qui n’auront pas pu obtenir leur Inscription dans le 
ino's de juin, et les élèves étrangers qui désireront entrer inimé- 
dmteinent duns le Cours Clussi <] ne.

dut. C’est

dictée, 
utée se fera 
Si le lésai- 

•graphe, le

une

nserver les 
•i-après sur 
•tique, l’art 
sur les au­
ne de 170
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dnqiiièmes 
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1884. MM. Origène Frégcan, 4
Felix Ponton.

' François Bédard. 
Arthur BoniIlé,

1885. MM. James Linahen, 1
Alfred Bubiic, 1 
Henri Fontaine, 1 
Joseph Rouleau, 3 
Henri Langlois. 5 

1880. MM. Wilfrid Parent. 1 
Hector Godin, 1 
Alphonse Gaulin, 2 
Philippe Hébert, 2 
Joseph Laçasse, 3 
Euclide Hébert, 5

Philippe Bros>eaii, f 
Jean-B. Bousquet, 5 
EriiO't Lemaire. 
Pantaléon Uadieux. 
Eugène Garcvau. 

1888. MM. Oscar Drouin, 1 
Joseph Dupuis, 5 
Fernand Beaudry, 5 
Pierre Boulianne, 5 
Louis Beaueheuiin 
Joseph Cloutier. 
Henri Couture. 
Charles Patenaude. 
Eugène Brault. 
Patrick Tracy.

Dan. McManamy, 5 1889. MM. Elphègc Messier, 1 
George Letourneux. Laurent Ménaid, 3
Philippe Barthe. Adélard Lépine, 4
Arthur Bourret, Auguste Boivin, 4
François Therrien, Wendell 8. Reilly. 4

1887. MM. Philias Poirier, 1 Alphonse Lavasse, 5
Oscar Vi la miré, 1 Oswald Blanehet.
Charles Paquette, 2 Edouard Codère.
Alfred Tudeau, 2 François Roch.
John McCabe, 2 Alfred Lemieux.
Ernest Lespérance, 3 Elphège Allard.
David Comtois, 3 Louis Lanthier.
Thomas McGrail, 3

]

]

AVA

: 1
Tout 

examen 
d’une d< 
à tous h 
versité j 

Jahn
i

B

t*
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GRADUÉS DE L’UNIVERSITÉ LAVAL .
***

1879. —M. L’abbé Pierre Girard, Maître ès Arts.
1880. —O-ias G'ignon, Bachelier ès Lettres.

Damis Têtu, Bachelier ès Lettres.
188ti.—M. l’abbé P. J. A. Lefebvre, Maître ès Arts 

John Hayes, Bachelier ès Arts.
Joseph Alfred Leblanc. Bachelier ès Arts. 
Oscar Brodeur, Bachelier ès Lettres. 
Horace Préfontaine, Bachelier ès Lettres. 
Alexandre Lippe, Bachelier ès Lettres. 

1887.—Moses O’Bready, Bachelier ès Arts.
Jean-Baptiste Marcotte, Bachelier ès Arts.

lo Ex 
2o lui 
3o Foi 
4o Ev; 

négligea

Cette 
conragei 
piécier I

âm
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Napoléon Pinard, Bachelier ès Lettres. 
Hormisdas Hamtdiri, Bachelier ès Sciences. 

1888.—Alfred Cai rier, Bachelier ès Arts.
, ûûfi SCO' gos Amédée Co'l»re, Bachelier ès Lettres. 
18H!).- Henri A meet Simard, Bachelier ès Arts.

<Jo>e|>11 Elzénr Lamoureux, Bachelier ès Arts 
Joseph Alguéric Bussiùre, Bachelier ès Lettres.

Bros»eau, j 
Inisqnet, 5 
•maire.

Cad i eux. 
arceau, 
min. 1 
ipuis, 5 
Beaudry, 5 
ulianne, 5
aueliemin 
ailier, 
ilure. 
itenaude. 
•au It.
■acy.
ilessicr, 1 
lénaid, 3 
épine, 4 
oivin, 4

Reilly. 4 
Lavasse, 5 
inchet. 
idère. 
oc h. 
lieux, 
lard, 
hier.

AVANTAGE FAIT AUX BACHELIERS ÈS ARTS
I’ar le Séminaire de Québec.

Tout Bachelier os Arts qui conserve en somme dans ses doux 
examens, 170 points ou plus, peut suivie gratuitement les 
d’une des facultés à Québec, tant qu’il obtient la note Très bien 
a tous les examens de terme. (Extrait de V Annuaire de l’Uni­
versité Laval).

cours

Jahn Hayes, Etud. en M., termes 1886-87, 87-88.

I* 6« $eimrâe jjint
ÉTABLIE EE 24 FÉVRIER 1879. 

+ +« + +
AL SON BUT

lo Exciter l’émulation parmi les élèves du Cours Commercial ; 
“° Inillor les élèves aux dittérentes transactions commerciales ; 
3o Former les élèves à la routine des Banq 
4o Eviter une foule de punitions en faisant payer l'amende. 

négligents, aux dissipés, etc.

ts.

ues :
Arts aux

•ts.
SES AVANTAGES

•es. Cette institution est non seulement un puissant moyen d’en­
couragement pour les élèves, mais elle leur apprend aussi à ap­
précier la valeur de l’argent et à le dépenser avec discernement.rts.
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Lélovtî qui no sait | as ses leçons, outre la perte d'une 
correspondante aux points qu'il aurait pu gagner, est encore 
passible d’une amende proportionnelle à l’importance de ses 
leçons. Pour payer cette amende, s’il n’a pas d’argent, 
ni de dépôt à la banque, il doit donner
par un ami complaisant et solvable. A défaut d’argent ou de 
crédit, il doit subir une punition en récréation. Ni l’argent ni 
les billets ne peuvent cependant racheter de l’omission 
capitulation hebdomadaire; il faut la reprendre.

somme

sur lui 
billet dûment endosséun

de la ié-
PAR

Afin de donner une plus grande valeur aux billets de la ban­
que, deux fois par année, il y a un encan d’images, de livres, de 
chapelets, de jouets et do mille autres objets fournis par le Pro­
cureur du Séminaire. Les seuls billets de la Banque ont cours 
dans ces ventes à l’enchère.

i
Tous les règlements enfin tendent à la double fin d’encourager 

l’élève et à l’initier à la pratique des affaires. Le tout est 
piété par un cours de lois commerciales.

com-

PERSONNEL. Bornes
Le personnel de la Banque se compose de sept membres, sa­

voir: le Caissier, le premier Comptable, le second Comptable, 
le Commis pour les chèques, le Commis pour les billets, le Te­
neur de livres et le Messager.

Le c
canton
Volerai
sud-oni

Cet to 
mille à 
.jusque 
depuis 
partie c 
paroisse

Rien 
Garthb; 
S. Fran 
avoir d 
ses bord 
coup du

Tous les élèves de Première sont successivement employés
à ces différentes charges, sous la direction du Professeur de 
cette classe.
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CHAPITRE I
Bornes-Etendue - Aspect Général-Notions phé,.éminairb<

Le canton de Oarthby est borné au nord-ouest par le 
canton de Wolfes,own ; au nord-est, par le canton de 

Jerome , au sud-est et au sud, par le lac Aylmer • an 
sud-ouest, par les cantons de Weedon et Ham-Sud.

(Vite étendue de terrain, comprenant quarante-six 
mille âcres, forma la mission de S. Olivier de Garthbv 
jusqu en 1883, époque à laquelle toute la partie nord-est 
depuis le lot numéro 15 inclusivement fut réunie à 
l'iii'tie du canton de Stratford, 
paroisse de Ste Luce.

llien ne surpa.ee la beamé du l„c Aylmer, qui *MW 
■" y de Stratford. Cet élargissement de la rivière

ai-airT'uT lim|>'des * Poissonneuses, après 
de< rit tonte espece de sinuosités et découpé

8es bords les échancrures les plus variées 
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forme la baie Ward, longu - da peu près cinq mill, 
large de trois. Un peu plus haut, est la Moose Hay, 
parée de cette dernière par la Longue-Pointe, espèce de 
presqu île réunie à la terre ferme

liquid 
nez a 
q lient; 
fond 
campe 
tendre 
s’avan 
guide 
votre i 
cris de 
affreux 
sans m 
rivage 
acharn 
tez à u 
probab 
paisibl» 
lève ra< 
d'œil, 1 
une vas 
Sous le> 
les colli 
bre et n 
instant, 
calme, 1 
nuage, 
tiques q 
thousias 
échappe 
Domino 
toutes, c

es et
.Né­

pal" une savane maréca­
geuse de formation relativement récente. La disposition 
des lieux et la nature du sol indiquent qu’autrelois la 
Longue-Pointe était une île, et que le canal qui la sépa­
rait de Garthby, s’est comblé de débris végétaux et de 
sables charriés et entassés là dans le cours des siècles.
lout autour de cette péninsule, se détachent du

ic „ r,vage,
tes tranges d un rideau, des langues de terre de

forme et d’aspect différents qui s’avancent gracieusement 
dans le lac } ce sont la Pointe aux Erables, la Pointe 
Roches, la Pointe aux Sapins, etc., oasis charmantes qui 
seront peut-être un jour le site de jardins artistiques et 
de villas princières. Il semble en effet que la nature se 
soit plu à déployer là toute sa magnificence. Les collines 
qui entourent ce bassin, couvertes presque partout d’épais­
ses forêts, ou le gibier abonde, s’abaissent graduellement 
en pentes douces jusqu’au rivage. Dans le lointain, au 
fond du tableau, les cimes bleuâtres des montagnes de 
Coleraine, de Winslow, de Mégantic, de Lingwiek et de 
Ham entourent ce paysage d une espèce de couronne dont 
la beauté sauvage ne peut être surpassée ; on dirait un 
diamant artistiquement enchâssé par la main du Créateur 
dans un bijou encore plus artistiquement travaillé. Quel 
spectacle grandiose se présente à vos regards, lorsque, er­
rant sur ses grèves ou plutôt porté sur un frêle esquif, 
sillonnant ses ondes, vous êtes surpris par le crépuscule ! 
Le soleil, qui vient de disparaître derrière la plus haute 
montagne, empourpre encore les légers nuages qui flot­
tent dans les hauteurs de l’atmosphère, comme des flocons 
de laine ; les collines environnantes sont encore illuminées, 
et déjà les ténèbres s'étendent rapidement sur la surface

comme

aux

(1) Dan. ]
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liquide. Seul 
nez a rêver

milieu des ténèbres, 
au passé, aux peuplades

bords enchanteurs.

, au vous vous surpre-milles et 
15a y, ,se­
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jui ilot- 
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surface

sauvages qui fré- 
Là-bas, au

. croyez voir les cabanes d’un
campement indien. Dans le lointain il 
tondre le léger bruit d’une flotte de dWe
s “™‘“ ..... ... « guerriers ennemis
guide la vengeance. Bientôt,
votre imagination, retentissent à 
<Tis de guerre, les plaintes des 
affreux de

queutaient autrefois ces 
anse, vousfond de cette

vous semble en-
qui 
que

par un jeu fantastique de 
vos oreilles les sinistres 

mourants, les hurlements 
farouches enfants des bois qui s’égorgent 

sans merci, comme sans piti<\ Vous voyez courir sur le 
nvago I, formo indécise don fuyard»,'poursuivi/ 
acharnement par les vainqueurs. En un mot, vous assis­
tez a une de ces horribles boucheries qui ensanglantèrent 
probablement plus d’une fois ces rivages aujourd’hui si 
Paisibles. Mais voilà que l’Orient se colore. La lune se 
le\e ladieuse et dissipe tous ces fantômes Eli 
d oeil, la surface du lac devient

ces

avec

un clin
, ,, resplendissante, comme

vaste nappe d argent mollement secouée par la brise 
bous le, rayons de l’astre des nuits, les arbres de la forêt'
!” C°1'"'eS “ ks mon,a*lles dépouillent leur a«,wct somi 
bie et menaçant. Am scènes de
instant, vous faisaient fris 
calme, le silence, la lumière 
nuage. Absorbé dans 1 
tiques qui vous entourent

une

carnage qui, il y 
d’horreur, succèdent le 

éblouissante d’un ciel 
a contemplation des beautés poé- 

. , vous sentez l’admiration, l’en-h ms.asme s emparer de votre Ame, et vos lèvres laissent 
e< happer a votre msu le Bénédicité omnia 
Domino des jeunes Hébreux : bénissez le 
toutes, œuvres de

a un
sonner

sans
, f !

opera Domini 
Seigneur, vous
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(!) Dax. III, 57.
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Au fond de la baie Ward, que contourne le chemin de 
fer du Québec Central, comme pour la faire admirer 
voyageur, est bâti en amphithéâtre le joli village de 
G-arthby. Outre les magasins, les boutiques et les hôtel 
il y encore Jâ deux scieries, dont l’une, propriété de 
M. John Roche, représenté ici par M. Thomas MeCusker, 
est considérable et donne de Remploi à une soixantaine 
de personnes. A quelques centaines de pieds du rivage, 
sur le sommet d’une petite colline, s'élève la chapelle, 
construction en bois qui date des premières années de la 
colonie. Les rues du village sont droites et propres; les 
maisons, bien bâties ; la population paisible et indus­
trieuse.

t
A Moose Bay, une autre grande scierie a été construite 

par la compagnie Leonard et Morin, dans ces dernières 
années. A peine terminé, tout était réduit en cendres. 
Les entreprenants propriétaires 
pas décourager par ce désastre ; Tannée suivante, les 
ruines de 1 incendie étaient réparées ; et aujourd’hui, ce 
moulin magnifique, sous l’habile direction de M. K Tour- 
get, représentant de la compagnie, donne de l’ouvrage à 
plus de soixante personnes. Avant longtemps, il y 
là un village important.

Quand on s’éloigne du lac dans la direction du wolfes- 
town, l’aspect change. On marche sur un sol ondulé, 
rocailleux, souvent inculte, à travers lequel la rivière 
Québec et la rivière Moose semblent se frayer 
un passage, pour se diriger presque en droite ligne, la 
première, vers la baie Ward, la seconde, vers Is Moose Bay.
A mesure qu'on avance vers la limite nord-ouest du 
ton, qui forme à peu près la ligne de division entre les 
eaux qui coulent vers la rivière S. François et celles qui 
se jettent dans la rivière Bécancourt et la rivière Nicolet,
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opriété de 
McCusker, 
oixantaine 
du rivage, 

chapelle, 
lées de la 
après ; les 
et indus-

la nature prend un air de plus en plus sauvage. Ici sont 
des rochers énormes, superposés et dépouillés souvent de 
o g x egetation ; la, des blocs erratiques, détachés des 

montagnes et transportés au loin par une force inconnue ; 
Plus loin dans les vallées, des savanes, des marais, des
acs aux bords pittoresques, dont les principaux sont le 

lac Conlombe, le lac Sandy et le lac Breeches. Le géolo- 
ime et le minéralogiste ont devant eux toute une collée 
-on a c udier : roches métamorphiques, dont la stratifi- 

«ation a demi effacée incline en tout sens et prend quel-
verticale ; roches talqueuses et schis­

teuses ; asbeste, fer, antimoine, 
dont les riches filon

s

quefois la direction

argent, cuivre surtout 
s vont être exploités bientôt 

mande échelle. Puis tout cela 
dans un désordre affreux ; 
le théAtre d'un

sur une 
est bouleversé, culbuté 

on dirait que ces lieux ont été 
cataclysme épouvantable, ou que la croûte 

terrestre en ebnlition s’est tout à
cette surfaxe liquide, soulevée 
eût le temps de s’aplanir.
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pourtant 
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emvrage à 
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coup figée, avant que 
par une force intérieure,

Un jour peut-être, c’est l’espoir <1,6 gens de Garthby 
l'a métaux précieux |„ terre recy,, #ero]lt mi
"! I"ra,,t 111 Prospérité de l’endroit ; mais, pour celui nui 
s mterosse a l’agriculture et à la colonisation, le tableau 
en sombre et les espérances bien faibles. Les maisons 

rame que l’on voit chaque côté de la ronle ; les nom- 
uses terres autrefois défrichées, aujourd’hui abandon 

lires et cnovertes de broussailles; le, forte, dépouillée, 
de leurs richesses jadis incal,-niables, disparues sous les 
voup, redoublés de la hache des anciens colons on dans 

.1 fureur d incendies périodiques allumés par l’impru- 
neuve, sont bien de nature à dissiper toute illusion à ce
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Il n’est pas inutile de jeter ici un couq d’œil rapide sur 
un épisode, à la fois triste et curieux, de notre vie natio­
nale.

Depuis près d un demi-siècle, il se passe parmi nous un 
fait extraordinaire. Lu période chevaleresque de 
histoire, pendant laquelle nos pères s’aventuraient de gai- 
té de cœur à travers les solitudes de l’Ouest, à la recher­
che de nouvelles terres à découvrir, de non vaux peuples 
à civiliser, touchait à son terme

Sainotre
veine 
nous 
fait ti 
mont; 
les vii 
haut, ?

1 La terre manquant à 
ses conquêtes pacifiques, il nous semble que le peuple 
canadien, content de son passé, eût dû arrêter le cours de 

voyages lointains, et s’appliquer de toutes ses forces à 
développer les immenses ressources de la patrie. Il n’en 
fut pas ainsi. Tout à coup une fièvre irrésistible, inc 
préhensible, s’empara de la population. Une voix i 
nue a proclamé d’un bout à l’autre du pays qu’il faut 
se diriger vers les Etats-Unis, que c’est là la terre promise, 
le paradis terrestre, où l’on trouve le remède à tous les 

Aussitôt l'émigration commence, augmente rapi­
dement, sans qu’il soit possible de mettre une digue à ce 
torrent dévastateur. On a parlé, prêché, écrit contre ce 
mouvement, mais sans succès. Aujourd’hui nos compa­
triotes sont près d’un million sur la terre étrangère, et 
leur nombre s’accroît encore tous les jours par de nouvel­
les recrues venant du Canada. On les a accusés de 
manquer de courage ; et cependant, par leur énergie et 
leur travail, ils se sont préparé là-bas une aisance qu'ils 
n a\ aient pas connue ici. On a dit qu’ils manquaient de 
de patriotisme. Us nous ont répondu en conservant 
notre foi, notre langue et nos mœurs ; en construisant des 
églises, des couvents et des écoles.
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Sans aucun doute, le 
Veines, nosy est pour quelque chose. Quel est celu d’entre 
nous qui dans les rêves de sa jeune imagination, n’a pas
fait trois fois le tour du monde, escaladé les plus hautes
montagnes affronté tous les périls, après avoir entendu 
U a leillards raconter leurs voyages dans les pays d'en

Il est bien probable aussi que le luxe, l’imprévoyance
y n< î110 le„ v 1<>e de 1 intempérance ont forcé un grand 

nombre des nôtres à passer la frontière.

A ces causes il faut ajouter le défaut de nouvelles mé-
d * 1 a Pi vin "I"’o !’aCCapar,Jment des meilleures terres 
d la ] in mee de Quebec par de puissantes compagnies
1 ixer, eut un monopole qui entrave la colonisation.
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chapitre II

chemin CT™ »PrKM,ER AttPKNTAf,R Ouverture du 
‘ Mé,,antic - Aoknts de colonisation- Misé, 

premières années-Mouvement

On était

Premiers

e DES
de la population.

' T • Lera'*rat,on commençai! à 
184-,' 1 ■ Dmsansmiparavant, les 28 mai et 28 juin
I ' d"a* tooendies épouvanlabiés avaient réduit en
te» une jrartie del. vieille cité de Champlain détruit 
te propriétés pour au-delà de *2,000,000 et jeté sur le 
1 d'c seize mille personnes. (1) Les plus 
p°nr qui de tels désastres sont toujours 
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(1) “(jut‘bcc» Past and present,” by Lemoine.
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hommes éclairés cl dévoués à leur patrie conçurent alors 
le projet de diriger cette population découragée vers les 
Cantons de l'Est, qui commençaient à être colonisés 
les Canadiens-Français.

Enthousiasmés par les discours qui étaient adressés à 
la population ouvrière de Québec, plusieurs voulurent 
tenter l’ouverture. C’était M. Félix Vaehon, 
de S. Itoeh. natif de Beau port ; M Joseph Lacroix, j 
marin, natif de Québec ; MM. F.-X L'Heureux, F.-X. I,ar- 
rivée, et F.-X. Mercier, aussi de Québec. Après quatre 
jours de mar.-lie, ils vinrent camper, le 4 août 1848, 
le numéro 42, rang 1 sud du canton de Garth by.

Je dis sur le numéro 42 ; l’expression n’est pas tout à 
fait exacte : le canton de Grarthby n’était pas 
ponté à cette époque ; il ne tut érigé que le 25 mai 1855. 
M. Olivier Aroand, premier agent des terres de la 
ne pour les lieux environnants, nommé le 23 juin précé­
dent, venait d’arriver à son poste et demeurait au lac 
Nicolet. L’arpenteur Daly, agissant sous les ordres de 
l’arpenteur A. Wells, commençait la subdivision du 
ton. On voit aujourd’hui avec quelle précipitation 
hommes exécutèrent les travaux qui leur avaient été 
fiés. Le canton de Grarthby a été divisé de la manière la 
plus malhabile possible. Il y a des rangs et des lots de 
toutes les formes et dans toutes les directions. Les chif­
fres romains, les chiffres arabes, les lettres de l’alphabet, 
ont été mis à contribution pour les désigner ; et malgré 
tout, c’est un galimatias à ne pas s’y comprendre. On 
peut dire la même chose du* chemin Mégantic, qui part 
du chemin Gfosford pour se rendre au lac Mégantie. en 
passant par Grarthby et Stratford. Ce chemin a été tracé 
par des personnes dont les bonnes intentions tenaient lieu
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<1 expérience. Comme peut l’imaginer, 
,mt ,mi considérablement à la colonisation.

onrent alors 
1 vers les 
nisés par

ces erreurs

Apres avoir examiné les alentours, les nouveaux colons 
choisirent leurs lots. Félix NTaehon se fixa sur le lot 
meio 4- rang I nord, qu’il occupe encore aujourd’hui- 
Joseph Lacroix prit le lot numéro 42, rang I sud • et les
autres s'établirent dans les ’ 18

il li­

ai rossés à 
Voulurent 
nenuisier, 
oix, jeune 
F.X. Lar­
es (j lia Ire 
1848,

environs.
M Félix Va,-hou est lu suul de- celtu petite troupe d’a- 

,,!rS '|l"s"rrive aujourd'hui, et(|„i „'ait pas abau- 
donne son poste. Au mois d’octobre 1889, il célébrait

....." d’°7rec U*» Carreau, au milieu d'un grand
«mmurs du parent. et d'amis, venus de touiesparts pour 
Irhetler rentable père ,1e la volouie. Le» vénérables
' ",,lhuds. '"Il, ore aujourd'hui Irais et alertes, aiment beau- 
coup a parler du temps passé.

Vn mois après, la femme de .Joseph Lacroix, Euphrosi- 
»o lîermer, deeedee dernièrement à Stoke, rejoignait son 
...an. Elle était venue de Québec à pied. Un gros chien 
att.de a une petite charrette, transportait tout le barra-’
fi’ la P"UVre mèm aVait placé ses deux enfants.
M. K Vavhon ne fit monter son épouse qu’au mois de 
mars suivant.
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Ikm» le oours de l'automne et de l'hiver suivants, la co- 
lon.es accrut d une manière assez considérable par l’arri- 
v v de nouveaux colons : c’étaient les familles Grenier 
Lepage, Latrance, Grégoire, Gagné, Vézina et autres, dont 
-descendants habitent encore Garthdy. Toutes ces 
am lies venaient de Québec, ce qui fit donner à la colo­

nie le nom de “ Petit Québec.”

Le gouvernement donnait à 
lot de terre gratuit, ces nouveaux colons 

moyennant certaines conditions de
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défrichement et d'occupation ; mais la question la plus 
difficile à résoudre et l’affaire la plus pressante à régler 
pour < es nouveaux venus, c’était de se procurer le moyen 
de vivre. Le côté poétique de leur démarche disparais­
sait bien vite devant la triste réalité. On était 
mencement de l’hiver, et pas de vivres, 
colonisation de Québec leur avait fourni quelques provi­
sions ; mais tout était dépensé une fois au terme du 
voyage. Quelques-uns mêmes, plus lents à la marche, 
après avoir vidé leur sac de voyage, rebroussaient chemin 
à S. Ferdinand de Halifax.

M Arcand sauva la colonie de la famine. Il lit faire, 
aux frais dit gouvernement, le chemin Mégantic, défri­
cher la ferme du gouvernement, sur les bords du Lac 
Aylmer, et construire une maison qui devait être la ré­
sidence de l’agent des terres de la couronne pour le dis­
trict. Cette maison appartient aujourd’hui à M. J. Roche 
et est occupée par M. Thomas McCusker, son agent. Ces 
travaux donnèrent de l’ouvrage et permirent d’attendre 
la récolte sans trop souffrir. Cependant, comme on peut 
bien se l’imaginer, les premières récoltes ne furent pas 
très abondantes. Obligés de travailler pour le gouverne­
ment pendant les trois quarts de l’année, afin de subve­
nir aux besoins de leur famille, les colons ne pouvaient 
agrandir bien vite leurs défrichements. Pendant plu­
sieurs années, le spectre hideux de la famine se dressait 
menaçant, surtout à l’approche du printemps. Dans ces 
tristes circonstances, M. Arcand fut toujours la providence 
de la colonie. Il engageait le gouvernement à forci* de 
démarches, à faire exécuter de plus grands travaux, afin 
de donner du travail ; il suppliait les sociétés de coloni­
sation de venir à son secours ; et bien souvent, il payait
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<1(> ses Propres deniers, afin de 
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subvenir aux nécessités les

Cet homine au cœur droit et généreux devait
, *voir.1d« I' *> Plaint lui-même, dans
lettres privées, des misères ,,ue lui sus,.itèrent la in- 

lons.e et intrigue, li„li„, dêeouragé par les traeasserie» 
sans nombre de ceux qui eonvoitaiem sa position, et par 
apathie du gouvernement envers le» nouvelles eolouie,
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L’administration du
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pour successeur M. Basile Lupien. 
XT nouveau titulaire fut assez malheu-

'■use Non content de sc faire détester eordialement 
les colons, il se brouilla bien vite 
gieuses. Dans

par
avec les autorités reli-

l f ! on . lc‘ttre à M=r des Trois’Rivières, en 
d « du dO uout 185s, à propos du site do la vhnpelle de 
. Irai tord doiitle choix ne lui avait pas plu, après 
arouse M. l'abbé Duhaut de toute espèce de mêlai,s il 
«...élut en disant : “Je respecte et honore le clergé ; mais 
„ , y a df Sommes faibles et orgueilleux dans toutes les 
. " “T* d“ “Cl6l& yt Puisne l'on m'y oblige, j'use-

.. ZZT T‘l f” droilS m essigne ma position f,811 'e maître spirituel, je le suis au terni».
» le Physique est malade, le moral est très

une

avoir

Il n eut pas le temps d’exécuter ses ridicules 
11 hit rappelé le 24 
Phi le LeBel.

menaces :
mars suivant et remplacé par M. Théo-

b„Ml's«1W demeuraau lac Aylmer jusqu’au 15 décem­
bre 1858, époque a laquelle il reçut l'autorisation de

(I) (2) Archive* tie l'évêché ,1e Sherbrooke.
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transporter sa denr ure à Wotton, colonie devenue rapide­
ment plus importante et partant plus central'1 pour les 
affaires de son bureau. Il quitta sans regret les bords du 
lac Aylmer, où loin de toute autre habitation, il menait 
avec sa famille la vie d’un véritable ermite, depuis plus 
de quatre ans.

Depuis le départ de M. Arcand, ie gouvernement avait 
abandonné les colonies du lac Aylmer à leur sort, le zèle 
des sociétés de colonisation s’était considérablement ra­
lenti et les secours cessèrent de venir de l’extérieur, 
(’’est alors que les habitants de Garthby, qui se berçaient 
toujours d’espérances s’aperçurent qu’il leur faudrait 
boire jusqu à la lie la coupe des tribulations. Abandon­
nés de toutes parts, établis sur des terres à peu près in­
cultes qu’ils avaient choisies dans leur inexpérience, 
éloignés de tous les centres d’affaires, ils comprirent, la 
difficulté de la position. Plusieurs familles, découragées, 
prirent le parti d’abandonner le théâtre de leurs misères, 
et de retourner à Québec ou de se diriger vers les Etats- 
Unis. Les autres, ne pouvant se décider à la retraite, 
luttèrent contre toutes les difficultés avec l’énergie du 
désespoir, comme ces vieux soldats que foudroie la mi­
traille et qui avancent toujours, disposés à vaincre ou à 
mourir. Deux ou trois fois par année, les hommes des­
cendaient à Québec à pied, travaillaient sur les quais 
quelques semaines, et rapportaient sur leur dos les pro­
visions qu’ils avaient gagnées. Dans l’intervalle, la fem­
me et les enfants se nourrissaient surtout de fruits sauva­
ges. Un de leurs mets favoris était une espèce de potage 
fait avec des feuilles de patates, des feuilles de bois blanc 
et differentes herbes grasses qui croissent autour des 
maisons. Avec cette bouillie, on venait à bout d’entre­
tenir la vie tant bien que mal jusqu’à l’époque de la nou­
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Quelquefois même on ne se soumettait pas à toutes 
formalités, un peu longues pour un estomac vide. Il est 
rapporté que trois enfants, ét it introduits dans la gran­
ge a 1 insu de leur père, qui ittait son sarrasin, mais 
n avait pas encore eu le temps de le vanner, en maimè- 
rent une si grande quantité qu’ils faillirent en mourir 
Celui qui voulait se régaler d’un 
aller faire moudre

ces

morceau de pain, devait 
grain à Halifax, distance d’envi­

ron trente milles Inutile de dire que le voyage se fai-
Après1s’êtreJmuni d’u»« demi-douzaine de 

patahs cuites sous la cendre et d’une couple de galettes
séchées tout exprès pour la circonstance, il chargeait 
ses épaules un sac de grain, et se mettait

son

sur
en route pour 

un voyage que les plus robustes accomplissaient en deux 
jours.

1 ant de privations et de souffrances, plus faciles à ima­
giner qu’à décrire, touchaient à leur terme. M. F -X. 

roi eau, originaire de Deschambault, vint construire 
a rivière Québec, à un mille à peu près en aval du lac 
"ulombe, un petit moulin à farine, dont on voit encore 

les ruines aujourd’hui. C’était vers 1855 ; et, à peu près 
a cette époque, la compagnie Clarke commença, dans 
eette région, ses chantiers de billots qui donnèrent et 
donnent encore aujourd’hui de l’ouvrage à des centaines 
< loin mes pendant la plus grande partie de l’année 
Malheureusement pour la cause de la colonisation, les ha­
bitants de Grarthby

sur

ne surent pas profiter de ces années

L

- 4!>1 -

relie récolte. Alors, tandis que le mari battait _ 
a moitié mur, la femme et les enfants, armés de pilons 
le transformaient en farine; puis, an bout de quelques 
heures, la mère joyeuse servait à sa famille des 
d’une espèce de mastic gluant, qu’elle décorait 
de galettes.
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d’abondance. Ils abandonnèrent en partie la culture 
pour se faire journaliers ; et maintenant que le bois 
plus rare et plus éloigné, que les chantiers 
plus, que les terres sont couvertes de broussailles, il de­
vient diihrile à un grand nombre de s’adonner à l’agri­
culture, et plusieurs laissent leurs terres pour émigrer 
Etats-Unis.

Dans ces circonstances, on ne sera pas surpris de con­
stater, dans le tableau ci-dessous, l’état stagnant de la 
population :

Années.

1840 
1851 
1861 
1867 
1873 
1882
1889
1890

De]
tion c 
raient 
dix-hi 
toute*

est
ne payent

aux

i
P RE.Ml

MI
1 < 'athomques.

.......... 20 familles

.........264 âmes....

.........247 ” ....

.........350 ” ....
.........226 ” ....
.........600 ” ....
.........649 ” ....
........ 668 ” ....

jProtestants.

>

► ! 28
»

Le t 
jusqu’i 
cette d 
dans h

g

Les protestants qui figurent dans le recensement de 
1861, sont aujourd’hui disparus. Ils demeuraient 
coin des cantons de Garthby, Wolfestown et Ham. L’un 
d’eux, un nommé Dawson, s’est rendu célèbre 
caractère intraitable et sa force prodigieuse qui en fai­
saient la terreur de l’endroit.

rent la 
plus ta 
de la 
vicaire 
que, g 
M. l’a b 
court, r 
plusieu 
g ne N. 
d enlho 
les Can 
une voi 
fold, A

au

■par son

Il a dû s’expatrier, pour 
échapper à la justice ; car, dans un moment de fureur, il 
s était mis en frais de tuer sa femme et ses enfants, qui 
ne durent leur salut qu’à l’intervention de MM. Hoiuré 
Vézina et Pierre Desjardins, les deux voisins

Le recensement de 1882 accuse une augmentation su­
bite qui s’explique par la construction du chemin de 1er 
et la fondation du village.
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Depuis cette date, l’accroissement naturel de la popula­
tion disparait dans le fléau de l’émigration, qui ne se 
ralentit pas un seul instant. L’année dernière encore, 
dix-huit familles laissaient la paroisse, pour aller, presque 
toutes, s’enfermer dans les manufactures américaines.

*. *, * * *

CHAPITRE lit
Premiers messe à Garthbt—Premier

missionnaire—Pre­
mière chapelle - Premier curé -Gartiiby redevient 

mission -Visites pasturai.es — I-'rection DU CAN­
TON EN MUNICIPALITÉ SCOLAIRE -CRÉATION 

LA MUNICIPALITÉ Cl VILE - TRANSLATION 
LA CHAPELLE—CONSTRUCTION 1)’UN 

PRESBYTÈRE.

DE
DE

Le canton de Cfarthby appartint au diocèse de Québec 
jusqu’en 1852; au diocèse des Trois-Rivières, depuis
cette date jusqu’en 1874, époque à laquelle il fut inclus
dans les limites du diocèse de Sherbrooke.

Dès l’automne de 1848, les colons du lac Aylmer reçu­
rent la visite de deux jeunes prêtres qui devaient briller 
plus tard par leurs talents et leur dévouement à la cause 
de la colonisation ; c’était M. l’abbé C. Marquis, alors 
vicaire à S. Grégoire, aujourd’hui protonotaire apostoli­
que, gérant de colonisation Pour le lac S. Jean, et 
M. l’abbé N. Bellenger, à cette époque vicaire à Bécan- 
eourt, maintenant curé de Deschambault, fondateur de 
plusieurs nouvelles paroisses, parmi lesquelles se distin­
gue N.-D. des Anges du comté de Portneuf. Pleins 
d enthousiasme, ils conçurent le hardi projet de coloniser 
les Cantons de l’Esi. Après s’être acheté 
une voiture, ils partirent, passèrent par Blanford, Stan- 
fold, Arthabaska, W arwick, et atteignirent Stratford.

un cheval et
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Là, ils célébrèrent le saint sacrifice de la messe le H dé­
cembre 1848. La porte d’une cabane disposée sur des 
tréteaux servait d’autel. Le lendemain, ils songèrent 
retour ; c’était le commencement de leurs tribulations. 
Surpris par une horrible tempête de neige en traversant 
le lac Aylmer, ils s’égarèrent. Il était six heures du soir 
quand ils atteignirent le rivage à Garthby, après quatre 
heures d’une marche fatigante et d’angoisses affreuses, 
suscitées par la perspective de coucher dehors et de mou­
rir de froid. Epuisé de fatigue par cette marche forcée, 
M. l’abbé Bellenger ne put aller bien loin. Rendu à l’en­
droit où demeure aujourd’hui M. Jules Paradis, il se 
laissa choir au pied d’un arbre, décidé à y attendre la 
mort. Mais son compagnon de route eut assez de force 
pour atteindre les premières habitations et donner l’alar­
me. Deux heures après, M. Bellenger rentrait triom­
phalement dans la colonie, porté sur un traîneau que 
tirait le gros chien de Joseph Lacroix. Le lendemain 
matin, M. l’abbé Marquis d’abord et ensuite M. l’abbé 
Bellenger célébrèrent le saint sacrifice dans la cabane que 
J Lacroix en F. Vachon avaient bâtie en société. Puis 
ils plantèrent une croix, que l’on voit encore aujourd’hui 
à la porte de la demeure de M. F. Vachon ; seulement, 
elle a été renouvelée et transportée de l’autre côté du che­
min. Le deuxième dimanche de lavent, nos deux voya­
geurs disaient la sainte messe chez M. Arcand, au lac 
Nicolet. Puis, après diverses pérégrinations dans les 
cantons voisins, les deux jeunes vicaires purent rentrer 
sans encombre dans leurs foyers.

M. 1,’abbé L.-E.-A. Dupuis, 1er missionnaire 
1848-1851.

La mission du lac Aylmer fut d’abord placée sous la 
juridiction du curé de S. Ferdinand de Halifax, M. l’abbé
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L-K.-A. Dupuis, aujourd’hui curé de 
de Champlain.

le 8 dé­
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e forcée, 
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de force 
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bane que 
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ulement, 
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dans les 
t rentrer

S. Stanislas, comté

M. 1 abbe Dupuis, chargé de desservir plusieurs mis- 
sions, avait du demander de l’aide. C’est ainsi que l’on 
a oit M. I abbe J. Sasseville d’abord et M. l’abbé Dernier
ensuite, ses vicaires, venir à Garthby célébrer la sainte 
messe.

Dans hoirs apostoliques, les missionnaires rece* 
™.,„t toujours l'hospitalité lu plus géttémuse 
, A'<‘iUld.: et’ ta,,t ‘l,Vl1 ,l> vut pas de chapelle, c’est

, 18 1:1 ,naison <U> «» chrétien dévoué que se célébraient 
les saints mystères.

courses

Lu 27 avril 1849, M. Around, qui ,1,.mourait alors au 
u y !n"r' ' cririt M- ''abbé Bollottgor, lui domaudaut 

T attpfàs do l'évêque pour obtenir
',<1'tlon (1 un'- <>haPeIl« sur les bords du lac • puis en 

même temps, il adressait à M. l'abbé Catteuu, seeréisire 
ue ba Grandeur, la lettre suivante :

“ Mal-Maison, Township de Garthhy, 1 Mai 1849.

Révérend Messin* C’.-F. Cazeau 
Prêtre, Secrétaire de Sa Grâce Monseigneur

1 archevêque de Québec.,
“ Révérend Monsieur,

“ Je pense que dans cinq ou six mois, il y aura 
assez grand nombre de familles résidentes dans les 

Townships del Est, dont 1‘établissement est sous 
„ S!ir,n*endance< Lv Township de Wotton compte déjà 
„P.Us d‘Ltre“tle familles> l’augmentation de Ham vingt- 
mq. Garthby vingt, et Stratford une. dizaine ; et 
d apres le nombre des terres retenues dans ces townships

“ un

il RK ma
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M. l’abbé
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“ et dans celui de Winslow, je ne doute pas que ce nom- 
“ bje ne soit triplé, quintuplé même, l’automne prochain. 
“ Ces colons sont et seront des Canadiens, cnllmliqiies ro- 
“ mains. Parmi les nombreuses privations auxquelles ils 

sont obligés de se soumettre dans leurs établissement 
il en est une bien sensible, et qui pèse également 

“ ces bravt s gens accoutumés au voisinage du clocher de 
“ leur église.

‘‘ Pour les habitants de Garthby, Stratford et l’augtnen- 
tation de Ham, l’église la plus proche est, d’un côté, 

“ celle du Township d'Halifax, 10 à 12 lieues de distance ; 
“de l’autre1 côté, celle de Sherbrooke, 15 à 20 lieues de 
“ distance. Vous comprenez, Monsieur, tout l’inconvé- 
“ nient d’un si grand éloignement, et que c’est à peine 
“ que les femmes et les enfants puissent y aller une fois 
“ l’an. Il y a ici des tilles de dix-huit ans qui n’ont mis 

le pied dans une église que le jour de leur première 
communion.

“Je sais, Monsieur, que l’intention de l’association, dont 
“ Sa Grâce est président, est de pourvoir autant que pos­

sible à la construction de chapelles temporaires, dans 
ces nouveaux établissements, où, tout au moins, je ne 
doute nullement qu’elle ne fasse tous ses efforts pour 

“ avancer cet objet important. Mais les colons sont si 
“ pauvres qu’ils sont presque hors d’état d’y concourir, et 
u dans la pénurie qui pressure tout le monde, il ne me 
“ paraît guère possible que l’association puisse le faire 
“ seule.

“ D’ailleurs, j’aimerais à suggérer que les fonds actuel- 
“ lement disponibles fussent employés, au moins cette 
“ année, à procurer des grains de semence aux pauvres 
“ colons qui, sans ce secours, auront la douleur de voir
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“ 8tèJiles- tout fété prochain, les défrichemens 
“ c°ûtcnt tant de sueurs et de sacrifices.

“ C’est

qui leur

, „ , P°urq«oi, Monsieur, je prie Sa Grâce Monseigneur
‘ arch7êque dü m,‘ Permettre de construire, à mes frais 
"une chapelle en bois, de 50x30 pieds français, pour 

1 usage et avantage des habitants de Ham, Garthby et 
t htratford qu il plaira à Sa Grâce d’y attacher. Le 
“tre d'1 ces établissements est à peu près cen-

au lac Aylmer, 
un emplacement convenable

vis-à-vis, et en outre deux 
“ P'1 Pour y asseoir la chapelle,

ai pens sur un lot que j’occu-
, . . . une belle colline qui
domine la magnifique Baie de Ward, de 4 à 5 milles de 

“ diamètre.

sur

u °11 avait desiré une chapelle entre Garthby et Wolfes- 
^ town. Mais ils appartiennent chacun à une juridiction 
.judiciaire differente, et comme ce dernier n’est peuplé 
que d Irlandais, (qui veulent toujours dominer avant de 

. sympatiser,) il vaudra mieux, je pense, pour l’amour de 
•la paix, laisser aux Irlandais le privilège d’une chapelle 

„ daus Wolfestown, et aux Canadiens celui d’en avoir 
.. une dans Motton, une dans Garthby, et une dans le 
. (< n re ( e Winslow qui possède un magnifique terrain
„ Pu°r im Villa^’ où 8e fouve une succession

d admirables pouvoir d’eau.

„ ^licite l’honneur d’une réponse au plus tôt, sui- 
. ne des procédés nécessaires; car si j’obtiens de Sa 
„ T,â«e la faveur que je désire, je me mets immédiate-
„ ,m:nt a 1 œuvre- me propose de terminer cette entre- 

prise, au moins, en octobre prochain.

“.t’ai l’honneur d’être, avec respect,
“ Révérend Monsieur,

“ V otre très humble serviteur, 
“J. Olivier Arcand.”

4i»7

ce noni- 
prochain. 
diques ro- 
uelles ils 
ssements, 
lient sur 
1 ocher de

’augmen- 
’un côté, 
iistance ; 
ieues de 
’inconvé- 
à peine 
une ibis 
’ont mis 
première

ion, dont 
que pos­

es, dans 
is, je lie 
•rts pour 
> sont si 
courir, et 
1 ne me 

le faire
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Cotte3 offre généreuse fut immédiatement acceptée. 
Ia> 25 du mois suivant. M. l’ahbé Dupuis fut député par 
Mgr de- Québec pour lixer la place de la chapelle. M. le 
curé de Halifax choisit, sans balancer, le site* qu’elle oc­
cupe3 aujourd'hui. (1)

M. Arcand tint parole. Dans l<3 cours de l’été, il lit 
construire3 à ses frais et dépens une jolie chapelle de qua­
rante pieds sur trente-huit. En récompense de cette gé­
nérosité, Mgr Turgeon plaça la mission du lac Aylnn-r 
sous le vocable de S. Olivier, patron de M. Arcand.

Au mois de3 février 1850, M. l’abbé Dupuis, accompa­
gné de plusieuirs confrères, vint bénir la chapelle*. 

M. l’abbe A. Racine3, curé de Stanfold, aujourd’hui évêque 
de Sherbrooke, avait été chargé du sermon de circonstance.

Dans l’été suivant, on bâtit un presbytère avec les 
secours de la société de la propagation de3 la foi, de sorte 
qu’à l’automne, tout était prêt pour l’arrivée d’un curé 
résidant.

•et de 
■date < 
petit 
temp!

La
reitx j 
lilt co 
sépult

Le ]
archiv

Les 
du Loi 
M. Bé: 

sionna 
lettres, 
ment, 
de pra 
Aussi, 
d’octol 
nier qi 
sont ch 
(rarthb

La h 
que l’él 
cette éj

“ Mo

“ Vol 
“ eand, 
“ trouve 
“ sollici 
“ bec p<

M. l’abbe François Beoin, 1er curé 

1851-1852

Le premier curé de S. Olivier de Garthbyfut M. l’abbé 
François Bégin. Il reçut sa lettre de mission le 10 octo­
bre 1851 et prit immédiatement possession de sa nouvelle 
cure.

Un registre fut ouvert. Le premier acte qu’il renfer- 
est l’acte de baptême de Célina Lambert, fille deme,

Joseph Lambert et d’Elise Blondin, en date du 27 décem­
bre 1851. Le premier mariage est celui de Marcel 
Couillard dit Dupré avec Emélie Lafond, qui eut lieu le 
20 janvier 1852. La première sépulture mentionnée 
régistre est celle de J.-B. Lafrance, fils de J.-B. Lalrance

au

(4) Archives de 1’ archevêché de Québec.
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acceptée, 
■pute par

Mari, Bloum, Agé de treize jours. Cet acte perte 
•d.ite du «janvier 1852. Cet enfant fut inhumé dan» lè 
pellt cimetière que lou avait ttuvert depuis quelque 
temps eu arriéré de la chapelle. j 1Ue

La tradition

M. le
u’elle oc-

rapitorte que J’eufmit d’un nommé L’Hen- 
leux fut enterré a la place de la chapelle, avant qu'elle::zr"; «t «i

■té, ii ut 
le de qua- 

cett<‘ gé- 
; Aylmer
aid. Le premier registre de Grarthby 

archives de Wotton. est conservé dans les

la.» habita,,,» de Garthby ne jouirent pas longtemps 
du bonheur d avoir uu curé résidant au milieu d'eux 

■ • Begin, nullement accoutumé à la rie pénible de mis 
MO,maire, fatlht mourir de misère et d'ennui 
lettres, toutes

accorn pa­
cha pel le. 
ni évêque 
•onstanee.

avec les 
de sorte 

l’un curé

Dans
empreintes de tristesse et de décourage-

l‘‘ r,,l,''‘is5,,M 'i-'i' Efforcé 
!.. q : , 8<nt quil soupire après la délivrance 

Aussi, quand il apprend qu’il va être rannelé
'.obre 1B52, il laisse épater s» j»t dte le “pr,"»! 

mer qui respire l’air pur de la liberté i ' 011
sont changées ; aujourd’hui, le jeune prêtre quTpartpour 
(rarthby, se croit l’enfant gâté de son évêque

ses

M. l’abbé 
i 10 oclo- 
i nouvelle

La lettre suivante 
<juc l’état de dét 
cette époque.

ne manque pas d’intérêt ; elle indi- 
dans lequel se trouvait la colonie àresse’il renfer- 

■t, fille de 
27 décein- 
e Marcel 
it lieu le 
onnée au 
. Lafrance

“ Monseigneur,

Votre Gihce a du recevoir une lettre de M. J. Q Ar-

••Zem^mr;"4re '*misère
„ ' m*mls ,ra nouveaux colons de Garthbv et

solliciter quelques sc ours de l'association établie A Qué- 
^imur protéger les colonisations naissant™ C'ë*
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“Mir I invitation de ce Monsieur <|u«i j’écris à Votre (îrAn 
“ dans le inline sens.
“ pas tait eonnaitre lu misère des habitants de notre 
“ township, les plain*es générales de la population 
“de Garthhy et ch- Stratford nie l’auraient 
“ bien pins énergiquement, t'es pauvres gens, malgré la 
“ ehétive pitance qui entretient hoir vie, sont déjà 
“ présence de leur dernier boisseau de blé, d’autres d’orge, 
“et il faut remarquer que les trois quarts d’entre 
“ n’ont |K>ur tout |>otagi- à tout repas que du pain 
w «l’orge, ou de blé sarrasin, ou «le froment gelé ; c’est 
“ bien maigre ration «jne du pain sec pour supporter les 
“ pénibles travaux du défrichement de terres incultes ; 
“ «-t encore.ce pain va-t-il leur mumpier au premier jour. 
“ «-t chaque famille, I une portant l’autre, est composée 
“ moins de six à sept bouches.
" s’épouvante à la pensée des quatre mois qui séparent 
“ l«‘s semailles des récoltes. Aucum- persjieetive pour 
“ eux de faire quelque gain dans l’exéeution de travaux 
“ publics ; on l’a presque formellement insinué à M. Ar- 
“ « and, qui le tient de bonne source ; et c’est une des eau- 

-s«*s <1«* sa résignation d’agent du township de Garthhy. 
“ Monseigneur, eet état de choses est «les plus déemira- 
“ géants et pour les colons, et pour le missionnaire ; je 
“ dis pour le missionnaire ; car comme la plupart des 
“gens croient qu’un prêtre, parce qu’il porte soutane, 
“ nage dans l’abondance, ils m’importunent de leurs de- 
“ mandes opiniâtres, et devant cette grande misère, iin- 
“ possible d«* rester insensible. l)e toute ma dime réunie 
“ de Garthhy et de Stratford, dont la somme pour le blé 
“ peu t s’élever à douze minots, pour l’avoine, neuf minots 
“ et le reste en diminuant, c’est à peine si je pourrai sau- 
“ ver du naufrage de l’envahissement assez de farine pour 
“ deux mois ; le reste est absorbé par d«>s suppliants

Quand M. Areand ne m’aurait
" a irai 
“ genl 

‘ re ai 
“ «levi 
“ géni 
“ «pii 
*■ «jne 
“ bien 
“ été a 
“ une 
“ lingt 
“ rnéni 
" «lista 
“ visioi 
“ pour 
“ voya< 
“ comn 
“ possil 
“accon 
“ ti-rnel 
“ perim 
“ vingt 
“ qui ko 
sihilité 
“qui m 
,l venu i 
“ dans t 
“ à grau 
“ mancli 
“ mariai 
“ et serv 
“ confus 
“vent ri 
“ bien d

apprise

e||

eux
see
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Notre petite population
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m’aura n 

de notre 
ion 

apprise 
malgré hi 
déjà en 

•es d’orne, 
litre eux 
pain see 
c’est une 

porter les 
incultes ; 
nier jour, 
iposée ail 
opulalion 
séparent 

ive pour
* travaux 
à M. Ar-
* des vau- 
Crarlhby. 
déeoura- 

liaire ; je 
ipart des 
; soutane,
leurs de­

sère, im­
ite réunie 
ir le blé 
uf minots 
irrai sau- 
ri lie pour 
iippliants

— rmj

n frames, et il va sans dire. , <|ne e’est une cession sans ar*
Kent comptant., de sorte <juo |;i |;iniine 
re au menu* niveau et le 

“devrais sans doute

va bientôt rédm- 
pasleur et les ouailles, le

en présence de, . Ht* grande misère
Kenerale, celer mes besoins particuliers; mais la disette
,|UI egalement, me Ibree d’avouer à Votre Grâce

" «l"«Mc suis sans moyen d’obvier A la détresse, où je vais 
"'J1*" ( impunité louis de mes honoraires ont

u ill,NOrh,;S-U,m l,arli<t » wr le quart de mes dettes 
une seconde a en faire de nouvelles

“ li"ï''r'"’ """ ,l"rai6r" l"’1"' l'« irai» transport de m„„
l»«r l’»yh,.t dv I'av„i........ du lhi„ d'......

•llKlanu! de sept heu.-s, à irai» exorbitant, ■ ,.|
rZTlf ...... ... 'l"'11 «rai aeheter'maint,......
, 1 ' (‘nn ma ma's°i' et souvent pour défrayer les

voyageurs non approvisionnés qui arrêtent chez
' comme A .........liaison de dépôt,

possibilité de subsister 
“ accordés.

n*

pour articles de

pro*

moi,
me mettent dans l’im. 

iivcc les honoraires qui me sont 
reste une ressource dans la bonté 

ternelle de Votre Grâce, Monseigneur ;rrrr'r •ht* pottr m"s «s** a,.»„ ° Iriu,s “n,,u™ «U presbytère du lac Aylmcr etÆr rr ""t J"mv ,r°uvB *>»« nmi**, la,ry laœ aux dépensa» avec Jea soixante louis
,, & »»» * a «e„t r„.
'.nu que j aurai; ear j estime la dîme que > recevrai
' .Ui» ouïe étendue de mes missions à 4110.0.0 et cela 
grande mesure ; le c„„„, „'e», rie„, |-„„ran,k d„ db 

_ m nebe, deux srand',nesses ,,ar ...... .. deux à tri
‘■ “ ZSZt, S'’’ "" “US d" C"K f' f»»‘Payer serviteur

.. ZlZ '|U,'Je^SCel'^ " >»" P"Ht« détails qui doi.
„ , • .,1>ugner a 70tr<- Grâce, et pourtant j’en orimts 

>len ^ autres qui serviraient à mettre

Il me
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en tout son jour
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la pénurie où je me trouve. Il ne faut rien moins qm- 
la nécessité pour m’obliger à cet aveu et pour mettre en 
cette demande une hardiesse qui ne m'est point natu­
relle. J’ose espérer, Monseigneur, que Votre Grâce 
pardonnera ces observations et exaucera mes désirs. 
Cette faveur dissipera un peu, Monseigneur, les inquié­
tudes de celui qui se sousscrit de Votre Grâce,

“ Le très humble 
“ et très obéissant serviteur 

“ Frs Bégin Ptre 
“Missionnaire..

M

M.me
Garth 
du n 
impor 
à l’épi 
deven 
Garth 
de Mg 
furent 
qui s’i 
para va 
M l’ai

“ Mgr P.-Fl. Turgeon
“ Archevêque.

“ St Olivier lac Aylmer le 11 Avril
1852 ”

Mal» 
tain qt 
soin de 
mois q 
blemen 
Wottou 
premièi 
et de 
Pichett

M. I) 
cinq ou

Pend 
L'Heuri 
vint ton 
ministèi 
et, le let 
il arriva

Le 9 août de cette même année, M. J.-O. Arcand trans­
portait, par acte notarié, à la corporation épiscopale de 
Québec, représentée ad hoc par M. l’abbé Charles-Isaac 
Lebrun, curé de S. Michel d’Yamaska, tous ses droits sur 
le terrain de l’église pour défrichements et constructions \ 
puis, grâce encore à son intervention, Mgr Turgeon put 
obtenir gratuitement la patente de ces dix âcres de terre 
au mois de décembre suivant. C’est le dernier acte de 
cet homme généreux en faveur de cette colonie, que des 
circonstances malheureuses l’avaient forcé d’abandonner 
quelques mois auparavant, et pour laquelle il avait fait 
tant de sacrifices. Il fait plaisir de remarquer ici que les 
anciens ont voué une espèce de culte à cet insigne bien­
faiteur,
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M. l’abbé Geo roes Duhaut, 2ème missionnaire, 

1852-1857

loi us que* 
mettre en 
int îiiitu- 
Grâee me 
es désirs, 
as inquié-

n !lueginJ 6Ut paS d,‘ 8Uccesse«r immédiat résidant à 
Garth by ; Wotton lui enleva ce privilège. La demeure
du missionnaire était naturellement fixée dans la plus 
important- des colonies placées sous sa juridiction. Or 
a 1 époque du départ de M. l’abbé Bégin, Wotton 
devenu beaucoup plus populeux et plus prospère 
(.arthhy ; aussi, les démarches de ses habitants auprès 
de Mgr des Trois-Rivières pour garder le prêtre chez 
furent couronnées de succès. Dans le long interrègne 
qui sen suivit, Garthby redevint mission, comme au* 
parayant, et fut placé d’abord sous la juridiction do 
M labbe Georges Duhaut,

Malgré le silence des archives à ce sujet, il paraît cer- 
am qUe M 1 aW* Dernier, devenu curé de Halifax prit 

8°in de ,la mis^o» de Garthby pendant les premiers 
mois qui suivirent le départ de M. l’abbé Bégin proba­
blement en attendant l’installation du missionnaire de 
' °ttOU Ln etfet’ le 21 décembre 1852, il faisait faire la 

premiere communion à une dizaine d’enfants de Stratford
Bichette™7’ Pami le8qUels Se trouvait M. Magloire

M. Duhaut donnait la mission à 
cinq ou six semaines.

était
queur

eux

premier curé de Wotton.

nd trails- 
iopale de 
rles-Isaac 
Doits sur 
ructions -r 

jeon put 
de terre 
acte de 
que des 

andonner 
ivait fait 
i que les 
;ne bien-

Garthby toutes les
1)1 |fl

Tendant son administration, un individu, nommé 
L Heureux, affublé d’une soutane et se prétendant prêtre 
'iiit tout a coup se fixer à Garthby pour y exercer le saint' 
minis ere^ M. Duhaut fut informé du fait un samedi • 
V lendemain matin, après avoir voyagé toute la nuit 
U arriva au moment où l’imposteur se préparait à corn’

a ü
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meno-r ses sacrilèges. A l’attitude du curé et des fidèles, 
le scélérat comprit que le parti le plus sage était de dé­
guerpir sans retard. (1)

M. l’abbe Alexandre Bouchard, 3ème missionnaire,
1857-1862

Les missions avoisinant le lac Aylmer ayant pris de 
l’importance, Mgr des Trois-Rivières résolut d’y envoyer 
un missionnaire. M. l’abbé Alexandre Bouchard lut 
nommé à ce poste le 25 septembre 1857, avec charge de 
desservir les missions de Weedon, G art h by, Stratford et 
Winslow. Au lieu de venir résider à Garthby, comme 
on en avait eu d’abord l’espérance, le nouveau mission­
naire alla fixer sa demeure à S. Gabriel. Néanmoins 
c'était une grande amélioration ; Stratford est bien plus 
près de Garthby que Wotton. et il était plus facile d’y 
aller chercher promptement le prêtre en cas de nécessité.

M. l’abbé Cléophas Gouin, 4ème missionnaire.
1862- 1863

Le 17 octobre 1862, la mission de S. Olivier passait 
sous la juridiction de M. l’abbé Cléophas Guoin, curé de 
Weedon. qui fut obligé de résigner sa charge pour cause 
de maladie, au mois d’août suivant.

M. l’abbé F.-X. Yanasse, 5ème missionnaire.
1863- 1863

M. Gouin eut pour successeur M. l’abbé F.-X. Yanasse, 
qui fut aussi chargé de la mission ,de Garthby. M. Va- 
nasse ne garda ce poste que deux mois, depuis le 3 août 
jusqu’au 29 septembre 1863, époque à laquelle il fut rem­
placé par M. l’abbé Gédéon Béliveau.

(1) Archives de l’évêché de Sherbrooke.
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M. l'abbé G-édéon Béliveau, Oème. missionnaire,

1863-1867
M. l’abbé Béliveau desservit la mission de Garthby 

jusqu’au 18 septembre 1867.

îs fidèles, 
t de dé-

)nnaiiik,

C’est lui qui enseigna le plain-chant à M. Magloire 
Pichette, encore aujourd’hui maître-chantre de lat pris de 

envoyer 
hard fut 
large de 
itford et 
, comme 
mission- 

^anmoins 
ien plus 
facile d’y 
nécessité.

parois­
se. Depuis près de vingt-cinq ans, M. Pichette chante à 
l’église avec un dévouement admirable. Bien que boi­
teux et demeurant à trois milles de l’église, il n’est pas
de tempête pour l’empêcher d’être à son poste tons les 
dimanches.

Il n’y avait lias encore d’école. Ce n’est pas qu’il y eut 
insouciance de la part des parents ; la preuve, c’est que 
presque tous les enfants savaient lire, tant ces pauvres gens 
se donnaient de la peine pour instruire leur famille ; 
mais la pauvreté avait toujours été un obstacle insurmon­
table. Enfin, après des efforts surhumains, on vint à 
bout d’ouvrir, le 2 février 1863, près de chez M. F. Va- 
chon, une classe, à la tête de laquelle fut placée Belle 
Virginie Bousquet, plus tard Mme Eusèbe Lepage, au­
jourd’hui décédée.

Les premiers commissaires furent MM. Edouard Grer 
nier, Pierre Larrivée Sr, François G-iguère, Hubert Nor­
mand et Ferdinand Gagné.

Le 16 juillet 1867, Mgr L.-F. Laflèche, coadjuteur de 
l'évêque des Trois Rivières, se rendait à Garthby 
site pastorale. C’était la première fois que les fidèles de 
cette mission voyaient leur premier pasteur au milieu 
d’eux.

fAIRE.
I
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M. l’abbé Adolphe Barolet, 7ème missionnaire.
1867-1868

Le 18 septembre 1867, M. Béliveau fut remplacé à la 
cure de Weedon par M. l’abbé Adolphe Barolet.

M. Barolet ne fut chargé de la mission de Garth by que 
pendant un an. Elle passa ensuite sous la juridiction de 
M. l’abbé Charles Lemire, premier curé des SS. Anges de 
Ham.

pect q 
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Un p 
déjà de 
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de donn 
gers de 
se que : 
pour prt 
toujours 
véritabli 
Que Die 
de ce qu

Le 5 f 
. stations

M. l’abbé Charles Lemire, 8ème missionnaire.
1868-1880

M. Lemire fut chargé de la mission de S. Olivier de­
puis le 21 novembre 1868 jusqu’au 1er octobre 1880.

Dans le procès-verbal de sa visite, Mgr Laflèche avait 
conseillé aux habitants de Garth by de faire des démar­
ches pour obtenir la translation de leur chapelle à 
place plus centrale.

Le 29 octobre 1868, une requête dressée par M. l’abbé 
Barolet et couverte de vingt-neuf signatures, fut adressée 
à Sa Grandeur Mgr Cook, lui demandant de permettre la 
translation de la chapelle et d’envoyer un député chargé 
d’en fixer l’emplacement. La population était bien loin 
d’être unanime sur cette question ; car, quelques jours 
après, une opposition portant trente-trois signatures fut 
adressée à l’évêque. La minorité eut cependant gain de 
cause. Le 20 novembre de la même année. M. l’abbé 
P.-H. Suzor, curé de S. Christophe d’Arthabaska, recevait 
la commission d’aller vérifier les allégués de la requè'e. 
M. Suzor se rendit à Garthby le 28 janvier 1869, et fixa 
la place de la chit pelle sur la terre de M Théophile Hé­
bert, lot numéro 33, rang I nord. (1) Malgré tout le res-

(1) Archives de l’évêché de Sherbrooke.
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peet que Ton doit à l’autorité, il faut bien 
te décision était une

naire. avouer que cet- 
erreur, comme les événements ne 

tardèrent pas à le prouver Les opposants ’’se soumirent 
sans trop de difficulté ; mais il fallut toute la diplomatie 
de Mgr Laflèche pour calmer les requérants, dont la 
plupart n’étaient pas satisfaits du choix du délégué. (1) 
hn somme, presque tous étaient mécontents. ^Malgré 
tout, on se mit à l’œuvre. M. T. Hébert.

lacé à la

thby que 
ietion de 
Anges de par nn acte no­

tarié en date du 12 juillet 1869, donna gratuitement à la 
corporation épiscopale des Trois-Rivières, représentée par 
M. l’abbé O Lemire, huit âcres de terrain pour l’emplace­
ment de la chapelle et du nouveau cimetière. Au bout 
de quelques mois, la chapelle était transportée, reconstruite 
et agrandie avec les débris de l’ancien presbytère. Le 
tout s’était fait par corvées et par souscriptions volontai­
res, à part une petite somme donnée par la Propagation 
de la Foi.

ÏAIRE.

ivier de- 
880.

he avait 
i démar- 
e à une

Un presbytère était inutile, du moins pour le moment ; 
déjà depuis plusieurs années, le missionnaire se pension­
nait chez M. F. Vachon ou chez M. Charles Lemieux, 
Pendant plus de quinze ans, M. Vachon tint à honneur 
de donner aux missionnaires, ainsi qu’aux prêtres étran­
gers de passage à Garthby, une hospitalité aussi généreu­
se que gratuite. Jamais visite ne fut assez soudaine 
Pour prendre la mère Vachon au dépourvu ; elle tenait 
toujours, emmagasinée au fond de sa grande armoire, une 
veritable cargaison de pâtisseries pour les cas de nécessité. 
Que Dieu bénisse ces

VI. l’abbé 
adressée 

nettre la 
i chargé 
>ien loin 
les jours 
ures fut 
gain de 

VI. l’abbé 
, recevait 
requê’e. 

>, et fixa 
hile Hé- 
it le res-

chrétiens dévoués, en récompense 
de ce qu’ils ont fait pour ses ministres.

Le 5 février 1871, M. l’abbé P.-H. Suzor érigeait 
stations du chemin de la croix dans la chapelle ; et le

(11 Lettres à M. Lemire, 6 mars et 7 mai 1869.
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14 juillet de la même année, il bénissait le nouveau 
cimetière.

Ives 7 et 8 juillet 1873, Mgr Laflèche était à Garthby,. 
en visite pastorale. Trente-deux personnes reçurent le 
sacrement de confirmation.

L’année suivante, Garthby fut détaché de Stratford, 
auquel il avait été réuni pour les fins civiles, et érigé en 
municipalité distincte. Le 6 mars 1874, les conseillers, 
élus le 9 du mois précédent, tinrent leur première séance. 
Le conseil était composé comme suit ') David Grenier, 
Félix Vachon, David Noël, Magloire Grégoire, Joseph 
Descoteauk, Joseph Lapointe et François Tessier tir. A 
cette réunion. M. David Grenier fut élu maire.

L’année 1875 fut le commencement d’une ère de pros­
périté pour cette pauvre mission. D’après tous les cal­
culs, il paraissait certain que le chemin de fer du Québec 
Central devait passer sur les bords du lac Aylmer. Bien 
décidés à profiter de cette bonne aubaine, MM. Thomas 
Jacques, David Grenier et Pierre Lemay vinrent s’y éta­
blir, convaincus que cet endroit serait bientôt un centre 
important.

Pour engager la compagnie à tracer son chemin de ce 
côté-ci du lac plutôt que d’aller passer par Stratford, com­
me il en avait été question, les gens de Garthby, en 
hommes pratiques, le 13 avril 1877, votèrent en sa faveur 
un subside de $3000.00, payable au bout de vingt-cinq 
ans Ils devaient être amplement récompensés de ce sa­
crifice énorme. La construction du chemin de fer amena 
la construction des moulins qui donnent encore aujourd’­
hui du travail à une partie de la population ; puis, à 
peine les convois commencèrent-ils à circuler, au milieu 
de l'été de 1877 que le village de Garthby devint le cen­

tre d’ 
alfluèrt 
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m‘ d’aflaires des cantons environnants, les étrangers 
atiluèrent de toutes parts, les maisons s'élevèrent de tout 
côté ; et cette lièvre ne se ralentit que lorsque le village 
de D’Israël i eut acquis assez d’importance pour enlever à 
Garthby une partie de son commerce.

' ï 1

: fillC’est alors que fut agitée la question de 
chapelle sur les bords du lac Aylmer. Pendant cet inter­
valle, Mgr de Sherbrooke avait visité la mission de Garth­
by à deux reprises différentes, les 27 et 28 juin 187(1 et 
les 10 et 11 juillet 1879. A chacune de ces visites, plu­
sieurs d»>s principaux citoyens avaient voulu sonder les 
dispositions de Sa Grandeur à ce sujet ; mais, tout en 
donnant de grandes espérances, Monseigneur n’avait rien 
décidé, parce que le temps n’était pas encore venu. En- 
lin, le 10 mars 1880, une requête fortement motivée et 
couverte de signatures fut présentée à l’évêque, le 
pliant d’accordt r la permission tant désirée.

ramener la

’ i

Iïl:f 1sup- 
M. l'abbé

Lemire fut aussitôt député pour vérifier les allégués de 
la requête ; et, sur son rapport favorable, Mgr Racine 
lançait, le 22 du même mois, un décret faisant droit 
requête, sans s’occuper de la faible opposition qu’elle 
avait rencontrée. Cependant il est une chose que 8a 
Grandeur ne voulut jamais accorder. Dans leur enthou­
siasme, les habitants de Garthby auraient voulu escomp­
ter l’avenir et emprunter $400.00 pour faire

|j

I" 1
à la

ces travaux ;
mais, à cette demande plusieurs fois réitérée, la sage 
prévoyance du prélat opposa toujours un refus formel. 
*' L’essentiel, écrivait-il à M. Lemire, le 5 juin 1880. est 
li de ne pas endetter la pauvre mission de S. Olivier, si 
“ nous voulons qu’elle vive.” L’avenir prouva aux ha­
bitants de Garthby que leur évêque avait grandement 
raison.
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Cette légère contrariété n’empêcha pas l'entreprise Je 

marcher rondement. Le 16 mai 1880, c’est-àMire, six 
semaines après la réception de l’assentiment de l’évêque,. 
M. l'abbé Lemire venait célébrer la fête de la Pentecôte 
dans la chapelle, reconstruite où elle est aujourd’hui ; 
puis, tandis qu’on était en frais, on fit faire par M. F. Va- 
chon des réparations considérables au montant de$349.00. 
Après onze ans d’absence, la chaire lie, agrandie et amé­
liorée,- venait reprendre sa place, non pas au milieu des 
arbres de la forêt, comme autrefois, mais au centre d’un 
charmant petit village surgi comme par enchantement. 
Tout s’était fait par souscriptions volontaires et par 
vées, à la t^te desquelles s’étaient distingués MM. Tho­
mas Jacques, Cléophas Jacques, David Grenier, Auguste 
Grenier, F Vachon et plusieurs autres. M. l’abbé Le­
mire, écrivant, le 13 mai, à M. Auguste Grenier, l’un 
des chefs les plus actifs de l’entreprise, ne savait comment 
témoigner son admiration pour tant d’union et de dévoue­
ment.

Le 13 octobre de la même année, Mgr de Sherbrooke 
écrivait à M. Lemire une lettre des plus flatteuses, lui 
exprimant sa profonde reconnaissance pour les sacrifices 
qu’il s était imposés en faveur de Garth by, pendant sa 
longue administation, et l’informant que cette mission 
serait, à l’avenir desservie par M. l’abbé A. Burolet, curé 
de Weedon, les communications étant devenues extrême­
ment faciles entre ces deux postes depuis la construction 
du chemin de fer. (1)

M. l’abbE AdolpBe Bardlet, 9ème missionnaire.

1880-1882

M. l’abbé Barolet reprit la desserte de la mission de

(i) Archives de SS. Anges de H am.
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«prise Je' 
rdire, six 
l’évêque,. 
Pentecôte 
ourd’hui 
M. F. Va- 
«$340.00, 

et amé- 
ilieu des 
litre d’un 
internent, 
par cor- 

JM. Tho- 
Auguste 

abbé Le- 
nier, l’un 
comment 
e dévoue-

Garthby, qu’il garda jusqu’à sa mort, le 24 avril 1882.
Accablé de travaux et déjà 

devait le conduire 
était assisté d

mine par la maladie qui
au tombeau, M. le curé de Weedon

,,, î 1U1 vicaire- Cest ainsi qu’on voit MM
otTdron^ dEmi,e-°livier Plaute et Edouard 
trendron desservir successivement Garthby tous les quin-
M Thorn r recer,i,nt rl,os|,i,alité I» Plus cordiale ch,, 

lh°mas Jacques ou chez M. O. Trottier

C’est M. l’abbé Milette qui érigea les stations 
“i’1U 1880* Cr°1X danS Ia n°UVeIle chaPeHe, le

du che- 
14 novem-

M. L’ABBÉ Emile-Olivier PLANTE, lOème MISSIONNAIRE

1882-1882
Apres la mort de M. Barolet, M. l’abbé Plante fut char­

ge de desservir Weedon et les missions qui en dépen- 
< aient jusqu au mois d’octobre suivant.

à «"««ruire un presbytèretrarthby. Au moyen de bazars, de collectes de sous-
dc toute espèce-u vint * d-ob. 

les fonds nécessaires pour commencer l’entreprise
Vxdèr72°" 1 t,rariM $“ «O»66» » M. F. Vachon pou, 

“i T «"ait pZisTt
LeLens de «LL T6’ S‘ ,e Presbytère était prêt.
* tmn, e, d yîemé,‘agèrent 1,85 kore aacrifiees
l’évêaue’ tant -d, 7eMt fT Se conformer aux désirs de 

'tque, tant était grande la joie de voir arriver hipntAt
un prêtre pour résider au milieu d'eux °*

Ils ne furent pas trompés dans leurs espérances ■
...o.s d octobre was, M. l'abbé Clément llubé venait 
prendre charge de la cure de S. Olivier de Garthby
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CHAPITRE IV

Curés résidants—Bénédiction de cloche — Ouverture d'un
nouveau cimetière-Exhumations —Erection civile de 

la paroisse—Premiers maiiquilliers—Annexion 
d'une partie de Stratford —Embellissement du 

cimetière—Etat actuel de la paroisse

M. l’abbé Clément Dubé, 2ème curé.
1882-1886

Le presbytère n’était pas encore tout à fait terminé. 
M. Dubé dut prendre sa résidence chez M. Marcel La- 
pointe et chez M. Onésime Trottier pendant les quatre 
cinq premjers mois.

Le nouveau curé ne manquait pas de besogne. Même 
quand il y a église et presbytère, ce n’est pas une petite 
affaire que de pourvoir une église de tous les objets né­
cessaires au culte. M. Dubé se mit résolument à l’œuvre

Il fit d’abord terminer l’intérieur du presbytère par 
M. T. Jacques. Un bazar qui eut lieu dans le cours de 
l’hiver, lui rapporta $325.00, qui furent employées à payer 
l'entrepreneur.

Encouragé par ce premier succès, M. Dubé écrivait à 
Mgr de Sherbrooke, le 13 mars 1883, lui demandant la 
permission de bâtir un couvent. C’était certainement se 
faire illusion sur l’avenir et les ressources de la mission ; 
mais les gens du village, obligés de bâtir une école, 
croyaient pouvoir aussi facilement construire un couvent ; 
d’ailleurs, on voulait se hâter, pour ne pas être dévancé 
par Weedon. Inutile de dire que Sa Grandeur renvoya 
aux calendes grecques ce projet prématuré.

Le 8 novembre 1884, après avoir fait construire un pe­
tit clocher sur la chapelle, il faisait bénir par M. l’abbé
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Plain, curé de S Fort,mat de Wolfestown, une cloche 
du poids de cinq cent dix livres, destinée à remplacer 
ancienne, qui fut placée sur l'école du villa-. Les 

parrains et marraines de cette cloche furent les personnes 
suivantes: David Grenier et Scolastique Lepage, Thomas 
Jacques et A,naryiii» Croteau, Cléophas Jacques et Julie 

harland, Onesime Trottier et Casildé ISrière, Joseph La- 
pointe et Celiiia morin, Antoine Lafleur et Clarisse 1» 
roche, Samuel Roy et Cëcilia Huron, Pierre Vochon et 
Agnes Gosselin, J Picard et Elisabeth Lafortune, Théo- 
p nle Boulanger et Elise Samson, Charles Simpson et 
-Mary McCall, lllle reçut les noms des marraines.

Tout ce que nous avons pu savoir de la première cloche
M™Bél”ve™"Valtétéd0nnéeàla mission d“ ‘ompa dé
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. Même 
îe petite 
bjets né- 
l’œuvre Depuis la translation de la chapelle 

lac Aylmer, on avait sur les bords du 
recommencé à enterrer les morts 

dans 1 ancien cimetière, en arrière de la chapelle Cela 
ne pouvait durer ; ce cimetière, beaucoup trop petit,avait 
encore I inconvénient d'être situé sur le sommet d’un ro- 
■ herqu il avait fallu recouvrir de terre. Après d'assez 
ongues négociations, M. Duhé obtenait gratuitement de 
a « ompagnie Roche et Boulanger un âcre de terre 

lot 1)3, rang III nord, pour servir de 
puis, les 22 et 23 octobre
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1884, en vertu d’une
mission de 6011 Honneur le Juge E.-T. Brooks, il 
transporter au nouveau cimetière les 
des deux anciens.

per- 
faisait 

cadavres exhumés

!.1Un neuf pas la peine de vendre l'emplacement de la
chapelle sur le terrain Hébert. M. Hébert n'en avait 
toujours etc que le propriétaire nominal ; et, comme il 
a avait jamms payé cette propriété, le contrat de donation 
qu il avait fa^t a la corporation épiscopale
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viêres, ne valait rien, de sorte que ce terrain retourna 
turellement à son ancien propriétaire, une fois la chapelle 
et le cimetière enlevés.

espèci 
la mie

na-

M.I Les 1, 2, 3 juillet 1885. Mgr A. Racine était à Garthby. 
en visite pastorale. Soixante-neuf personnes furent con- 
fimees. Dans le procès verbal de la visite, Sa Grandeur 
recommandait fortement aux fidèles de faire les demar­
ches nécessaires pour faire ériger leur mission en paroisse 
canonique et civile.

Mgr I 
Soixai 
erre u 
vite et 
ressou 
prise e

!1
M. Dubé se préparait à commencer ces procédés, quand, 

à la tin d’août 1886, il fut rappelé dans le diocèse de Chi­
coutimi, auquel il appartenait.

M. l’abbé J.-M.-L. Lévesque, 3ème curé 
1886-1888

M. Dubé eut pour successeur M. l’abbé J.-M.-Louis 
Lévesque, du diocèse de Montréal.

Doué d’activité, M. Lévesque joint à beaucoup de dé­
vouement un talent d’organisation peu ordinaire. Pour 
lui, monter un bazar, faire une collecte, faire contribuer à 
ses bonnes œuvres les marchands de Québec et de 
Montréal, qu’il connaît presque tous par leurs noms, ce 
sont tout simplement des bagatelles. Un bazar qu’il lit 

1887, lui rapporta près de $500.00. Avec de pareilles 
qualités, on comprend qu’il devait faire de grandes choses 
parmi la population généreuse de Garthby. Aussi, 
quand, au bout de deux ans, il fut transféré à Ste Praxè- 
de de Brompton, il avait réparé l’église et allongé la sacris­
tie, acheté un harmonium, creusé un puits très dispen­
dieux, pourvu l’église d’ornements, de vases sacrés, de 
statues, de tableaux, de fleurs et de bouquets de toute
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espèce ; et. malgré 
la mission

,u'u»e deue^moa0""68' " “ 4ces

M Lévesqne a eu l’honneur de recevoir Sa Grandeur 
M„r Racine, en visite pastorale, les 8. 9 i0 juillet i,ir«
henxante-huit personnes furent confirmé ^ agita 1

c une ois a question du couvent ; mais Mgr lit bien
' 1 °mpren^re aux Paroissiens qu’ils n’avaient 

ressources suffisantes pour se lancer dans 
prise et qu’il fallait attendre.

pas les 
une telle entre-

M. l’abbé J.-A -H. Gignac, 4ème 
1888 jusqu’à présent (1 janvier

c„üo?r8qUe ',‘Ut l”"r SHCCesse»r M. l'abbé J.-A.-Her- 
cule Gignac, ci-devant curé de S. Philemon de Stoke oui
•irma a son poste le 4 octobre 1888. ^

curé,
1890,)

Nous ne dirons que peu de choses 
tion, qui n’est pas sur son administra- 

encore du domaine de l’histoire.

«ÆüS 2dTZToe““ h-
d’inforroer les paroissiens de Z» mZ

«aient terminés. Ilsaraieu" é “Zd^pJ M. ZZ 
Mercier et avaient coûté $226.66.

Pendant.— 1)onr , . Ce„tmp8-là> M- le curé faisait des démarches
Z2Z " °nCi:iledC '• comment

■ l)rodamationenant ^ Anger» lan^k ™ ’
1 T 6" Par°isse Civile la minion de 

l*arthby. L election des premiers marguilliers n’ent
■ peudant heu que le 29 décembre suivant. Le choix des

urua na- 
chapelle

jrarthby. 
'lit con - 
Irandeur 

demar- 
parois.se

i, quand, 
de Chi-

3

Vl.-Louis

de dé- 
î. Pour 
ribuer à 
c et de 
oms, ce 
qu’il lit 
pareilles 
38 choses 

Aussi, 
;e Praxè- 
la sacris- 

dispen- 
icrés, de 
le toute

I



\I

516

des éJ 
pas ei 
profes 
neur < 
bres é 
Bel, c 
cien a 
tablea 
ce can 
efforts 
agrico 
miner; 

' être, a 
ble. I 
l’aveni 
ments 
l’explo 
se déco

paroissiens tomba sur M. Thomas Jacques pour marguil- 
lier en charge, M. Joseph Lapointe pour deuxième mar- 
guillier et M. François Tessier pour troisième marguillicr.

Une autre affaire importante qu'il eut le plaisir de ter­
miner heureusement, fut l’annexion d’une partie du can­
ton de Stratford à la paroisse de Gfarthby pour les fins 
religieuses seulement. Depuis longtemps, les habitants 
de cet endroit, trop éloigné de leur église, demandaient à 
être desservis de Gfarthby ; mais les difficultés parais­
saient insurmontables et l’affaire plus éloignée que ja­
mais de toute solution, lorsque Sa Grandeur accéda à 
leur demande par un décret daté du 1er octobre 1880.

Dès son arrivée, M. Gignac avait remarqué le site 
admirable du cimetière et résolu de l’embellir. Le 2 no­
vembre 1889, sur son invitation, les paroissiens se ren­
daient en foule au cimetière, après l’office, pour y planter 
des arbres. Chacun tenait à embellir le séjour des 
morts ; et, le soir, une quarantaine de pins, disposés avec 
symétrie, présentaient déjà un coup d’œil magnifique. 
Cette nouvelle parure, jointe aux allées qui avaient été 
tracées quelques jours auparavant et aux améliorations 
projetées, fera du cimetière de Garth by dans l’avenir, un 
des plus beaux cimetières de campagne.

La paroisse de S. Olivier de Garthby, sans être riche, 
est aujourd’hui dans un état de prospérité assez satisfai­
sant. La petite église et le presbytère peuvent suffire 
pour plusieurs années. La fabrique ne doit plus rien ; et 
M. le curé jouit de revenus suffisants pour vivre convena­
blement, grâce surtout à la générosité des compagnies 
Clarke, Roche, Leonard et Morin et del eurs représentants. 
Trois bonnes écoles donnent l’instruction à plus de cent 
vingt-cinq élèves ; aussi, l’instruction est très répandue. 
Depuis quelques années, Garthby commence à fournir

il
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(It's cleves aux collèges et aux convents ; cependant il n’a 
pas encore de représentants dans le sacerdoce et dans les 
professions libérales. Je

marguil- 
me mar- 
rguillier.

r de tor­
du cail­
les lins 

îabitants 
îduient à 
s parais- 

que ja- 
accéda à 
s 1880.

trompe ; Garthby a l’hon­
neur de compter au nombre de ses enfants un des 
lires éminents du clergé de Sherbrooke, M. l’abbé 
Bel, curé de S. Joseph de Ham, tils de M. T. Le Bel an­
cien agent de colonisation. Quant au côté matériel, le 
tableau est un peu plus sombre ; il faut bien avouer que 
ce canton est grandement en retard. Malgré tous les 
eiîorts Garthby ne sera peut-être jamais une paroisse 
agricole, semblable aux cantons environnants ; mais les 
minéraux que recèle ce sol presque inculte, seront peut- 
e re, avant longtemps, une source de richesses inépuis 
ble. C est de là que semble dépendre en grande partie 

1 avenir de Garthby ; et, malgré les lenteurs, les tâtonne­
ments et les retards interminables des compagnies dans 
exploitation de leurs mines, les paroissiens, bien loin de 

se décourager, sont toujours remplis d’espérance.
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lient été 
iorations 
renir, un

J.-A.-H. Gignac Ptre, Curé.

Garthby, 11 avril 1890.

re riche, 
satisfai- 

nt suffire 
i rien ; et 
convena- 
npagnies 
sentants, 
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PETITES NOTES 23, 2 
27 D

19 Août 1889 —Ouverture de la retraite ecclésiastique <laus 
l’ancienne chapelle du Séminaire.

4 Septembre—Rentrée des clesses. Les salles d’étude cl de 
récréation ne sont pas encore terminées, cependant les élèves 
peuvent s’y installer.

5 Septembre M. le G. V. Dufresne dit la première messe 
dans la nouvelle chapelle, la communauté y assiste.

7 Septembre—M. l’abbé A. Maltais est nommé directeur du 
Grand Séminaire et professeur de théologie morale.

8 Septembre—Bénédiction des salles de îécréation et d'étu­
de, ainsi qqe do la chapelle, par Mgr Antoine Racine.

11 Septembre -M. le professeur Ter Linden donne ses pre­
mières leçons de musique aux élèves.

16 Septembre—Erection du chemin de Croix, par M. le Supé­
rieur.

17 Septembre—Ouverture de la retraite des élèves. Cette 
retraite est pvêchéo par M. l'abbé Malhiot, curé de Sutton.

24 Septembre—A la Cathédrale, messe solennelle, recomman­
dée par le St Père, pour les besoins actuels de l'Eglise et de son 
Chef.

4 Ji
7 Ji 

maladii 
sous let 

18 Ja 
maire.

23 Ja 
Québec, 
l’évêqi» 
pelain c 

25 Ja 
Marois i 

12 Fé 
Le fame 

17 Fé 
noxville 
sur les n 

25 Fé 
drale.

28 Fé' 
5 Ma

politique 
9 Ma 

le Souve 
19 Ma; 

fête île 1 
23 Ma 

Sherbroo 
31 Mai 

7 Avt 
sous la p

29 Avi 
guette, ci 
Reunion, 
en 1886.

8 Octobre—Les jeux de balle sont transportés à l’endroit 
qu’ils occupent aujourd’hui.

17 Octobre—Grand concert d’hommages offert à Sa Grandeur 
Mgr Antoine Racine, par 1’ ‘‘Harmonie" de Sherbrooke, dans la 
grande salle du Séminaire.

18 Octobre—15è anniversaire de la consécration de Mgr l’éve- 
que de Sherbrooke.

22 Octobre—Première neige.
30 Octobre — Noces d’argent de M. l’abbé M. Deschamps, curé 

de Notre Dame de Bonsecours.
4 Novembre—Fête patronale du Séminaire. Grand’messe 

par M. l’abbé H.-O. Chalifoux.
13 Novembre—M. l’abbé J.-E. Choquette arrive d’Europe.
8 Décembre - Réception do 34 congréganistes.
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24, 2(5> 27 Décembre—Examen. 
27 Décembre-Congé du jour de l’an. 

4 Janvier 1890-Bétonr des élèves.* 
7 Janvier - Apparition de la “ 

maladie sévit pendant
SOUS

ique dans

Grippe ” au Séminaire. Cette
I • , Une sema>rie. Les élèves malades
les soins des Soeurs de la maison St Char'es

18 Janvier—Installation d 
naire.

aide et de 
les élèves sont

u vestiaire à la sacristie du Sémi-ère messe

<1 STTFma V"a d« de
'«véquo de Bim„„„ki: Me “deli TZ g’lT"' * Y 
1*1*1» des U,s„li„„ de Québec. ' <*»•

25 Janvie,—Incendie de la Banque Nationale M„,fi A< 
-Mare,, est nomme V G. de l'Archidiocèae do Quétmc

1- Février—Tirage des lots de la loterie nom- I,. y- • •
iÎ“"m'rabK Jd0"ne ""° ™ sr

noxvjlle. ~

h,T* j°“ pen|)'“ * «■»£
drale. Mo, t de M. Joseph Bemvd, hdeaa de la Cathé-

28 Février 
5 Mars

•ecteur du

i et d'étu­

is ses pre-

Æ. le Sapé­

es. Cette 
itton.

en-
sur

•ecom nmii- 
et de son

......

f^'deM.leS^“.rat",'"“m“*i0“e * IWi0" * '*
-3 Mais—Lecture d’une lettre circulaire de M<rr l’Evêmi« <1«

'*",w * - : «s»»

~ C“z,îe. •*0las9e d'A“™-

-9 Avril-Séance à la lanterne magique 
9nette, curé de Compton.
Reunion, au Séminaire, des élèves 
en 1886.

i l’endroit

i Grandeur 
ke, dans lu par

Mgr l’éve-

amps, curé 

and' messe

par M. l’ablé Cho-Europe.

qui ont terminé leur COU 1*8
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Il lai 
jour qu 
toujour 
sciencû
rites ég 
marqua 
ce suce* 
tique q

Le rè 
à sou es 
ch ré tier 
sa vie e 
gnaient

Il fai; 
Séminai 
ciers, d< 
envers I 
Mère, 
seurs et

Messire Léon-Agésilas Lavallée.
Messirc L. A. Lavallée naquit à St Joseph de Lévis, le 30 No­

vembre 1800. Il fit ses études au Collège de Lévis et fut admis 
dans le diocèse de Sherbrooke en Janvier 1884.

Pendant les quatre années qu’il passa au Séminaire, il 
plit la charge d’organiste à la Cathédrale.

Il fut ordonné prêtre le 10 Septembre 1888, et nommé le 
même jour, vicaire à St Hippolyte de Wotton.

Il occupait son nouveau poste depuis un mois seulement, lors­
qu’il fut atteint des fièvres typhoïdes, maladie qu’il contracta 
en administrant les derniers sacrements à un mourant. Il fut 
aussitôt conduit dans sa famille, où la mort l’enleva à l’affection 
de ses parents et de ses amis, le 11 Mai 1889, à l’âge de 28 ans 
et cinq mois, après sept mois do souffrances.

Ses dépouilles mortelles furent exposées dans la chapelle du 
Sacié-Cœur de St Joseph de Lévis, où le service funèbre fut 
chanté le 15 de Mai.

rcm-

Un pi 
naire, I 
corps du 
Windsoi 
G. Yailli 
l’éloge d

Le coi 
se de St

***

M. Josepli-Napoléon Pinard, Acolyte.

M. J.-N. Pinard est décédé à l’Hospice du Sacré-Cœur de cette 
ville, le 18 Novembre 1889.

Une attaque de phthisie pulmonaire le força de se retirer 
dans sa famille au mois de Mai dernier. Au commencement 
d’Octobre, n’ayant plus d’espoir de revenir à la santé, il dit 
adieu à sa famille et vint se réfugier à l’Hôpital de Sherbrooke 
pour y attendre la mort. Il mourut à l’âge de 26 ans et 10 mois.

Il fit ses études classiques au Séminaire St Charles-Borromée, 
reçut la tonsure des mains de Mgr Antoine Eacine, au mois de 
Septembre 1887, et les ordres moindres, l’année suivante.

Mes
Me ssii 

de Richt 
Desaulni 
léges des 
terminée

-
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Il laisse au Séminaire un précieux souvenir. Pendant le sé­
jour qu’il y a fait, il a semé le bon exemple partout. On a 
toujours lemarqué en lui l’écolier modèle et le professeur con­
sciencieux, et malgré la brièveté de sa course terrestre, ses mé­
rites égalent ceux d’une longue vie. Son esprit de foi était re­
marquable : il avait l’ambition du succès dans ses études, mais 
ce succès que Dieu donne; on remarquait chez lui cette foi 
tique qui vivifie toutes choses et les rend méritoires.

SB

le 30 No- 
fut admis

pra-
ï, i 1 rcm-

Le règlement était pour lui la voix de Dieu 
à son esprit et à sa volonté ; l’idée du devoir 
chrétien lui était toujours présente et réglait sa vie. 
sa vie extérieure était l'image de l'ordre et de la ' 
gnaient dans son âme.

parlant toujours 
et de l’honneur 

En un mot, 
paix qui ra­

il faisait parue de la congrégation de la Ste Vierge, établie au 
Séminaire, et pendant cinq ans. il en fut un des plus zélés offi­
ciers, donnant a scs confrères de petites pratiques de dévotion 
envers Marie, et les édifiant
Mère. Sa mort a fait une impression profonde 
seurs et les élèves, car M. Pin a.xi était l’idole de tous.

Un premier service lui fut chanté, dans la chapelle du Sémi­
naire, le 20 Novembre, par M. l’abbé P. J. A. Lefebvre. Le 
corps du regretté défunt fut ensuite transporté à St Georges de 
Windsor, où un second service funèbre fut célébré 
G. Vaillancourt, le 21 Novembre. M. l’abbé J. L. H 
l’éloge du défunt.

Le corps de feu M. Pinard 
se de St Georges.

lommé le

rient, lors- 
contracta 

it. Il fut 
l'affection 

le 28 ans
par son amour pour cette bonne

les profes­sai1i a pel le du 
inèbre fut

par M. l’abbé 
Roy y fit

;e.

ir de cette

repose sous le sanctuaire de l’égli­
se retirer 
leneement 
lié, il dit 
herbrooke 
et 10 mois.

*#*

Messire Louis-Odilo» Lesieur-Desaulniers.
* I!i<;l‘mo"d' 10 14 r“Ser 1851, du Zï^do^"'Lieu" 

Desaulmers et do Catherine Ga.ceau. 11 fit ses études aux col- 
ego» de» Trois-Rivières et do Nicole!. Se» étude» classique, 

minees, il prit une année de repos dans sa famille.

Messire L.- O. Lesieur-Desaulniers
Borromée, 
i mois de
îte.

,/
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Ee 5 Septembre 1874, il revêtit la soutane. 'Collège des
Troi.s-Iîiv.ières où il devait être employé comme professeur «l’un-
glais; mais le mauvais état de sa santé le força de prendre 
nouvelle année de repos, chez 
de St Pierre les Becqueta.

au réussi à 
péri té.

une
oncle, Messire Garceau, curé Mess 

membn 
stricten 
Dieu IV 
sa cour;

son

A la fondation du diocèse de Sherbrooke, en 1874, il était le 
seul ecclésiastique appartenant à ce nouveau diocèse. L’année 
suivante, lorsque Mgr Antoine Racine fonda le Séminaire de 
Sherbrooke, Messire Desauîniers fut appelé à être un des six 
premiers professeurs de cette institution.

Le 4 Novembre 1877, Mgr Antoine Racine l’ordonna prêtre 
dans l’église de Richmond, et le continua dans sa charge de 
professeur de langue anglaise jusqu’à la fin de l’année scolaire.

Au mois de Septembre 1878, il fut nommé directeur des élèves, 
charge qu’il occupa jusqu’en Septembre 1880; Il redevint alors 
professeur d’anglais. C’est sous son directorat que fut établie, 
parmi les élèves, la Congrégation de la Sainte Vierge.

D’une science peu commune et d’un jugement sur unis à 
grande activité, Messire Desauîniers contribua, pour une large 
part, au remarquable développement du Séminaire St Charlcs- 
Bormmée.

•ii

Quelc 
il se ret 
repos, 
lion céi

Le m 
presbyt 
ville et 
l’église 
moignei 
défunt.

1

!$• '

-

une Mgr j 
chœur H 
rache, ( 
Gau lin 
J. B. Ch 
périeur i 
qui vent 
il n’eut i 
que leur 
les const

■ 1

JPendant les vacances de 1881, il obtint de Mgr Racine l’auto- 
• risation d'entrer dans la Compagnie de Jésus ; mais la Congré­

gation de la Propagande à laquelle il devait s’adresser pour être 
relevé de son serment d’affiliation au diocèse de Sherbrooke, 
n’ayant pas jugé à propos d’accéder à sa demande, bien qu’elle 
fut appuyée par l’évêque diocésain, il fut rappelé à Sherbrooke, 
et nommé, quelques semaines plus tard, à la desserte de St An­
toine de Lcnnoxville et de la mission de Capelton, po-to qu’il 
occupa jusqu’à sa mort. Dieu seul connaît tout le bien

! A

[J < h

Après 
Grand T 
sépultun

que ce
digne prêtre a fait pendant les huit années de son apostolat dans 
ces deux localités. Les paroissiens de Lcnnoxville ont perdu 
en lui un bon prêtre et un pasteur dévoué. Les fidèles de Capel­
ton n oublieront jamais les travaux de l'apôtre zélé qui avait

A Rie
meura e:

!■ ! Le 14, 
G. V. Di

m

?
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réussi à faire entrer leur mission dans une si belle voie de 
péri té.

pros-

Messire Dosaulnicrs était aussi particulièrement estimé des 
membres du clergé diocésain, dont il était l’ornement, par sa vie 
strictement exemplaire, et l’éminence de ses vertus sacerdotales. 
Dieu l’a appelé à lui à 
sa course.

âge peu avancé, mais il avait parcouru 
Consummatus in brevi explevit tempora multa.

un

Quelques jours avant sa mort, se sentant fortement indisposé, 
il se retira à I Hôpital do cette ville pour y prendre un peu de 
repos. C est dans cette maison qu’il a succombé à une conges- 
lion cérébrale le 11 Février 1890.

Ijc même soir, ses dépouilles mortelles furent transportées au 
presbytère de Lcnnoxvillc. Le 23, la population de Lennox- 

ille et de ( a pel ton, tant catholique que protestante, encombrait 
I église pour y assister au premier service funèbre et pour té-
mnignei de leur reconnaissance et de leur estime au regretté 
défunt.

Mgr Antoine Racine assistait trône. On remarquait au 
chœur MM. les abbés Ponton, J. A. Dufresne, Roy, Mi lotte, Mo- 
racho, Gagnon, Séguin, Risette, Maltais, Ilamclin, Tanguay, 
Gaulin, Baron. Le service funèbre fut chanté

au

par M. l’abbé
J. E. Choquette, curé de Compton. M. l’abbé J. L. H. Roy Su- 
périeur du Séminaire, fit dans les deux langues, l’éloge de celui 
qui venait de descendre dans la tombe. Ami intime du défunt, 
il n’eut qu’à laisser parler son cœur. Il rappela aux fidèles ce 
que leur curé avait fait pour eux et les engagea à ne pas oublier 
les conseils qu’il leur avait donnés dans cette église.

Après la cérémonie, le cortège funèbre se dirigea à la gare du 
Grand Tronc pour se rendre à Richmond où devait se faire la 
sépulture.

A Richmond, le corps fut transporté dans l’église, où il de­
meura exposé jusqu’au lendemain matin.

Le 14, Mgr Antoine Racine chanta le service assisté de M. le 
G. Y. Dufresne, et de MM. les abbés F. P. Dignan et H. O. Cha-

oliège des 
iseur d’an- 
îiidre une 
eau, curé

I était le 
L’année 

ninaire de 
in des six

ua prêtre 
charge de 
icolaire.

les élèves, 
dut alors 
it établie,

ri is à une 
me large 
. Charles-

ne l'auto- 
. Congré- 
pour être 
erbrooke, 
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lifoux comme diacre et sous-diacre. On remarquait au chœur 
MM. les abbés Quinn, Chevrefils, Masson, Cousineau, Euy, Blon- 
din, J. Lévesque, Fisette, Hannan, Maltais et Séguin.

Avant 1 absoute, M. le Supérieur du Séminaire prononça l’élo­
ge de celui que tout Richmond pleurait. C’est ici, dit le prédi­
cateur, en terminant, que le regretté M. Dcsaulniers a été bapti­
se, a fait sa première communion et a été confirmé ; c’est ici 
que, comme enfant de chœur, il vous a édifiés par la' manière 

respectueuse avec laquelle il servait à l’autel. Puis, p|us tard, 
lorsqu’il eut connu que Dieu l’appelait au service des autels’ 
c’est ici qu’il a voulu recevoir l’onction sacerdotale

Arcl
Mander 

Bail 
L’Homi 
Ilistoii» 
Coupsd

Biei
Attala, 1 
Benven 
Ilarmor 
Jérusalc

Coll.

et célébrer
sa première messe, et ce sera encore ici, dans cette église de 
Richmond qu il aimait tant et où reposent les cendres de 
chers parents, qu’il dormira son dernier sommeil, pour ne se 
relever qu au jour du jugement dernier, glorieux et immortel.

13

ses

Prosper
Coll.

Animai.
Coll. 

Année s 
Coll. 

Distribu 
Coll< 

Année a 
Coll< 

Année a 
ColU 

Année a 
Cie t 

Le Piom 
Ecoli 

Session ] 
Dufr 

Histoire 
Gagi 

Jugemer

’ I»
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au chœur 
toy, Blon- DONS FAITS ATI SEMINAIRE 

1889-90
BIBLIOTHEQUE>nça l’élo. 

le piédi- 
été bapti- 
; c’est ici 

manière 
•lus tard, 
is autels, 

célébrer 
église de 
es de ses 
ur ne se 
mortel.

Archevêché, Québec.
Mandements et Lettres.

Bilillargé, l’abbé F. A., Jolictte.
L’Homme politique.
Histoire d’un établissement paroissial.
Coups de crayon. (Don de l’auteur.)

Bienfaiteur inconnu.
Attala, Chateaubriand.
Benvenuto Celleni, Lamartine.
Harmonies,
Jérusalem délivrée, Le Tasse.

College of Ottawa.
Prospectus and course of studies 1888-811.

Collège de Lévis.
Annuaire 1888-8!).

Collège de l’Assomption.
Année scolaire 1888-89.

Collège Bourget, Rigaud.
Distribution des prix 1888-89.

Collège Joliette.
Année académique 1888-89.

Collège Ste Anne.
Année académique 1888-89.

Collège Ste Marie, Montréal.
Année académique,

Cie typographique des Cantons de l’Est.
Le Pionnier, journal hebdomadaire.

Ecole de Médecine et de Chirurgie, Montréal. 
Session 1888-89.

Dufresne, M. l’abbé A. E„ V. G., Sherbrooke.
Histoire de la Littérature, E. Lareau.

Gagnon, l’Hon. C. A. G. Secrétaire de la Prov., Québec. 
Jugements et délibérations du Conseil.

id.
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Gouvernement Fédéral,
Statuts du Canada et documents.

Institut Canadien, Québec.
Annuaire 1888-89.

Législature de Québec.
Statuts et documents.

Martel, 1 abbé L. A., Hôpital-Général, Québec.
Petit tableau des Arts et Métiers.
La Franc-Maçonnerie.
Cinq-Mars.
La République Romaine.
Certitude de la fin prochaine du monde, l’abbé Marquy.
Le diable boiteux.
Les remùdep sous la main.
Manuel simplifié de l’accordeur.
Revue Littéraire.
Vie de Mgr Forcade.
Vio-de Monseigneur de la Bouillerie.
Histoire du Cardinal Pic, 2 vols.
825.00 pour le Billard.

Ouimet, l’Hon. G. Surintendant de l’Instr. Publique, Qué. 
ingt aniices de missions dans le Nord-Ouest.

Jacques et Marie.
Lettres de Crémazie.
Poésies.
Chasse et pêche au Canada.
Les Patriotes de 1837-38.
De Québec aux Antilles.
Le premier Cardinal Canadien.
Les exploits d’Iberville, Rousseau.
Ferdinand Gagnon, sa vie,
De l’Atlantique au Pacific.
Une fete de Noël.
François de Bienville.
Le Canada sous l’Union, L. P. Turcotte.
Histoire de Marie de l’Incarnation.
Les Echos, A. B. Routhier.

Monsei
Paq

Lithogi
Rac

Instruc 
Nouvea 
Esprit (
Méditât 
L’âme é 
Une me 
Le Ciel 
Le mail 
Recueil 
Manuel 
Visits le 
Jésus ou 
Spiritua 
The stuc 
A Histoi 
Méditai! 
Culte du 
Les mau 
Le Prêt' 
Cicéron. 
Ovide, cl 
Lhomonu 
Homo ap 
Dialogue 
Cours de 
Catilina, I 
Œuvres d 
Œuvres d 
Mandeme 
Jugement 
Exercices 
Marie au ] 
Choix de e

L*-

ses œuvres.
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Monseignoui de Luuborivière.

Paquet, L Ber Barbier, Sherbrooke. 
Lithographie de Québec en 1837.

Racine, Mgr Antoine, évêque de Sherbrooke. 
Instructions on the Commandments,
Nouveau mois du Saint Sacrement.
Esprit et pratique de la dévotion au Sacré-Cœur 
Méditation des prêtres avant et après la messe. 
Lame élevée à Dieu. »
Une méditation pour chaque jour de l’année. 
Le Ciel ouvert par la confession sincère.
Le malheur du monde.
Recueil complet de paillettes d’or.
Manuel de la bonne mort, l’abbé Ricard. 
Visits 10 the Most Holy Sacrement, [St Alphonsus of Liguori. 
Jesus ou I Hôte divin du tabernacle.
Spiritual conferences, by W. Faber D. D
The studies and teachings of the Society of Jesus.
A History of the Reformation in England and Ire'and, Cobbett 
Meditations pour les fêtes de l’année, l’abbé de Longchamp. 
Culte du précieux Sang.
Les mauvais livres.
Le Prêtre de l’Eucharistie.
Cicéron.

uc, Qué.

Ovide, choix de Métamorph 
Lhomond, les hommes illustres de R 
Homo apostolicus.
Dialogue sur l’amitié, Cicéron.
Cours de versions.
Catilina, Sali liste.
Œuvres de Virgile.
Œuvres d’Horace.
Mandements do Québec.
Jugements et délibérations du Conseil Souverain de la N. F. 
Lxercices spirituels de St Ignace de Loyola.
Marie au pied de la Croix.
Choix de cantiques.

oses.
orne.
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The n 
Guirh 
Merve 
Fleurt 
Imitât 
Les le 
L’Eva 
Colbei 
L’âme 
Heure 
La vie 
L’intéi
Vie dv 
Œuvr< 
Grand 
Le mo 
Le très 
Histoii 
Les dii 
Exame 
La scie 
Le guii 
Légenc 
Petites 
Le prêt 
Manne 
Cérémc 
Diction 
Theolo* 
Cours s 
Catéchi 
Mélang 
Method 
Manuel 
Du saee 
Œuvres 
Conduit 
La doul 
Théolog 
Sainte 1

Cantique paroissial.
St Joseph, immitation.
Préparation à la mort, J. Desjardins pire.
Le reveil du pécheur.
L’Ame intérieure.
Sermons, by Henry Edward.
Les litanies de la Sainte Vierge.
A Crown for our Queen, by Rev. A. J Ryan.
Manuel de Tenue des livres, J. C. Langelier. 
Merveilles divines dans les âmes.
Dévotion au Sacré-Cœur.
Instructions pastorales, 2 vols.
Science pratique du catéchiste.
L’année affective.
Catéchisme, l'abbé Dumont, 3 vols.
Explication du catéchisme, Guillois, 4 vols.
Le calice.
La voie douloureuse des Papes, E. Lafond.
Le mois eucharistique.
Salve Regina, St Alponse de Liguori.
Les larmes de Rachel, R. P. Guy.
Visites au Sacré-Cœur de Jésus.
Imitation de la Très Sainte Vierge.
Les pasteurs des petits Agneaux, l’abbé Laden. 
Elévation sur la vie et la doctrine de N. Seigneur J.-C. 
Revue thvologique, 3 vols.
Bronchain, médiiations, 3 vols.
Questionnaire sur le catéchisme.
L’annuaire de Marie.
Manuel de l’ordinand, Valuy.
Bouclier des enfants de Marie.
Mary, the morning Star.
Institutiones philosophic®, Tongiorgi 
Le miracle de saint Dominique.
V ie de Mgr de Salinis, l’abbé de Ladoue.
Vie de saint Alphonse de Liguori, Saintrain.
Jésus révélant les trésors de son cœur.
Monseigneur de Lauberivière.
Nouvelle explication du catéchisme de Rodez, 6 vols. 
La somme théologique de saint Thomas, 8 vols.
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I he most holy Rosary.
Guirlande de mai, Saiiitrain.
Merveilles de la grâce sanctifiante.
Fleurs de mai.
Imitation du Sacré-Cœur de Jésus.
Les ferventes communions.
L Evangile préposé à ceux qui souffrent.
Colbert et le Canada.
L’âme pieuse avec Dieu,
Heure catholique.
La a ie n est pas la vie, Mgr Gaume.
L’intérieur de Jésus et de Marie, 2 vols.
Vie de la Très Sainte Vierge.
Œuvres complètes de saint Alphonse de Liguori, 2 vols. 
Grandeurs de Marie, l’abbé Duquesne 
Le mois de mai, l’abbé Coulin.
Le trésor de l’Abbaye, Raoul de Navery.
Histoire des merveilles de Notre Dame de Laus 
Les dimanches et fêtes, l’abbé Dubreuil.
Examens particuliers, Tronson 
La science du confesseur, 2 vols.
Le guide du.jeune prêtre, l’abbé Reaume 
Légendes, Bordot.
i elites instructions pour les basses messes.
Le prêtre à l’autel, Chaignon.
Manuel du prêtre, R. P. Benoit Valuy.
Cérémonial romain, Le Va vasseur, 2 vols.
Dictionnaire1 do théologie, Borgivr.
Theologiæ specialis, H. Hurter, 3 vols.

Marti,‘- 2 vols

Melanges théologiques, 6 vols.
Méthode pour direction des âmes. 2 vols.
Manuel pratique du jeune curé..
Du sacerdoce et du saint ministère.
Œuvres complètes de l’abbé Dubois.
Conduite pour le carême, R. P. Avrillon.
La douloureuse Passion.
Théologie du catéchiste, 2 vols.
Sainte Thérèse de Jésus.

ir J.-C.

vols.
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Manuel de la science pratique pu prêtre.
Municipalités dans la province de Québec, C. E.Deschamps. 
Nouvel le vie des Saints, l’abbé Jouve, 4 volumes.
Manuel de connaissances utiles, 4 vols.
Cours de sens commun.
Récit historique de la caisse d’économie de N. Dame de Québec. 
Bulletin de saint François de Sales, 2 vols.
Collection intégrale et universelle des orateurs sacrés.
Neuvaine à saint Antoine de Padoue.
Sacrosancti et œcuminici Concilii Tridentini 
Sept petits bouquets à offrir au Cœur de Jésus.
La passion du Sauveu., saint Alphonse de L'guori.
L’Aimable Jésus.
Pensées sur l’amour de Jésus.
Guide des paroissiens.
Manuel du pèlerin, l’abbé D. Gosselin.
Pratique de l’amour.
Glossaire fuanco-canadien, Oscar Dunn.
Instructions sur le chemin de la Croix.
Année du Sacré-Cœur.
La science de bien mourir.
Guide pratique.
Le Seigneur est mon partage, Mgr Gau me.
Nouvelle académie de Jésus.
Pie IX.
Les saints mystères. Mgr de Ségur.
Le Saguenay, Arthur Buies.
Questions d’histoire de Littérature, l’abbé V. Charland.
Revue Théologique.

Robertson, l’Hon. G. M. P. P. Sherbrooke.
Dictionnaire généalogique, Mgr C. Tanguay.

Séminaire S te Thérèse,
Annuaire 1888-80

Séminaire de St Hyacinthe.
Annuaire 1888-89.

Séminaire de Nicolet.
Année académique 1888-89.

Séminaire de Chicoutimi.
Annuaire 1888-89.

Trudel, l’abbé C. Québec 
Histoire de Charlebourg.

Université Laval.
Année académique 1888-89

III Clui 
8 méd 

Cha 
Echan 

Das 
Coquil 

Gag 
lichani 

Leb 
Une pi 

Mar 
Une pi 

Méti 
Corail f 

Mroi 
Echant 
briqués 

Roy, 
Fragme 

Bien 
Une piè 

Racii 
4 pièces
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VARIETES.
Charest, l’abbé F. V. Weedon.

8 médailles commémoratives.
^ C lldlifoux, I abbé II O. Sherbrooke-Est.

Echantillons de cuivre d’Ascot et de galène du Colorado.
Dastous, L. A. Ecr Sherbrooke.

Coquilles prises sur les Iles de la Madeleine.
^ (Bignon, Belle E. Lewiston, Maine.

Echantillons de charbon. Branche d’un arbre rare.
Lebrun, C. E. Ecr Sherbrooke.

Une pièce de monnaie mexicaine.
Mareheswmlt, Révde Si-, Ho»pice du S,C„ Sherbrooke. 

Une piece de la Jamaïque.
1 Métivier, M. Frédéric, Montmagny.

Corail sur pierre.
Mrorier, D., Capolton.

Echantillons d’acide sulfurique et de superphosphate 
briques a Capelton.

Roy, l’abbé J. IL, Supérieur du Séminaire de Sherbrooke, 
fragments de granit du monument Cartier, à Québec.

Bienfaiteur inconnu.
Une pièce de monnaie persane.

Racine, Mgr Antoine, évêque de Sherbrooke.
4 pièces de monnaie.

B.—Le Séminaire

imps.

e Québec.

y'

fa-

acceptera avec reconnaissance
nusents, livres, gravures, brochures, photographies, cartes, médailles, 
monnaies, oiseaux et animaux sauvages, etc. C’est en effet l’in’ 
tention du Séminaire de former un musée aussi complet 
poss,ble de la faune, de la flore et des minéraux des 
I Est.

ma-

que 
cantons de
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Monseigneur ANTOINE RACINE, Ev. de Sherbrooke.

ht h u, r , Directeurs.
M. 1 abbe J.-L.-H. ROY, Supérieur

■ Cours Commercial
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Urgents.
M. l’abbé N.-H.-G. GAULIN 

M. A. MARTEL, Diacre 
M. V. DODIER, Eecl.

M. L.-N. CASTONGÜAY, Eccl

=r £53
—= X X X
I 2 P P
lui
2- > > >

_ M „ COURS CLASSIQUE.
I M.' ICbbé imS™'A' “• l’”f. de Philosopha

■ M. l’abbé A. O GAGNON I 1!’° ‘'r Mathématiques. 
M T A îm^rrar v, , ^ Pro^’ RHÉTORIQUE.
M A H SIMARD F'T T}' prof"de Belles-Lettres JJ. A ti. SIMARD, Eccl. A. B. prof, de Versificat '

■ ' ,"“é b °- 6WFB0Y, prof, de Grammaire.
'• 1 l,bbe I J A' LEFEBVRE, prof. d'ÉLocum™

y
M

r. C T. c.
O GO 00 X 
O OC OC GO

ION.
liü
3 8 î *

COURS COMMERCIAL.
.. „ , , Cours anglais
î ' “uAê l L-H K0T’ professeur de Première. 
V l’îhh- TV n S™' professeur de Seconde.

M- i’abbé J. L H. ROY 
M. T. K.

e

5
!Z

porfesseur de Quatrième.
DOHFRTV ?e CALLIORApHIE & Banq.

HLRTY, prof de Sténographié, (angl. &fr.) i
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Cours français.

M. l'abbé E. C. TANGUAY, prof, de Première.
M. T. O’NEIL, Acolyte, prof, de Seconde.
M. L. A. N. CAliON, Acolyte, prof, de Troisième.
M. L. CASTONGUAY, Eccl. prof, de Quatrième.
M. V. DODIER, Eccl. prof, de Calligraphie.

lust ruction religieuse.
Cours Classique.

M. l’abbé P. J. A. LEFEBVRE, professeur du Cours 
Apologétique.

M. l’abbé A. MALTAIS, professeur de Catéchisme de 
Persévérance, en Versification.

M l’abbé A. O. GAGNON, professeur de Catéchisme de 
Persévérance, en Grammaire.

Cours Commercial.

M. l’abbé L. 0. GEOFFROY, professeur de Première. 
M. l’abbé J. U. BARON, professeur de Seconde.
M. 1. A. LAVALLEE, Diacre, professeur de Troisième. 
M. T. O’NEIL, professeur de catéchisme anglais.

Dessin linéaire.
M. l’abbé J. L. H. ROY, professeur de la 1ère Classe.
M. l’abbé E. C. TANGUAY, professeur de la 2nde Classe.

Chant.
M. l’abbé J. L. H. ROY, prof, de la Première Classe.
M l’abbé L 0. GEOFFROY, prof, de la Seconde Classe. 
M. l’abbé J. U. BARON, prof, de la Troisième Classe.
M. F. BOURGEOIS, Eccl. prof, de la Quatrième Classe. 
M. L. A. N. CARON, Acolyte, prof, de la Cinquième Cl.

Musique.
M. F. TER LINDEN, professeur.

J

De i
pe

Cette lisi

-<i mai 
7.juin 

15 juin 
2.'1 juin 

•i août 
15 ”

8 sept. 

15 sept.
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COURS DE THEOLOGIE.
M. l’abbé ALEXANDRE MALTAIS, professeur.

'fliAITÉS ENSKIONtis.

De actibus humauis ; de oouscientiâ ; de legibus • de 
peecatis ; de virtutibus ; de præceptis Decalog’i ; 

de præceptis Eeclesiœ.

lu Cours Séminaristes.
1 renée-Alfred Lavallée, Diaeie.
Jitisèbo-Alexis Martel, Diacre. 
Louis-AugiMe-Nnpoléon Caron, Acolyte.
Thomas O’Neil, Acolyte.
François Bourgeois, Ecelésiastiq 
Joseph-A Ignériç Buss 1ère, Ecclesiastic 
Anicet-Hcnri Simard, Kcclésiastiq 
Vital Dodier, Ecclesiastic 
buc-Napoléon Castonguay. Eedé.Mustiq

ORDINATIONS.
l'tte liste comprend aussi, les ordinations faites dans d'autres dio­

cèses pour le diocèse de Sherbrooke.
1889—J.’1). Bernier, sous diaconat,

J.-H. Gosselin, diaconat,
L. II. Nicol, sous-diaconat,

„ L.-A.-N. Ctu ou, tonsure,
N.-Ii.-G. Gau lin prêtrise,
J.-H. Gosselin,
L.-O. Geoffroy 

” J.-U. Baron,
” C.-.A. Martel, sous-diaconat,

I.-A. Lavallée, ”
,®P** ” J. D. Bernier diaconat,
’ L.-H. Nicol.

la sept. ’ J.-D. former, prêtrise,
L.-H. Nicol, "
P.-L. Tliébcrge, ”

MM.

hisme de

hisme de

ue.
pie.

entière.
ue.

pie.
lisième.

ne.

i l il
c.

liasse, 
de Classe. mai 

7 juin 
1.) juin 
2:i juin 

•i août 
15 ”

Québec. 
Séminaire. 
Montréal. 

Evêché. 
Woonsocket, R J. 

Cathédrale

lasse, 
de Classe. 
Masse, 
e Classe, 
tième Cl.

1 i!i: ilffl 
CIS 1
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21 scpu 188!) - A.-H. Simard, tonsure,
” ' ” .J .-A. Bussiôve. ”

L. Trudeau,
V. Dodior,
L -N. Castonguay, ”
T. O'Neil,
L.-A.-N. Caron,
I.-A. Lavallée, diaconat, 
E.-A. Martel,

Séminaire. Blais, .
Blais, i
Blais, f
Blanch
Blond ii
Bolduc,
Bouliar
Bouche
Bourgc
Beau lie
Bernier
Bernier
Brault,
Couture
Couture
Couture
Cabana,
Cabana,
Cartier,
(■barest,
Champo
Chartier
Chartier
Cloutier,
Chieoine
Comtois,
Cormier,
Cormier,
Cormier,
Cormier,
Coogan,
Coogan,'
Coogan,]
Croehetiè
Coté, Art
Daigneau
Buigneau
Barehe, 1
Ballaire,
Banais, A
Basions, ]
Bonis, Jo;
Déry, Art
Delisle, J<
Demers, I
Be Villen

ordres-mineurs,

LISTE DES ELEVES
t

1889-90..il
i

Adam, Jean, Pensionnaire......................... D1 Israeli
Archambault, Victor, Demi-Pensionnaire Sherbrooke 
Archambault, Rodolphe, D.-P
Archambault. Olivier, D.-P........................ Sherbrooke

Sheibrooke 
Woonsocket, R. I. 
Woonsocket, R. I. 
Sherbrooke

Barbeau, Jean-Thomas, D.-P...................... Sherbrooke
Barbeau, Amédée, P......
Bégin, Wilfrid, D.-P......
Bégin, Joseph, Externe.
Bégin, Honoré, E...........
Bédard, James, P...........
Bédard, Pierre, P...........
Bédard, Louis, P.............
Bélanger, Arthur, D.-P
Bélanger, Alfred, P.......
Beaudry, Alfred’ P.........
Beauregard, Oliva, D.-P.

Sherbrooke

Authicr, Philippe, D.-P
Baron, Azarie, P...........
Baron, Eugène, P........ .
Baril, Augustin, D-P...

i;
■

Bury
St Georges de Windsor 
Sherbrooke

........... Sherbrooke

........... Richmond

...........Richmond
..........Richmond
........... Sherbrooke
........... Katevale
........... Wetdon
...........Sherbrooke

Beau 1 ne, Herménégilde, D.-P....................Sherbrooke
BeauIne, Edmond, D.-P.
Beaulne, Léonce, D.-P..
Behind, Georges, P.......
Behind, Albert, P..........
Blouin, Joseph, P.........
Blouin, Gaudias, P.........

ii
Sherbrooke
Sherbrooke 
■Capelton 
Capelton 
.Lewiston, Me.
,Sto Marie, Beæice

I

:
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Blais, Antliime, D.-P..........
Blais, Antoine, D.-P...........
Blais. Sévère, D.-P.............
Blanchard. Georges, P.......
Blondin, Alcide, P..............
Bolduc, Auguste, P..............
Boulianne, Phi lias, p.........
Boucher, Adolphe, D-P.....
Bourget, Napoléon, P..........
Beaulieu. Joseph, P.............
Bernier, Noël, P.................
Bernier. Joseph, D.-P .......
Brault, Eugène, P................
Couture, François, P........
Couture, Loisée, D.-P...........
Couture, Alfred, D.-P...........
Cabana, Charles, D.-P..........
Cabana, Eudore, D.-P...........
Cartier, Albert, P.................
('barest, Arthur, D.-P...........
Champoux, François, D.-P...
Chartier, Ferrier, P..............
Chartier, Victor, P...............
Cloutier, Alfred, P................
Chicoine, Alfred, P...............
Comtois, Achille, P...............
Cormier, Eugène. D.-P ........
Cormier, Oscar, D-P.............
Cormier, Paul, D.-P............ .
Cormier, Arthur, D -P...........
Coogan, William, D.-P........ "
Coogan, Thomas, D.-P...........
Coogan, Michæl, D.-P............
Crochetière, Lindsay, D.-P. .
Côté, Arthur, P.......................
Daigneault, Elphège, P.........
Daigneault, Godefroy, P......
Darche, Aimé, D.-P................
Dallaire, Arthur. P............. .
Banais, Amédée, D.-P .............
Dastous, F. Gauvreau, E........
Bonis, Joseph, P......................
I>éry, Arthur, P................
Bol isle, Joseph, D.-P...............
Demers, Frédéric, D.-P............
Do Villers. Joseph. D.-P.........

...........Sherbrooke

...........Sherbrooke
........... Sherbrooke
...........Weedon
........ Somerset

...........St Victor de Trine
..........Mal haie
.......... Sherbrooke
...........Windsor Mills
.......... Somerset
..........Weedon
..........StBarnabé
..........Woonsocket, B. I.
.........St Camille
........ Sherbrooke
........ Sherbrooke
........Sherbrooke
......... Sherbrooke
......... St Aimé
........ Sherbrooke
......... Sherbrooke
......... Coaticook
.........Coaticook
........Woonsocket, R. I.
.........Hopkinton, N. II.
........ Coaticook
.......Sherbrooke
........Sherbrooke
........Sherbrooke
........Sherbrooke
........Sherbrooke
........Sherbrooke
.......Sherbrooke
.......Sherbrooke
.......Weedon
.......Woonsocket, R. I.
.......Woonsocket, R. I-
.......Sherbrooke
.......Ste Marie, Beauee
..... Sherbrooke

.......Sherbrooke
..... Lennoxviile
......Québec
.......Sherbrooke
......Sherbrooke
...... Sherbrooke

t

é, ni nai ie.

R. I.
R. I.

Windsor
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Hébert
Hudon
I iignin
Jaequo
Janollo
Lugard
Lafonti
Lanoix
LaBiuè
Langlo
Larue,
Larue.
Lava I lé
Leeouri
Ledoux
Leblam
Los péril
Lamy,
Lee I ai i t
Labolle,
Lcinieu:
Letendr
Letendr
Lebeau,
Le vas.se i
L’Heure
Marandii
Massé, J
Mossier,
Métivier,
Marcotte
Mi lotte,
Miquelor
Monat, I
Mongrin,
Merrier,
Murphy,
McCabe,
McCabe,,
McCabe,
McDouga
McGee, C
McManan
Magie, W
Meël, Ale

Demers, Azade, D.-P....................
Dion, Arthur. D.-P......................
Donaghue, Thomas P................
Doherty, William, D.-P..............
Dubrule, Rosaire, P.....................
Duplessis, François-Xavier, P...
Dufour, Philippe, P.....................
Dussault, Hector, D.-P................
Finigan, Henry, P........................
Fi lion, Henri, P.............................
Fontaine, Georges, P..................
Forest, Wilbrod, P.........................
Fortier, Hugues, P......................
Faucher, Alphonse, P..................
Fleury, Ferdinand, D.-P............
Fréchette, Joseph, P.....................
Gaboury, Charles, P....................
Gaboury, Lucien, D.-P................
G ad bois, Frédéric, D.-P..............
Gagnon, Alfred-G, P.....................
Gagnier, Napoléon, D.-P...........
Garanti, Honoré, D.-P.................
Gaulin, Alphonse, P...................
Gaulin, Gustave, P......................
Genest, Winceslas, E....................
Genest, Emile, E...........................
Genest, Antoine, E.......................
Gendron, Alphonse, D.-P.........
Gendion, Arthur, D.-P...............
Geoffroy, Donat, D -P..................
Gingras, Odilon, P.......................
Giroux, Wilfrid, P.........................
Girard, Louis, P............................
Girard, Guillaume, P..................
Godbout, Hercule, P...................
Godbout, Orner, E......................
Godbout, Adélard. E....................
Godue, Georges, P........................
Gosselin, Aldéï, P........................
Geoftïion, Louis, P.....................
Gravel, Lorédan-G, E................
Grenier, Victor, P........................
Griffith, Mathew, D.-P...............
Harvey, Gaston, P........................
Hazel, Miehad, P.........................

............ St Jobnsbury, Vt
...........Sherbrooke

............Island Brook
.............Sherbrooke
............Acton-Vale
............ Richmond
............Mal baie
............ Sherbrooke
............ North Stratford, N. H.
............Montréal.
............ Suneook,N. H.
............Richmond
............Ste Marie, Beauco
............St F.-X. de Brompton
............ Sherbrooke
............ Somerset
.......... Québec
............Sherbrooke
.............Sherbrooke
............Lewiston, Me
.........Sherbrooke

............Sherbrooke

............Woonsocket, R. I.

............Woonsocket, R. I.

............Sherbrooke
............ Sherbrooke
............ Sherbrooke
............ Sherbrooke
.............Sherbrooke
.............St Camille
.............Québec
............ Brompton Falls
............ Saccarappa, Me
.............Saccarappa, Me
............. St Camille
............. Sherbrooke
............. Sherbrooke
............ Sutton

..............St Alexandre

............. Coaticook
. ..........Sherbrooke
.............Garthby
............. Sherbrooke
............. M al baie
.............Lyndonville, Vt
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Hébert, Euelide, D.-P.......
Hudon, Oliva, D.-P..... ...........
Ingram, Austin, D.-P'./.....'.'.
Jacques, Raoul, P...........
Janelle, Joseph, P ......
Lagarde, Alexandre, R.”.....'.
Lafontame, Ludger,’ D.-P....
Lanoix, Napoléon, P............
LaBiuorc. Da Broqaerie P
Langlois, Joseph. P..... !
Larue, Wilfrid, P............" ""
Larue, Georges, P ........ ...
Lavallée, Hertel, D.-P .............
Locours, Ernest. D. P.............
Ledoux, Volmore, P .......
Leblanc, Joseph, E........
Lespéranee, Edouard, D-P
La m y, Wilfrid, P............
Leclaire, Joseph, E........
Label le, Georges, P.............
Lemieux, Alfred. P..................
Letendre, Zaehai ie, D -P.........
Letondre, Jean. P.........  .......
Le beau, Napoléon, P.”~’["......
Levasseur, Joseph, P.............
L Heureux, Edouard, D.-P. ..... 
Maranda, Herménégilde, P...
Massé, Jean, P.......
Messier, Arthur, T?........’.........
Metivier, Delphi's, D.-P..............
Marcotte. A'frcd, P.............
Milctte, Edouard P.......
Miquelon, Antonio. D.-P.......
Monat, Louis. P.............
Mongrin, Napoléon, P................
Morrier, Charles, P.......
Murphy, James, P.....
McCabe, Edward, P ...
McCabe, John, P ...............
McCabe, William. P.V.................
McDougall. Arthur, P..
McGee, Charles, P........... ..........
M" Man a my, William, D, p..." "
Nagle, William, P......
Noël, Alcide, E............ ."///.......

i

• ' :

..........Sherbrooke

..........Sherbrooke

..........Sherbrooke
.......... Garth by
.......... Richmond
......... Lawrenceville
......... Kansas City
..........Gonic, N. H.
......... St Hyacinthe
......... Sutton
........St Antoine

......... Compton
.........Sherbrooke
........ Sherbrooke
......... Granby
.........Sherbrooke
......... Sherbrooke
.......Coaticook

........ Sherbrooke
........Suncook, N. H.
........Agnès
........St Georges de Windsor
........Woonsocket, R I.
........Sutton

, Vt

rd, N. II.

II.

jail ce 
rompton

..

j]Bic
.......Sherbrooke
.......St Simon
.......Upton
.......Chicopee Falls, Mass.
..... Sherbrooke
.......St Simon
.......St Alexandre
...... Calgary
...... S' Mathias
..... Stc Luce, Lessard
..... Capelton
..... Richmond
..... Windsor Mills
..... Windsor Mills
..... Windsor Mills
..... South Stukeley
.....Windsor M'lIs
....Sherbrooke
.....Rock Forest
....Sherbrooke

Ils
Me
Me

Yl
; I

h
h

m
p
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Olivier, Leant!re, D.-P...............
Olivier, Yalère, D.-P..................
O'Neill, Reginald, D.-P.............
Pagé, Henri, P...........................
Paquette, Arthur, D.-P..............
Paquette, Georges, D.-P.............
Parent, Alfred, D.-P...................
Paradis, Alfred, D.-P.................
Pothier, Philippe, D.-P...............
Précourt, Ernest, D-P................
Porcheron, Alphonse, P.............
Préfontaine, Joseph, P...............
Préfontaine, Néréo, D.-P .........
Quinn, John, P............................
Raymond, Joseph, P.................
Rancourt, Oliva, D.-P................
lieny, Arthur, P.........................
Regnier, Joseph, P.....................
Regnier, François, P..................
Reilly, Wendell, E.....................
Renaud, Henri, D.-P...................
Rioux, Richard, D.-P..................
Rioux, Armand, D.-P.................
Rioux, Emile, D.-P.....................
Rioux, Augustin, E.....................
Routh'er, François," P................
Ruddy. Joseph, P......................
Roy, Joseph, P............ .............
Samuel, Charles, D.-P................
Sansoucie Alfred, P...................
Shea, Joseph, D.-P.....................
St Pierre, Jean, P.......................
Taschereau, Gustave, P.............
Taschereau, Paul, P..................
Tanguay, Edouard, P................
Théberge, Joseph, P............... .
Therrien, Jean-Baptiste, P.........
Toussaint, Arthur, P..................
Turgeon, Trefflé, P.....................
Turgeon, Achille, D.-P...............
Trudeau, Damase, P...................
Tracy, Patrick, D.-P...................
Tracy, William, D..P................
Twohey. William, P...................
Yadnais, Edmond, P...................
Villeneuve, Philippe. P............

...........Sherbrooke
...........Sherbrooke
...........Richmond
...........St Hyacinthe
...........Coaticook
...........Coaticook
.........Sherbrooke

..........Sherbrooke
.......... Shei brooko
...........Sherbrooke
...........Coaticook
.......... South Durham
.......... St Marc
..........Windsor Mills
...........St Hyacinthe
..........Sherbrooke
...........Lewiston, Me
...........Hooksett, N H.
...........Hooksett, N. H.
...........Sherbrooke
.......... Sherbrooke
...........Sherbrooke
...........Sherbrooke
.......... Sherbrooke
.........Sherbrooke
..........Auburn, Me
...........Ely
.......... St Camille
...........Sherbrooke
.........North Adams, Mass

...........Sherbrooke
.......... Cookshire
...........St Joseph, Beattie
.......... Ste Mai ie, Beauce
...........Weedon
.......... St Joseph, Beattcc
..........Lewiston, Me
...........Québec
..........Stanhope
...........Sherbrooke
.......... Coaticook
.......... Sherbrooke
...........Sherbrooke
.......... North Stratford
......... North Adams, Mass
..........Haverhill, Mass

Cfl
M

Assist,

MM. .1
A
A
A

.1.-1). Met 
H. LavaII 
A.-L. Gos 
A. ( 'ôté, 
A. Gaulin, 
L. Hébert, 
A. Compte 
•I. McCabe 
W. Lamy, 
A. McDoui 
H. Page,
A. Paquett 
A. Darche, 
”■ Larue, 
X- Lanoix, 
P- Bedard, 
Z. Letendri 
A. Lagarde 
AT. Préfon ti 
A- Miquclo 
A.-E. Messi 
L- Daignea' 
G- Larue,
H. Garand, 
V. Olivier,

_3
31
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CONGRÉGATION DE LA SAINTE V IERGE
M. l’abbé P.-J.-A. LEFEBVRE, Pbre Sp,riidel 

♦f.-I). MET1 VIER, Préfet.

Assistants i Comptois. 
( A. Coté. fLecteurs j IIÆ|$krt.

( A. Miquelon.
î

Secrétaire : A. L. Gosselin. 
1 késorier : A.-L. Gosselin. 
Sacristain : W. Larue. 
Portier: J. McCabe. 

CONSEILLERS.

i

> -

II.
II.

MM. J.-D, Métivier, 
A Comptais, 
A. Côté,
A.-L. Gosselin,

mm. JS. Hébert, 
J. Bernier, 
J. McCabe, 
W. Larue. il 3

CONGKEANISTES. 
A. Lemieux,
P. Dufour,
J. Bernier,
A. Bolduc,
A.-G. Gagnon,
A. Turgeon,
A. Blais,
G. Gaulin,
A. Gendron,
A. Cloutier,
G. Fontaine,
P. Taschereau,
L. de LaBruère.
T. Turgeon,
W. Tracy,
H. Fortier,
K. Vadnais,
R. Dubrule,
J. Préfontaine,
G. -L. Grave],
J. Letendre,
H. Godbout,
A. Godliout,
L. Girard,
L. Couture,

J.-D. Métivier, . 
H. Lavallée,
A.-L. Gosselin,
A. ( 'ôté,
A. Gaulin,
E- Hébert,
A. Comptois,
•I. McCabe,
M'. Lamy,
A. McDougall,
'I- <’agé,
A. Paijuette,
A. Darche,
». Larue,
A- Lanoix,
P Bedard,
Z. Retendre,
A- Lngarde, 
a. Préfontaine,
A. Miquelon,
A--E. Messier,
L Daigneault,
B. Parue,
H. Garand,
V. Olivier,

A. Blondin,
A. Reny,
L. Crochetière, 
E. Brault, 
t .-X. Duplessis,
G. Taschereau,
A. Deniers.
P. Massé,
D. Trudeau,
C. Morrier,
C. Qabourv,
A. Dé,y,
O. Paquette,
H. Marauda,
E • Cbampoux,
D- Bédard,
E, Baron,
J. Murphy,
'!• Adam.
A. Boucher,
O. Blouin,
W. Bégin,
J- Bédard,
E. Coimier,
A. Baron,

E- Couture, 
A. Dallaire. 
P. Authier, 
Art. Gendron, 
W. Twohey, 
H. Finigan,
«T. Janelle,
G. Daignaulf, 
A. Théherge,
V. Ledoux,
O. O ingras,
P- Bouliannc, 
J-. Mount,
H. Fi lion,
A. Bélanger,
G. Harvey,
E. Cabana,
A. Couture,
V. Grenier,
E- Fleury,
E. Préeourt,
R. O’Neill,
G. La belle, 
J.-A. Denis,
O. Bélaud.
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Société Sainte §ecileI
Le I)

cession 
on lit 
quest ic 
nistrée 
vice-pi 
cès-ver

MM. A. Miquelon, Président.
A. Comptois, Vite-P résident. 
W. Lamy, Secrétaire.
J. McCabe, Trésorier.

M. Y 
In c act 
prix de 
tution.

Comité de régie.

MM. W. Twohey, 
F.-X. Duplessis.

MM. A. Miquelon, 
C. Morrier,

Memkes.
MM. A. Comptois, 

A. Darche,
H. Garanti,
W. Lamy,
J. McCabe,
C. Morrier,
G. Taschereau,
D. Trudeau,
T. Turgeon,

MM. A. Demers,
F. -X. Duplessis, 
W. Girard,
G. Lame,
A. Miquelon,
A. Paquette,
W. Twohey,
A. Turgeon.

i

24 sept. 
13 oet.

27 oet.

10 MOV. ]Orchestre.
MM. W. Twohey,

O. Archambault, 
A. Gosselin,
A. Paquette,

MM. G. Lame,
E. Vadnais*. 
A. Bolduc,
A. Miquelon.

24 nov. 1

9 déc. 1
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ACADEMIE ST PIERRE.

Le but de cette Académie est d'habituer le* élèves à la db-
VU-S'7’ H la dech,mntion et 11 «a imposition. A chaque séance 
on ht »n ess»,, on déclame un morceau, ou l’on discute une 
question d histoire, de littérature ou de science. Elle est admi- 
mstree, sous la dnectîon d'un professeur, par un président, deux 
' ;cc-]>'es-dents et un secrétaire qui est chargé de d,emc­
ees-verbal de chaque séance. un jim-

M. Edouard Bénard. Avocat de Richmond
et autrefois ntein- 

11 Pierre, donne depuis l’année 1883 
' les travaux littéraires de

unprix d< 
tution. cette insti-

i.
M. 1 abbe P.-J.-A. Lefebvre, Directeur. 

MM. A.-L. Gosselin, Président.
A. Comptois, 1er Vice-Président. 
A. Gaulin, 2nd Vice-Président. 
J. McCabe, Secrétaire-Archiviste. 
A. Paquette, Assistant-Secrétaire.

1S,

-4 sept. 1880—Election des officiers. 
13 oct. 1880—A.-L, Gosselin : 

que.
A. Comptois : Chroniq 

27 oct. 1880-A. Gaulin :

Discours de réception et Chroni-

ue.
Critique, Chronique, et Déclamation. 

A.-L. Gosselin : Critique
in ®é»in : 8=6“» plaisante dan»un hôpital
10 MOV. 1889—J. MeCabo : Critique et Chronique.

A. Comptois: Critique.
A. Comptois et A. Paquette : Dialogue 

24 nov. 1880-J. Bégin : Critiq k

i.

et Chronique.ue
Le chêne et le 

J. Raymond: Traitd’amo 
3 déc. 1880—E. Hébert: Critique.

A. Darchc : Critique et Chronique. 
A.-L. Gosselin : Critique.
D. Métivier : Le Seeptici

roseau, (Déclamation) 
ur maternel.
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22 dév. 1880—A. Comptais : Critique.
■ A. Godbout: Chronique.

A. Miquelon : L'orage et l’enfanl.
A.-L. Gosselin : Chronique.

19 janv. 1890 - J. Raymond : Critique.
J. Bégin : Critique et Chronique.

2 fév. 1890 A. Côté : Retour de Pie IX à Rome, (Déclam.)
K. Hébert: Chronique.
A.-L. Gosselin : Menzikoff et Dolgourouki.

15 lev. 1890—J. McCabe : Critique.

k

l

Proclamation do Bonaparte à l’ar­
mée d’Italie. (Déclamation).
E. Hébert : Notre situation. (Déclamation).
A. Miquelon : La femme du Pécheur.

2 mars 1890—E. Hébert: Critique.
A. Paquette: Crit-que.
A. Godbout : Extrait de la 1ère Catilinairc. (Décl). 

17 mars 1890- J. Bégin : Critique.
L. de LaBruôre : E^sai.

Met

Prix
Avec

Prcui
•Sjcoi
Accei

J. McCabe : Un rêve réalisé.
E. McCabe : Les malheurs d’un peuple. (Déclam.) 

2vi mars 1890—A. Darcho : Critique.
A. Miquelon : L’Annexion. (Déclamation).
J. Bégin : L'avare et Plutus.
A. Paquette : Chronique.

20 avril 1890—A. Comptais: Critique.
L de LaBruôre: Chronique.
J. Raymond : Existence de Dieu. (Déclamation). 

5 mai 1890—J. McCabe: Extrait de l'Oraison funèbred’O'Con- 
nell. (Déclamation.)
D. Métivier • Chronique.

11 mai 1890—A. Com|)tois: Mungo Park en Afrique.
A.-L. Gosselin : Jacques Cartier.

18 mai 1890 - J. McCabe : Pauvre Irlande. (Décl.) Critique.
J. Bégin : Critique.

25 mai 1890—A. Paquette : Critique.
A. Godbout : Essai.
J. Bégin : Chronique.
A. Miquelon : Extrait d’un discours. (Déclam.)

Prem 
•Secon 
Accès

l'rcm
Savon
Accès

Prcnr
Secon-
Accesi

l'rcm i 
Secom 
Accès
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 S

tii
fe

Ss
Éé

i
\



¥

— Îi47 —
Il K El'iDISTRIBUTION

SOLENNELLE DES PRIX
-: Il

Lti 20 juin 1890.
clam.)

:i.

loURS }|lASS'QUE|
à Car- = £1

tv).

Excellence

d'or ",i"ltie •Eiïïrss*-' ** *
Accessit

i. (Déel).

L i
...... Euclide Hébert
.... Aldéï L. Gosselin

ApplicationPremier prix.. 
Second ” 
Accessit

Premier prix 
Second ” 
Accessit

Premier prix. 
Second ” 
Accessit

Prem'or prix 
Second ” 
Accessit

...........E. Hébert

...........A.-L. Gosselin

...........Arthur Côté
Déclam.)

Thème latinO.
A.-L. Gosselin 
E. Hébert 
A. Côté F i 11

•fi M II
tj ,il 1

11

Version latine
................E. Hébert
................A.-L. Gosselin
................A. Côté

Version grecque

nation).
l'O’Con-

.............................................. E. Hébrrt
...........................................A.-L. Gosselin

.............................................A. Côté
Rhétorique et Eloquence
......................................... E. Ilélmrt

...................................... A.-L. Gos clin
vey.e

tique. Premier prix 
Second ' ” s. i a
Accès it M ma

, > il iij ilp -, - f je II
III
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Composition français-»
........................................A.-Ii. Gosselin
.......... ............................ K. Hebert
........................................A. Côlé

Histoire moderne
.....................................«.K. Hébert
.......................................A.-L. Gosselin
........................................A Côlé

Premier p vx 
Second ” 
Accessit

Premier prix 
SjcoiuI ” 
Accessit

Excellence
Médaille d’or présentée par M. F.-P. BkaüDET, Manchester, N. Il

....... Joseph Bégin

....... Achille Complots
Prix
Accesit

Applicationi
Premier j»rix. 
Second ” . 
Accessit lo .

»A. Comptois 
..I. Bégin 
.John McCabe 
.Wilfrid Lamy2o

Grammaire latine
Premier prix 
Second 
Accessit lo

J. Begin 
A. Comptois 
.J. McCubo 
Wilfrid Lamy2o

Thème latin
Premier prix. 
Second ” . 
Accessit lo .

J. Bégin 
.A. Comptois 
.J. MeCabo 
J.-K. Raymond2o

Version latine
Premier prix 
Second " 
Accessit lo

J. Bégin 
A. Comptois 
J. McCabe 
Aimé Darclio2o

Grammaire grecque
..................................... J. Bégin
......................................A. Comptois

................................... I. McCabe.
.................................. i.Henri Pagé

Premier prix 
Second ” . 
Accessit lo .

2o
Version grecque

Premier prix 
Second ” , 
Accessit lo

J. Bégin 
A. Comptois 
J. McCabe 
,A, Darche)1 26

P. cm 
Sveon 
Accès

Prcmi
Scooik

Access

Prcmi
Secomi
Access

Promit
•Second
Access!

Premie
Second
Access!

Médt
Prix
Access!

Prcmici
Second
Accessil

Picm ici 
Sec nid 
Accessil

h

»
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Poétique
P. entier prix. 
Second ” , 
Accessit lo .

A. Cumptois 
J. Bégin 
.1. MeCabo 
F.-X. Duplessis

a

i 2o1
Composition

Premier pix.. 
Second ” 
Accessit lo ..

....................................... A. Comptais
................................... J. Bégin
................................... J.-A. Durcho
............. ........................... l’.-X. Duplessis
Histoire du moyeu-Age

ir:rr-.......... ;•
Accessit lo ............................. ....... j|

......................................... A. Comptais
Géographie

2o

X. H, 2o
i

Premier prix 
Second ” J. Bégin 

A. Comptais 
J. MeCudo 
F.-X. Duplessis

Accessit lo
2o

Histoire littéraire
Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

J. Bégin 
J. McCube 
.A. Comptais 
■ F.-X. Duplessis2o

Excellence
J «>r présentée par G. Twoiiey, Ecr, North Stratford,

..............................................Honoré Bégin

............................................... Antonio Miquelon
Application

Médaille
N. H.Prix 

Access i t

Premier prix...........
Second ”
Accessit lo...........

....... WiIfi id Lame

........Wilfrid Bégin

........'îaeharie Le tendre

........A. Miquei ni2u

Grammaire latinePremier prix 
Sec md ” 
Accessit lo . 

" 2o

.......... II. Bégin
...........Adélard Godbout
...........A. Miquelon
•...... . Eugène Brault

•••••••••••••a

***••••••••••
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Thème lathi
■ Premier prix 

Second ” 
Accessit lo

K. liianlt
Lnbroqueric do L'iB. 110: ? 
11. Bégin 
A. Miquelon2o

Version latine
Premier prix 
Second 
Accessit lo

A. Miquelon 
'I. Begin 
E. B milt 
L. do LaBruè: e

'I

Piet
Seen
Acre

If 2o
Prosodie latine

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

11..II. Bégin 
.. K. Brault 
• A. Miquelon 
..A. Godbout

P.cr
Seen
Acce

ft 2o

Grammaire grecquei! il tfPremier prix. 
Second ” 
Accessit lo

H. Bégin 
L. de LaBruôrc 
,E. Brault 
Gauvreau Dastous

L.

Pion
Secoi
Acce

2o

; 5: Littérature

I
! , ■

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

Gustave Taschereau 
Adélard Godbout 
Antonio Miquelon 
II. Bégin

iiU

Prcm
Secot
Accès

2o
Composition

ftPremier prix 
Second ” 
Accessit lo

A. Miquelon 
.A. Godbout 
G. Dastous 
E. Brault

Prcm
Secon
Accès

2o
Histoire romaine

Premier paix 
Second ” . 
Accessit lo .

A. Godbout 
H. Bégin 
.E. Brault 
G. Taschereau

I Premi
Secon'
Accès:

ft 2o
Géographie

ilPremier prix 
Second ” 
Accessit lo

.H. Bégin 
A. Miquelon 
.A. Godbout 
-E. Brault

Premi
Secont
Access

2o

II

»

\
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Excellence
Médaille d’or présentée par un ami du Séminaire.

.................................... *...... Joseph Bernier

............................................ Wendell Reilly
Prix
Accessit

Application
Premier prix 
Second ” 
Accessit le

.J. Bernier 

.W. Reilly 
■Hector Dussault 
Alfred Lemieux

h 2o
Grammaire latine

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

W. Reilly 
■J. Bernier 
A. Lemieux 
Georges Laruo

ff 2»
Théine latin

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

W, Reilly 
J. Bernier 
.H. Dussault 
A. Lemieux

s

2osait
Version latine

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo 

” tin

Premier prix. 
Second ” , 
Accessit, lo .

> J. Bernier 
H. Dussault
W. Reilly & A. Lemieux 
Philippe Dufour 

Grammaire française et dictées
J. Burnier 
A Lemieux 
H. Dussault 
G. Larue2o

Composition
Premier prix, 
Second ” .............. *................A. Lemieux

............  J. Bernier

..................................H. Dussault
..............................iW. Reihy
Histoire ancienne

Accessit lo
2o

Premier prix,
Second ” 
Accessit lo ,

A. Lemieux 
W. Reilly 
J. Bernier 
■H. Dussault2o

*
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I

Mythologie
A. Lemieux 
J. Barnier 
.W. Reilly 
G. Larue

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo;

2o PrC
Dei
Tro
Qlli!
Ace

Géographie
J. Bernier & A. Lemieux 
W. Reilly 
P. I) if'ouv 
H. Dassault

Premier prix 
Second 
Accessit lo

2o

foUBS t§OMMERCIAli
Meda

Prei
Deu
Troi
Qua
Acer

I
! ' » l

COURS ANGLAIS 
Excellencelj

»
Médaille d’argent présentée par Son Honneur le Lieutenant Gouverneur de la 

province de Québec, Auguste-Réal Anoekk.
Alfred Cloutier 
.Charles McGee

- 1:.
; Prix

Accessit Pi en 
Deux 
Trois 
Quat 
Accei

Application
C. McGee 
Arthur Gendron 
Joseph Ruddy 
Willie McCabe 
Alexandre Lugarde 
Alfred-G. Gagnon 
Jean St Pierre 
Charles Morrier

Premier prix 
Deuxième 
Troisième 
Quatrième 
Accessit lo

2o
3oi 4o

Preni
Deux!
Tmisi
Quatr
Accès

Grammaire
William Twohey 
C. McGee 
A. Cloutier 
.A. Gendron 
.Charles Samuel 
Georges Fontaine 
,A -G Gagnon 
,W. McCabe

Premier prix 
Deuxième ” , 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Access't lo

2o »
3o
4oD

y

t

Z
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SiEpellation
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième :l 
Quatrième ” 
Accessit lu .

H...... C. McGee
....... A. Cloutier
......A Gendron
........A. Lagardo
......W. Twohey
....... J. Ruddy
......A. Gagnon
■•...AV. McCabe

Tenue des livres
Médaille d’or présentée par O. Lf.dovx, Kcr, ancien élève du Cours C

A. Cloutier 
W. Twohey 
A. Gagnon 
W. McCabe 
C. McGee 
J. Ruddy 
A. Gendron 
Alcide Blondin

nieux

n 2o
3o
4u

ommerc.
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

- '

B j

2o
3oeur de la
4o

Droit eominereial
Pi entier prix 
Deuxième ” ...........A. Cloutier&W. Twohey

.......... A. Gagnon

.......... C. McGee

. .........W. McCabe

.......... Joseph Leblanc

.........A. Gendron

...........C. Samuel
.........A. Blondin

Troisième ” . 
Quatrième ” . 
Accessit lo .

2o .
>l}fU

! ^ S0 3o
4o

Mesurnge
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” , 
Quatrième” , 
Accessit lo,

M(
A. Blondin 

•G. Harvey 
• A. Gagnon 
■ G. Fontaine 
J. Ruddy 
A. Cloutier 
C. McGee 
W McCabe

liitl

2o ili3 a
» 4o

I

f
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«
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Correspondance commerciale
Médaille d’or présentée par M. S. LaciîOIX, St Bonifac?, Manitoba. 

Premier prix....
Deuxième ” ....
Troisième ” ....
Quatrième ”
Acecssit lo ....

W. Txvohey 
G. MvGeo

Premic
Deuxiè
T.oisiô
Qiurièr
Acoossi

W. MeCabo 
J. Ruddy 
C. Gaboury 
A. Cloutier 
A.-G. Gagnon 
Azade Demers

2o
3o
4o

Banqnerie
A. Cloutier 
W. Txvobey 
A.-G. Gagnon 
C. Gaboury 
C. Morrier 
A. Faucher 
G. Harvey 
C. McGee

Premier prix 
Deuxième 
Troisième 
Quatrième 
Accessit lo

I Medail

Prix
Access!

1 2o,
3o
4os Géographie Prcmiei 

Deiixièr 
Troisiôr 
Qua trio i 
Accessit

Premier prx 
Deuxième 
Troisième 
Quatrième 
Accessit lo

.C. M. Geo 

.A. Cloutier 
.J. Ruddy 
.W. McCabe 
.A.-G. Gagnon 
.C. Morrier 
James Bédard 

.G. Harvey

,it !■ f im : ' il
2o
3o
4o

Arithmétique
Médaille d’or présentée par M. l’abbé N.-H.-O. Gàulis.

A. Cloutier 
C. McGee 
A. Blondin 
,G. Harvey 
,E. Yadnais 
A.-G. Gagnon 
W. Tvvohey 
A. Cartier

P emier 
Deuxièn 
T.oisiém 
Qiiatrièn 
Accessit

Premier puix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ’’ 
Accessit lo

m *

1

»
2o
3o

Premier 
hcuxièm 
T oisièim 

tatrièm 
A'cnguit

4o
Traduction

C. Gaboury 
A. Cloutier 
,L. Bèdard 
A. Lagarde 
A.-G. Gagnon 
.J. Ruddy 
,C. McGee 
,W. McCabe

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

II 2o
H 3o
» 4o

1'

PU

3
3

3
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2

3 
3
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3
3 3

3
3

3



COURS FRANÇAIS

Excellence
Médaille

Prix
Accessit Arthur Goudron 

Alexandre L iganlo
Application

Premier prix. 
Deuxième ” . 
Troisième ” . 
Quatrième ” . 
Accessit lo .

A. Goudron 
Alfred Cloutier 
Alfred-G. Gagnon 
François Chain poux 
Albert Cartier 
A. Lagardo 
Orner Godhout 
Joseph Ljblanc

2o
3o
do

Grammaire
P emier prix...........
Deuxième ............
T.oisiémv ............
Quatrième
Accessit lo............

............ A. Goudron

............A. hagarde

...........A. G xlbout
1 ......... Gaston Harvey
...........A. Cartier
...........A. Cloutier
...........A.-G. Gagnon
...........Odilon Git

2o
3o
4o igras

Art épistolaire
Premier prix 
Deuxième ”
T oisièmo ” , 
Q latrième ” . 
Accossit lo .

• A. Goudron 
•F. Chaut poux 
•O. Godboiit 
A. Lagarde 
Rouis Bédatd 
G. Harvey 
Joseph Thé be "go 
T. Leblanc

2o
3o
do

— 555 —

Composition
Médaille d’or présentée par un ami plu Séminaire.

.... ...C. Gabonry

.........W. Tvvohey

......... A. Cloutier

......... J. Ruddy

........ . W. MeCabe

............C. McGee

...........C. M irrier

......... A. Demers

1

Premier prix.......
Deuxième ” .......
Troisième ” .......
Qiuriômc ” .......
Accessit lo.......

2o
3o
do

oba.
Z

Z

r

3
3
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Histoire du Canada
.......... A. Goudron
.......... G. Harvey
.........A. Lignrdc
.......... 0. Godbout
.........J. Leblanc
.......... F. Chain poux
.........Charles Monder
....... O. Gingras

Lecture raisonnée

Premii
Druxic
Troisiè

latrii
Access

Premier, prix..............
Deuxième ............
Troisiè me .............
Quatrième ” ..............
Accessit lo.............!

>

l’remic 
Pctixiè 
T oislè 
G latriè 
Access'

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
(Quatrième ” 
Accessit lo

Alcide Blondi a 
A .-G. Gagnon 
Charles Gaboury 
Gustave Gaulin 

, A. Ligarde 
A. Cartier 
Joseph Thé berge 
G. llarvey

I

i Composition
Premie;
Bnixièi
Tmisiôr
Quatriô
Avcessi

P emicr prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

............C. Gaboury

............C. Monder
..............A.-G. Gagnon
............J. Thé berge

.............A. Cloutier
............A. Harvey
............A. Blondi»
............A. Cartier

-Il
2o
3o
4o.........

Premiei 
Bviixièr 
T.oisièn 
G'iivrièi 
A ci-s^jt

COURS ANGLAIS
Excellence

Médaille de bronze présentée par Son Honneur le Lieutenant Gouverneur dv 
la province de Québec, Auguste-Réal Angels.

Edmond Vadnais 
François Bouthicr

| I
Prix
Aecessit

Application Prem'er
Beuxiôm
Troisiôm
Quatrién
Accessit

t I Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

E. Vadnais
F. Routhier 
François Champoux 
Nérée Préfonlaine 
Georges Bèland 
Louis Goott'i ion 
.Rosaire Du bru le 
John Quinn

2o
3o ))

I 4o i

:
:

:

fl £ -t*
fî rc -r

2 
2
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Grammaire fl
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

• K. V.idnnis
• K Jî Mit hier
• O. Behind 
.Joseph Denis
• R. Ijrootii'inn
Xapoléon B mrget 
•f. Quimi 
Tro.i'.e Turgeon

2.»

iioi
4o

Epellation
Premier prix 
Deuxième ” . 
T oisiôme 
Q latrième 
Access't lo

• R. Vadnuis 
Ct B ‘land 
Guillaume Girard 
f. Quinn 
1. Denis 

T. Turgeon 
Vu I more Ledoax 
N. Bourget

y

e

Tenue des livres
.Premier prix 

Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

R. Va. 1 nais 
G. Belaud 
Dunase Trudeau 
Orner G >dlimit 
■Joseph Thé berge 
Arthur Rony 
X. B mrget 
R. Champoux

■

2o
:to
4 o

Traduction
: ilPremier prix 

Deuxième ” , 
T.oisièmo ” , 
D'ia'rièmo ” . 
A cessit lo

R. Vadnnis 
Beland

.......... mon Vt ngras
.........  Michael Ooogan
..........'l'h 'mus Coc
.........X. Boinvot
..........G. Girard

Mluvcrnenr dv = ÜS2o »gan
rS

ICI'
Géographie |jï;|Prcm'er jirix 

Deuxième ” 
Troisième ” .... 
Quatrième ” .... 
Accessit lo..

..R. Vadnnis 

..F. Itrithier
• G. Beland
• •T. Turgeon 
..Xérée Prélbn laine
• ••I. Denis 

li. Diihi nlo
• B. Geoff; ion

I
IOUX
ne

2o
Hooi 4o f f

1EH
il il

V 
C

2
r

y 
y

C 
C
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Arithmétiquei:

Premier prix 
Do ixième ” , 
Tr iteième ” 
Qu itriùmo ” 
Ac ;essit lo

..... Loin'o Couture

......Rosaire Du brille

... ..Né éc Piétontaine

......Geoigcs Bcliiml

......Azario Baron

......Alfred Couture
,... Orner Godbout 
......Michad Coogan

I P e»

Del
Tro
Qua
Ace

;
2o
:to

! ■ >» 4o

COUTES FRANÇAIS 

Excellence Prêt
Dell
T.oi
Quat
Avec

Prix
Accessit

Edmond Vadnnis 
Nérée Piéfontairie

Application
Prem'cr prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

. E. Vadnnis 

.Hugues Portier 

.Arthur Dali aire 

.Wilfrid Giroux 

.Alfred Bélanger 
William McCabe 
Georges Boland 
N. Préfontaine

>1
JJ

2o
3o

TT 4o
Grammaire

!1 Premier pr;x 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

G. Boland 
N. Préfontaine 
E. Vadnnis 
William McCabe 
Louis Geoffrion 
Fcrrier Chartier 
Dam asc Trudeau 
A. Dal'aire

Med

Prix
Accès

«I
2o

Prem
Douxi
Troisi
Acccsi

3oB 4o
Art épistolaire■

I .E. Vadnais 
G. Be land 

.D. Trudeau 

.Guillaume Girard 

.H. Fortier 

.N. Préfontaino 

. Gaud i as Bloui»
F. Chartier

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

y)

Prend
Dvuxii
Troisic
Access

ft i
JJ

TJ 4o

;

1 1

- r

CC
 IC

—
•
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l ecture raisonnée
P cm ici' prix........
Deuxième ”.........
Troisième ” .........
Ouatrièmo ”........
Accessit lo.........

......H. Fortier

......F. Chart er
....... Valero Olivier
.......L. Geoff'rion
....... W. McCabe
.......Ernest Précourt
.......E. Vadnais
......N. Préfontaine

2o
3o
4o

Histoire du Canada
Premier prix.., 
Deuxième ” .. 
Troisième ” .., 
(Quatrième " ... 
Accessit lo...

2o .

• E. Vadnais 
.ft. Beland 
.N. Préfontainn 
.W. McCabe 
.Alfred Couture 
.Won ces las Genost 
IX Trudeau 
H. Fortier

3o
4o

COURS ANGLAIS

Excellence
aillp d’arKent Prf8e"tée par Augustin OaboukY, Ecr, Président de La 

Banque Nationa.e, Québec.
Prix 
Accessit Hugues Fortier 

Jean-Baptiste Thcrrien
Application

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” , 
Accessit lo ,

.Wilfrid Giioux 
II. Fortier 

■ Arthur Dalluire 
•Joseph Préfontaine 
Alfred Bélanger 
Wcnceslas Gencst

2o
3o

Grammaire
............H. Fortier
.............J. B. Therrien
............Ijéandro Olivier
............J. Piéfontaino
............W. Giroux
............A. Dallairo

Premier prix...........
Deuxième " ...........
Troisième ” ...........
Accessit lo...........

2o
3o

18
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Premier prix 
Deuxième 
Troisième 
Accessit lo

2o

Premier piix 
Deuxieme 
Troisième ” 
Accessit lo

2o
3o

Premier prix 
Deuxième 
Troisième 
Accessit lo ,

2o
11 3o

11 3o

Arithmétique
.W. Giroux 
,L. Geoff ri on 
Damasc Trudeau 
Victor Grenier 
Thomas Donaghue 
A Sansoucie

Traduction
II. Portier 
L. Girard 
L. Olivier 
Arthur Toussaint 
A. Dallai:o 
W. Giroux

Epellation
Premier prix 
Deuxième 
Troisième 
Accessit lo

II. Fo tier 
.A. S msoucie 
J.-B Therrien 

• W. Gimux 
A. Dallaire 
tilphègu Daigneault

2o
3o

Manuel tie phrases
...........II. Portier
............I.-B. Therrien
...........L. Olivier
...........AV. Giroux
.......... L. Girard
...........J. P.èf'ontaine

Premier prix...............
Deuxième ’’1...............
Troisième ” ...............
Accessit lo ...............

2o
3o

Lecture
.Alfred S in ou do 
II. Foi tier 
Eugène Baron 
li. Olivier 
L mis Girard 
J.-B. Therrien

>1

P,en 
Deux 
Trois 
Acco

»

Mèlnill

prix
Accès*

Prcmi
Scconc
A'-cess

j’roii
Acct

P' ci

COURS FRANÇAIS 

Excellence
Prix
Accessit

•Tréfilé Tiirgcon 
Joseph Préfon tame

|) iii:

V

P <
1) . 
T, h 
A-<

I

i
1

.
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Application
Premier 11 ix 
1) uxièmv ” 
l’i uisieme ” 
Avcssit lo

.J. préfontaine 

.Allied Paradis 
T. Tiirgeon 

.lieginald O’Neill 
Augustin Baril 
Jean Adam

Grammaire iiiPremier prix 
Dmxiùme ” 
Troisième ”
Accessit lo

A. Paradis 
T. Tmgeon 
J. Piéfoidaine 
François Iiouthicr 
Joseph Dion 
Louis Monat

t

Lecture et Epellation
P'einiur prix 
Djuxiomo 
Troisième 
Accessit lo,

.Paul Coi mier
• T. Tmgeon
• J. Dion
J. Préfontaine 
Louis Girard 
Arthur Cormier

1,

Analyse
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ”
Accessit ]o

») n

Godfioy Daigneault 
Joseph Shea 
T. Turgeon 
F. Routliicr 
A. Paradis 
Elphôgo Daigneault

1,11I '

'f' mil,
H i |

: ; till

1 11

P

:

2o
So

turn Miîsi
COURS ANGLAIS 

Excellence
Médaille d’argent présentée par Sa Grandeur

Evêque de Sherbrooke.
Monseigneur A ntoine Racine,

J'i'ix
Accessit ..........Jean Adam

...........Louis Monat
Application

Premier prix, 
Second ” 
A'-cessit lo

■Joseph de Vil|< rs 
■ Phil ppc Pothier 
L Monat 
J. A lain2o

m I

*

H
M

M
aa

M
i
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y
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Grammaire
Premier prix 
Second 
Accessit lo

........................................ J. Adam

........................................ L. M mat
....................................... I1. Hot hier
........................................J. do Vi tiers
Lecture et Epellation

Première division
........................................ J. Adam
......................................................................................li. Mount
........................................ P. Pothier
........................................ J. de Vi llers

Prix
Avec2o

Prêt) 
Seen 
A -ce

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

2o
Prcn
•SrC'i
Av'-e

Seconde division
Henri Renaud 
.Joseph Dj'islu 
.Augustin Rionx

Premier prix 
Second " 

Accessit
Manuel de phrases
Première division, I

P.eir 
S jcoi 
Acce*

Premier paix. 
Second ” . 
Accessit lo .

J. Adam 
P. Pothier 
.J. do Videra 
L. Monat

■I 2o

ii. Seconde division
P.ix
Acce-

Premier prix 
Second ” . 
Accessit

II. Renaud 
.A. Rioux 
.Allied Porusre

Traduction
I. do Vidors 
P. Po'hior
J. Adam 
L. Monat

Premier prix 
Second ” 
Accessit lo

17 2o||] H .
Arithmétique

v J. Adam 
Paul Cormier 
Arthur Cormier 
,Kdouaifl L'Heu:eux 
,J. de Vider»
,A. Leclerc

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Accessit lo

If!
Mcdaill

Prcmi 
S n om 
A "Cos:

2o
3o

X
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COURS FRANÇAIS 

Excellence
Prix
Accessit ......... Jean Letendro

......... Alfred Sunsoucic
Application

Premier prix 
Second 
A 'cc sit ln

A. Sansoncie 
Alfred Ch i coy ne 
J. Retendre 
Georges Label le2»

Grammaire
Premier prix 
•Second ” 
Accessit lo

......... J. Retendre
............ A. Sansoncio
.............G. Label le
...... ••..Michael Coogan2o .........

lecture
Première division

Premier prix 
Sa-ond ” 
Accessit lo

........J. Le tendre

........A. Sansoncio

........Thomas Coogan
......Michael Coogan2o

Deuxième division
P. ix 
Accessit

John Donaghuo 
Lucien Gabouiy

iiniecîiîi muant
COURS CLASSIQUE
Cours apologétique

Mrdsüle d'or présentée par l’Honorable J..A. Chaflf.au, Svcrétaire

Achille Coinptois 
Joseph Bégin 
Arthur Paquette 
Buclidc Hébert

d'Etat.
Premier prix 
S icond 
Accessit 11

2o

ux



iVcmi 
huu xi 
Troisn 
Accuse

I

Premier
huuxiôn
Tmisiôn
(juatviôr
Accessit

Premier
Peuxièm
Troisièni
Qnatrièm
Accessit

— 5b'4 —

Cours de persévérance
Première Class î

Médaille d’argent présentée par A. Gabouiiy, Ecr, Président de La Baiiqn
Nationale, Quebec

Premier prix..............
iSovond ” ...........
Accessit lo ............

....... Pierre Bédai-d

.......Antonio Miquelon

....... Wilfrid Lame

.......Zacharie Lctendre
If 2o

Seconde Classe
Premier prix, 
Second ” 
Accessit lo

Joseph Bernier 
Philippe Dufour 
Hector Dussault 
Alfred Lemieux

11 2o
COURS COMMERCIAL

Première Classe.
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième " 
Accessit lo

.Alfrcd-G, Gagnon 
Arthur Gcndron 
.Alexandre Lagardc 
Odilon Gingras 
.Joseph Théoorgo 
Georges Fontaine

2o
3o

Deuxième Classe
Premier prix 
Deuxième ” 

Troisième ” 
Accessit lo

Napoléon Bourget 
Edmond Vadnais 
Georges Béland 
Alfred Couture 
Hugues Fortier 
Louis Geoffrion

2o
3o

Troisième Classe
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Accessit lo

.Joseph Préfon laine 

.Paul Cormier 

.Antoine Gcnest 

.Augustin Baril 

.Louis Girard 
Jean-Baptiste Thorrien

2o
3o

Quatrième Classe
Premier prix 
Second " , 
Accessit lo

...Charles McGee 

...James Bédard 

...William McCabe 

...Thomas Coogan
11 2o

V

i
\
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Première Classei Bnnqfte
Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Accessit 1

Alphonse Faucher 
• Alcide BloniJin 
Adolphe Boucher 
William McCabe 
Charles Gaboury 
Alexandre Lagardo 
Georges Fontaine

>

2o \

80
4o

Deuxième Classe
Premier prix 
Deuxième ” , 
Troisième ” , 
Quatrième ” , 
Accessit lo .

•Orner GodIront 
•Charles McGee 
.Boisée Couture 
• Frédéric Demers 
•Trefflé Tm geon 
Joseph Thé berge 
Victor Chartier 
Edmond Vadnais

f

2o
3o
4oB

Première division
Médaille d'argent présentée par M. l’abbé J.-tT. ]3ai,os\

Cième^^.......................................... Charles Gaboury
Troisième » Z!.................................... Pordmand Fleury
Quatrième » ..... .. ..................................Gustave Gauhn

'•........ ................................
Ai thurGendron 

•Bodolpho Archambault 
• Alfred Cloutier

2o
80
4o

Deuxième division
Premier prix 
Peuxiême ” 
Troisième ” . 
Quatrième ” . 
Accessit lo .

•Alexandre Lnganlv 
•Joseph Janelle 
Albert Cartier 

•Joseph Thébergc 
..... Adolphe Boucher
.......Jean-T. Barbeau

Arthur Dallairo 
William MeMannmy

rien

!2o .......
3o

. flli HS4o

- - 
,
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Troisième division
! ..Rosaire Dubrule 

..Alfred Bélanger 

..Napoléon Bourget 

.•.William Doherty 

..Odilon Cringras 

..Léonce BeauIno 
. Thomas Coogan 
..D.ima.'O Trudeau

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit loy Pren 

Deux 
Ti ois 
Accei

2o
3o
4o

Quatrième division »»
Nérée Préfontaine 
Alfred Couture 
John Donaghue 
Arthur Cormier 
Edmond Vadnais 

.Napoléon Gagnicr 

.Henry Finnigan 

.Joseph Préfontainc

Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ’’ 
Quatrième ” 
Accessit lo 1

Prem 
Dca xi 
Trois! 
Accesi

2o

' Qo
4o■ ;i

11
»§

' Première Classeil
I ! Achille Comptois 

Antonio Miquelon 
Aldéï-L. Gosselin 
Arthur Côté 
Ferdinand Fleury 
Charles Gaboury 
Arthur Paquette 
•Charles Morrier

• Premier prix 
Deuxième ” 
Troisième ” 
Quatrième ” 
Accessit lo

Mëdail
Prend
Deuxii
Troisie
Quatri
Access

h

v 2o
;io
4o

Deuxième Classe
Delphi* Métiv'.cr 
Pierre Bédard 
Labroquerie do Labiu ro 
Wilfrid Larue

MPremier prix 
Second 
Accessit lo

»

2o MétTroisième Classe
Premie;
Pouxiôi
Troisiôr
Quatriè:
Accessit

Albert Cartier 
.Alcide Blondin 
.Victor Chartier 
Gaston Harvey

Premier prix 
Second 
Accessit lo

2o
n

)>
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twiMiif» tm
Médaille d’argrnt présentée par T.-K. Doheiîty, Ecr, Sherbrooke
te,,........................

T.oisième ” ....................... ............................. VI v, r f'n U‘y

i‘ lo...............
........................................ Joseph Jnnc'lo
............................................ William Doherty

2o
3o

èiMédaille d'argent présentée par T.-K. Doheuty, Ecr, Sherbrooke 
Premier prix 
Deuxième ”
Troisième ”
Accessit lo

Il <>

Gustave Taschereau 
John McCabe 
Honoré Garand 
Gaston Harvey 
Labroqucrie de Labruèro2o

1
Fanfare

Médaille d'or présentée par S. G. Mgr Antoine Racine, Ev. de Sherbrooke

Premier prix
Deuxième
Troisième
Quatrième
Accessit lo.

Ii ; |
h

.Antonio Miquelon 
• Arthur Paquette 
Achille Comntois 
•François-X Duplessis 
Azade Demers 
William Twohcy 
Achille Turgeon 
Charles Morrier

2o
3o
4o

Piano
Médaille d’argent présentée par M, le Dr J-F. 

Premier prix 
Deuxième ”
Troisième ”
Quatrième ”
Accessit lo

Rtocx, Sherbrooke
•François-X. Duplessis
• Azade Demons
• Alcide Blondin 
Azarie Baron 
Reginald O’Neill 
Joseph Préfontiano 
Trefflé Turgeon 
Arthur Rony

;»1

If-hIl I2o
3o
4o |fjuhi

et

i

ne

s
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Orchestre
PRIX SPECIAL présenté par M. G.-A. CoDfeBE, ancien élève, Elu liant m

Médi cine
Arthur Pnquctto 
Aldéi-L. Grosse lin 
.Georges LaRue 
• Antonio Miquelon

Premier prix 
Second 
Accessit lo

2o
Violon

Médaille d’argent présentée par l'Honorable G. Ouimet, Surintendant de 
l’Instruction publique

Georges LaRue 
Olivier Archambault

Premier prix. 
Second ” .

Premier prix 
Second ”

Clarinette
Arthur Paquette 
William Twohey

i

PRIX SPECIAL présenté par Edouard Bédaud, Avocat, Richmond
Aldéi-L. GosselinPrix

Philippe Dufour 
Joseph Delphis Métiviev

Premier prix 
Second “

MS8«‘tî8il8à8GS
Médaille d’argent présentée par P.-S. Muuriiv, Ecr, Montréal

............................................ Joseph Delphis MétivierPrix

♦ J
Médaille d’or présentée par l’Honorable G. Ouimet, Surintendant de 

l'Instruction publique
Joseph Delphis MétivierPrix

ERRATA
particulière 

“ payé les arrérages 
“ syllabes

«• sans autre examen 
“ John Hayes 
“ Le 24 février 
“ préliminaires 
“ jeunes 
•• Wolfestown 
“ le Moose Bay

lisezPage 450, ligne 5, au lieu de pratieulière,
“° 461, “ 8, “ pavé les arrérages,
«< 469, “ 23, •' syllables,
“ 470, “ 6, “ “
'« 474, “ 7,
“ 477, “ 15,

“ 17,
“ 479, “ 7,
«* 4SI, “ 30,
“ 432, “ 24,

“ 29,

saus autre examen, 
Jahn Hayes,
Ee 24 février,

“ préléminaires, 
jeunes, 
wolfestown,
Is Moose Bay,«•
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lieu de ébulition/ lisez ébullition
cuovertcs, “ couvertes
couqd’œuil “ coup d’œilj'

“ ten,er l’ouverture “ tenter l’aventure
Garth by 
défrichement 
disparait 
translations 

eu “ et
après : deux arpens, ajoutez: de 
terre défrichée sur le lot que etc. 
diamètre. lisez diamètre

Page 48:', ligne 17, au
it 4$ .. 27

“ 484 “ 1*
*• 486 “ 7,
*• 487 “ 27.
“ 488 “ 1,
“ 493

Garthdy 
défrichement “ 
disparait 
translation,

-t «
it

2,
<< <t
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SEMINAIRE ST CHARLES-BORROMEE
SHERBROOKErrrsr. s:;;-;:

par lettres du Surin tendant de lTustmetinn i- . 
la province de Québec en date du6îîn mo de
par les présentes que Messieurs d Jum 1879- «rt.Ho»,

H,' 0™’ 9m:'f mec,h p‘m ormi'lt distinction.
FEttDiNXNn au,’ 9 aW,C 1(1 plu* gr'mle distinction.
Alfred g f'Ânv'n ÜRY’ ^afué(lvec 1(1 Pl“* grande distinction 
ALFRED G. Gagnon, gradué avec la plus grande distinction '
ÜSSiïSTS; »radUé TC 1,1 ]>lus qrande distinction 
ALEXANDRE Laoarde. gradué avec très grande distinction
Gaston IiTrvey’ gMnde distinction.
Àr JJZ n ’ gr,HÎué nvec 9r(fnde distinction.
rôTnr LCMRTIER’ 9rndUi aveC grnnde distinction.

"c »"**

Charles Samuel, gradué.
William T\vohf.y.,//Ww<S 
Charles Gaboury.
Azade Demers 
Georges Paquette.
Jean St Pierre.
George-s Fontaine 
Oliva Beauregard.

ont suivi un Cours complet de Tenue des Livres A DmikU 
Lntree et des branches qui s’y rapportent et anmr« 
examen sérieux subi avec satisfaction ils ont été' from-' 
competents à ouvrir, tenir et clore, d'après les princf
GrnslendéWI Vres dW 9faiwm *> Comme», en
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uNdbtiq
|N conséquence, en vertu des pouvoirs qui nous 
«*1 c eonieres par le susdit Surintendant de Plus-ruction

auqut-1

ont

Publique, nous leur décernons ce D1PLOMF 
leurs capacités reconnues leur donnent droit. *

Sherbrooke, ce 20 juin 1880 
W. Murray, lier, Président

0. Gekdron, lier, Secrétai;?""11 * ^

Gérant de la Manufacture de corsets, Sherbrooke.

J.-L.-H. Roy, ptre,
Supérieur du Séminaire St Charles-Borromée.
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